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Un démenti qui ne rompt pas les ponts

Le Conseil fédéral pourrait accepter de rencontrer le Ri
De notre correspondant du Jura :
Depuis que, répondant le 15 mars dernier à une demande d'audience présentée par le Rassem-

blement jurassien (R.J.), le Conseil fédéral a fait savoir que, tout en conservant sa confiance à la
commission confédérée des bons offices, il chargeait le chef du département fédéral de justice et police
de recevoir une délégation du mouvement autono miste. Les imaginations vont bon train !

Il n'est pas de jours paraît-il, sans que le se-
crétariat général du RJ. ne se voie poser des
questions telles que : Avez-vous déjà répondu au
Conseil fédéral ? Rencontrerez-vous M. Furgler ?
Dans le cas d'une rencontre, quels sujets seront
traités ? Quelles seront les exigences du R.J. ?

Ceux qui, depuis plus ou moins longtemps, ont
compris que ce n'est ni l'intervention de la com-
mission Petitpierre, ni le plan du gouvernement
bernois qui résoudront le problème jurassien, ont
immédiatement saisi l'importance de l'ouverture
faite par le Conseil fédéral en direction du mou-
vement autonomiste, en quelque sorte par-dessus
la commission des Sages. Ils en ont conçu de
grands espoirs et entrevolent déjà l'ordonnance
des démarches qui devraient aboutir à la solu-
tion du problème jurassien.

C'est aller un peu vite en
besogne, car si l'on veut s'abstenir
d'avoir recours à des hypothèses, il
faut bien reconnaître que, pour le
moment, rien n'est encore vraiment
et définitivement changé.

UN JOURNALISTE QUI A
DEUX ANS D'AVANCE ...

Or, du moins si l'on en croit le
secrétaire général du Rassemble-
ment jurassien, c'est surtout en se
basant sur des hypothèses et en
tirant des traites sur l'avenir qu'un
quotidien de Genève a annoncé
samedi et confirmé hier que le R.J.
a accepté de rencontrer M. Furgler
et décidé l'envoi d'une première
délégation, porteuse d'un document
dans lequel sont exposés les points
que le comité directeur du R.J. sou-
haite discuter avec le représentant
du gouvernement central. A ce
propos, le secrétaire général du
mouvement autonomiste a publié un
démenti dans lequel il précise

qu'en la phase actuelle, seules les
informations officielles font foi.

BÉVI
(Lire la suite en page 9)

Les bombardiers américains
attaquent HanM et Haïpheng

Nouveau pas franchi dans l'escalade au Viêt-nam

SAIGON (AFP-AP-
ATS). — L'escalade de
la guerre au Viet-Nam
a franchi dimanche un
nouveau et dangereux
degré.

En effet, les B 52 américains ont
bombardé pour la première fois depuis
le début du conflit la capitale du Viet-
nam du Nord ainsi que le port d'Haï-
phong et sa région.

Les B 52 ont notamment bombardé
des installations logistiques, des dépôts
de carburant, des entrepôts, des parcs
de camions et d'autres objectifs utilisés
pour l'invasion du Viêt-nam du Sud pur
les Nord-Vietnamiens situés à proximité
du port dè Haïphong. Même du temps
des bombardements quotidiens du Viet-
nam du Nord effectués par les Améri-
cains sous la présidence de M. Johnson,
les B 52 n'étaient jamais allés aussi
loin dans l'escalade de la guerre. Radio-
Hanoï qui a également signalé ce raid,
a annoncé qu'un B 52 et que 14 au-
tres appareils américains avaient été abat-
tus, mais le commandement américain
a affirmé que tous les B 52 avaient
regagné leur base. II a cependant précisé
que deux avions avaient été abattus lors
des attaques contre Hanoï et Haï-
phong. L'un des pilotes a pu être sauvé
tandis que les deux membres d'équipage
de l'autre avion sont portés manquants.

CARGO SOVIÉTIQUE TOUCHÉ
C'est à Haïphong qu'arrivent les na-

vires soviétiques et ceux des autres pays
qui apportent leur aide au Viêt-nam du
Nord.

D'ailleurs d'après une dépêche diffu-
sée par la délégation du Viêt-nam du
Nord à Paris, le cargo soviétique « Siru-
feropol » a été atteint par les bombar-
dements américains contre le port d'Haï-
phong.

Le sénateur Edward Kennedy
a également déploré l'escalade des raids
aériens américains contre le Viêt-nam
du Nord. Il a notamment déclaré qu'il
« s'agissait là d'une réescalade irréfléchie
de la guerre, d'une réponse gratuite à
l'échec total dc la politique de vietna-
misation du président Nixon ».

Cependant, les raids américains n'ont eu à Moscou a déclaré qu'aucun changement
jusqu'à présent aucune répercussion sur les n'était intervenu dans les plans concernant
préparatifs du voyage à Moscou du président la réception du groupe avancé de la délé-
Nixon. galion américaine.

Un porte-parole de l'ambassade américaine (Lire également en dernière page)

Le port d'Haïphong bombardé.

Ouverte samedi, la Foire de Bâle
d'ores et déjà promise au succès

De notre envoyée spéciale :
Sitôt ouvertes les portes de

la 56me Foire suisse
d'échantillons à Bâle, samedi
matin , la foule a envahi les
différentes halles. Malgré un
temps froid et pluvieux, tout
laisse supposer que le record
des entrées sera battu d'ici
au 25 avril.

Il est vrai que; pour la
première fois, les exposants
suisses ont cédé un peu de
place aux maisons étrangères,
dans le domaine de l'horlo-
gerie tout au moins. Nous
avons décrit , dans notre
numéro de samedi, la Foire

suisse de l'horlogerie, deve-
nue « carrefour des industries
européennes ». Par intérêt ou
par curiosité, les visiteurs se
sont attardés aussi longtemps
devant les pièces helvétiques
que devant les vitrines occu-
pées par les produits étran-
gers.

La Foire suisse 1972 grou-
pe au total 2489 exposants,
soit 2437 maisons suisses
(dont 126 Neuchâteloises). 9
du Liechtenstein , 7 d'Alle-
magne, 21 de France, 8 de
Grande-Bretagne et T

RWS
(Lire la suite en page 11)

Incendie â la Chaux-de-Fonds :
un locataire meurt intoxique

Depuis le début de l'année, la ville de la Chaux-de-Fonds
vit dans l'inquiétude. En effet, une série d'incendies, d'origine
criminelle, mais qui n'ont fait que des dégâts, se sont
produits au cours des mois.

Mais le sinistre, qui hier, tôt le matin, a mis en
émoi le bataillon des pompiers de la cité a, lui, une cause
accidentelle, ainsi que le souligne une communiqué du juge
d'instruction. II était environ 5 heures lorsque le feu éclatait
à la rue du Général-Dufour, au numéro 10. Une lutte
énergique fut aussitôt entamée, contre la fumée tout spécia-
lement. L'on devait malheureusement découvrir le corps sans
vie d'un locataire, qui avait été victime d'une intoxication
par oxyde de carbone.

(Lire notre reportage en page « Montagnes »)
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I Halte au renchérissement ! I
¦ Ce spectre rôde partout. Tel un serpent, Il hypnotise ses victimes, les paralyse
et les tient à sa merci. C'est la nouvelle fatalité : l'inflation.

Où que vous alliez, les gens ne vous parlent que renchérissement, hausse dés
prix, difficulté croissante pour joindre les deux bouts. Ouvriers, employés et
patrons aussi bien, tous dans le même sac ! Tout le monde se plaint ... et s'aban-
donne à l'inéluctable glissade vers l'abîme.

Si, quelque part, une voix s'élève pour rassurer , elle le fait en disant : « Après
tout, ce n'est pas si terrible. L'inflation, il y en a ailleurs dans le monde ! » On se
console avec la maladie des autres. En ignorant que, chez certains autres, pré-
cisément, des hommes ont lancé un défi à l'inflation, dans des circonstances
beaucoup plus périlleuses qu'en Suisse.

La Grande-Bretagne, avec son million de chômeurs, ses grèves sporadiques et
sa crise d'intégration au Marché commun européen, est en train de faire l'expé-
rience d'un système de lutte contre la hausse généralisée, à laquelle se sont
associées neuf cents des plus importantes sociétés britanniques. Elles se sont
engagées à ne pas augmenter leurs prix de plus de cinq pour cent durant l'année
se terminant le 31 juillet prochain.

Jusqu'à présent, l'augmentation enregistrée ne s'est chiffrée que par un pour
cent sur les prix de gros depuis le début de l'expérience. Cela n'équivaut qu'à
une fraction du renchérissement qui fut noté précédemment. Les prix de détail,
quant à eux, n'ont augmenté durant les six derniers mois de 1971 que de la moitié
de la hausse dont ils furent frappés dans le premier semestre de l'année passée.

Aux Etats-Unis, le plan de blocage des prix et des salaires, appliqué depuis
août 1971, a permis de ramener l'indice des prix à la consommation au rythme
annuel de 3,3 pour cent, en diminution notable sur les hausses qui furent enregis-
trées durant le semestre précédent. Le résultat a été obtenu grâce à une entente
du patronat, des syndicats ouvriers et du gouvernement américains.

Dans les deux cas, l'inflation n'a certes pas été jugulée. Des difficultés surgis-
sent fréquemment dans les discussions entre employeurs et employés, industriels
et consommateurs. Mais, pour le moins, à l'échelle nationale, en Grande-Bretagne
et aux Etats-Unis, une vaste campagne a été déclenchée pour dire « halte » à l'in-
flation.

La Suisse, quant à elle, bénéficie d'une conjoncture moins obérée que celle de
ces deux pays. Mais les inquiétudes à propos de l'inflation n'en sont pas moins
justifiées, dans les milieux patronaux comme parmi les travailleurs. Alors, pour-
quoi attendre que la situation s'aggrave encore, au lieu de réunir au plus tôt à
l'échelon national, une table ronde de tous les intéressés pour la lutte anti-
renchérissement ?

R.A.

Les idées et les faits

Nous l'avons appris jeudi dernier, la
conférence universitaire suisse, l'un des
organismes chargés de mettre en œu-
vre les dispositions de la loi fédérale
de 1968 sur l'aide aux universités can-
tonales, estime digne d'un examen sé-
rieux le projet de créer, en Suisse,
une neuvième université qui aurait son
siège à Lucerne.

Pour l'instant, il ne s'agit que d'une
décision de principe et qui ne pourra
se traduire dans les faits qu'après un
long cheminement encore. On aura
donc tout loisir de discuter s'il est vrai-
ment nécessaire, pour un pays de six
millions d'habitants, de créer une neu-
vième université. Constatons toutefois
qu'il siérait mal à la Suisse romande
de se cantonner dans une opposition
systématique. Avec quatre hautes éco-
les, pour un peu plus d'un cinquième
de la population totale, elle est très lar-
gement servie. Si donc une région alé-
manique, dans le cas particulier la
Suisse centrale, fait valoir un droit à
une plus juste répartition, l'équité com-
mande d'étudier pareille revendication
sans idée préconçue.

Il est permis cependant de se de-
mander quelles pourraient être, pour
cette « politique universitaire » ou cette
« politique de la science » à laquelle
on s'efforce aujourd'hui de donner
corps et substance sur le plan natio-
nal, les conséquences, les effets d'un
tel projet.

De toute évidence, il ne saurait être
question d'une université « cantonale »
au sens strict du terme. A lui seul,
le canton de Lucerne n'est pas en
situation d'assurer l'existence d'une uni-
versité. Il lui faudrait le concours non
seulement des trois cantons primitifs
dont la force financière n'est guère
considérable, mais celui de Zoug et
d'Argovie économiquement mieux lotis.
Et malgré cela, tout laisse prévoir
que la Confédération serait mise à con-
tribution dans une très large mesure.
Il n'est même pas exclu qu'elle n'ait à
supporter la plus forte part des frais
de construction et, plus tard, d'exploi-
tation. Alors, le contribuable suisse ap-
pelé à payer de sa bourse ne serait-
il pas en droit de demander que le
pouvoir central soit autorisé à contrôler
de très près l'emploi des subventions ?

Il faut voir les choses comme elles
sont. L'idée de créer en Suisse une
ou plusieurs nouvelles universités n'est
pas à rejeter d'emblée. On peut même
lui accorder un préjugé favorable. Mais
le projet lucernois fait aussi apparaître
nettement les limites du fédéralisme,
tout au moins d'un certain fédéralisme,
dans le domaine de l'enseignement su-
périeur.

S'adressant, il y a peu, à ses pairs
réunis à Lausanne, le professeur André
Labhardt, de Neuchâtel, a judicieuse-
ment montré qu'aujourd'hui, une irré-
sistible évolution conduisait sous l'em-
pire des faits, d'un « cantonalmisme
universitaire » à un « fédéralisme glo-
bal » impliquant une participation de
plus en plus active de la Confédération.
La création de toute nouvelle université
ne peut que renforcer cette participa-
tion, donc le pouvoir de l'Etat central.

Georges PERRIN
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Huitième mission lunaire américaine

Le lancement a eu lieu à l'heure prévue
CAP-KENNEDY (AFP-AP). — La fu-

sée Saturne 5 transportant l'équipa-
ge d'Apollo 16, John Young, Thomas
Mattingly et Charles Duke, a été

lancée de Cap-Kennedy à l'heure
prévue, soit 18 heures 54, dimanche.

Plusieurs millions de téléspecta-
teurs ont assisté au lancement. Par-

Les trois astronautes s'apprêtent à. monter dans le car qui les
transportera sur l'aire de lancement. De gauche à droite, Young,

Duke et Mattingly.
(Téléphoto AP)

mi les personnes qui s'étaient ren-
dues à Cap-Kennedy figurait le roi
Hussein de Jordanie.

« Tout semble aller bien » a décla-
ré le centre de contrôle.

Environ douze minutes plus tard,
la NASA faisait savoir que Apollo
16 s'était inséré comme prévu sur
orbite terrestre. Une seconde mise
à feu du dernier étage de la fusée
Saturne 5 a arraché Apollo 16 à
l'attraction terrestre et le vaisseau
spatial est parti pour la Lune.

C'est le huitième vol lunaire d'as-
tronautes américains. L'atterrissage
— cinquième débarquement sur la
Lune — est prévu le jeudi 20 avril
à 21 heures 40 dans la région Des-
cartes.

La mission Apollo 16 (12 jours,
2 heures 35 minutes) sera la plus
longue accomplie jusqu'à présent,
avec un séjour record sur la Lune
de 73 heures, comprenant trois sor-
ties de sept heures chacune.

Apollo 16 est l'avant-dernière mis-
sion lunaire américaine. Le lance-
ment d'Apollo 17 est prévu pour
décembre 1972.

Ap ollo 76 ; c'est p arti

Bâle a le sourire
Grasshoppers, représenté ici par Peter Meyer qui marque le second but à Barlie,

tenu en échec à Genève; Zurich battu par Lausanne; Bâle a le sourire. Désormais, son
avance se monte à trois points dans le championnat de ligue A. Une marge qui pourrait
bien suffire

En ligue B, Neuchâtel Xamax a su tirer p rofit de l'avantage du terrain pour rejoin-
dre Chiasso à la deuxième place. Mais)' derière, la meute est toujours p résente. Lire
nos commentaires sur ces rencontres en page 13. (Photo A.S.L.)
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Un film d'une qualité exceptionnelle
Un véritable enchantement
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A Peseux, les 25 ans de la Société des accordéonistes
de la Côte sous le signe de l'amitié franco-suisse
(C) Après la réussite du concert du samedi
soir et du bal populaire qui se termina tôt
le matin, une cérémonie officielle était or-
ganisée hier à 11 h à la salle des spectacles,
pour la commémoration du 25me anniver-
saire de la Société des accordéonistes de la
Côte. Présentés par M. Pierre Bolle, divers
orateurs s'exprimèrent en termes chaleureux
à l'adresse de la société en fête.

M. Willy Baldi, président d'honneur de la
société, ouvrit les feux en rappelant les dé-
buts pénibles, les périodes heureuses ou
sombres qui entaillèrent ces 25 premières
années d'une société aujourd'hui très active.
Il rendit également hommage aux membres
fondateurs décédés et souligna la présence à
Peseux des accordéonistes de Lons-le-Sau-
nier (Jura) témoignage des liens d'amitié qui
unissent nos deux pays par l'entremise de
sociétés semblables. Pour sa part, M. Ro-
bert Meylan, président du club, affirma que
les accordéonistes de la Côte se portaient à
merveille grâce à la collaboration de tous.
Il remit ensuite les diplômes de membres
d'honneur à MM. Krauchi et Zanetti, res-
pectivement anciens caissier et vice-président
de la société.

Il appartenait à M. Claude Bétrix, prési-
dent du Conseil communal, d'apporter le
salut et les félicitations des autorités, asso-
ciées à cette manifestation. Il remercia les
organisateurs, d'avoir associé également leurs
amis français à cette fête et exalta l'amitié
internationale scellée par de telles rencon-
tres.

Puis, M. Maurice Stauffer, président des
sociétés locales, dit sa joie de pouvoir
s'adresser aux jeunes éléments qui sont la
majorité au sein de la société des accordéo-
nistes ; il leur fit part de la confiance que
les adultes ont en eux malgré les problèmes
souvent évoqués lors de certains conflits de
générations.

Enfin, MM. R. Cartier, président de la
Fédération neuchâteloise et président ro-
mand des accordéonistes, R. Losey, prési-
dent de l'ï Amitié », de Bevaix, société mar-
raine, apportèrent félicitations et vœux à
leurs amis de la Côte, de même que le pré-
sident de l'Accordéon-club de Lons-le-Sau-
nier, qui exprima le vœu de recevoir les
musiciens subiéreux dans sa ville.

Cette partie officielle, qui fut également
l'occasion d'échanger des cadeaux, se ter-
mina par un vin d'honneur offert par les
autorités communales. Un repas de 160 cou-
verts fut ensuite servi dans la salle de gym-
nastique décorée aux couleurs franco-
suisses. Il fut suivi d'un concert donné tout
d'abord par l'<t Amitié » de Bevaix, puis par
l'Accordéon-club lédonien — ensemble
chromatique de 46 musiciens — dont les
productions remportèrent un succès éclatant.

Le club de Bevaix.
(Photo - J.-P. Baillod)

Exposition Marcus Campbell et Daniel Schinasi
GALERIE DES AMIS DES ARTS

Samedi , au vernissage de l'exposition des
Amis des arts.M. Jean-Paul Robert a sou-
haité la bienvenue aux deux artistes pré-
sents, MM. Marcus Campbell et Daniel Schi-
nasi, en regrettant que le troisième, M.
Christophe Jelenkiewicz, ait été empêché par
la maladie de participer à cette exposition.
M. Campbell , Anglais d'origine, habite au-
jourd'hui au bord du Léman, et M.
Schinasi est Italien. C'est donc un échan-
tillonnage d'art étranger que la Galerie des
Amis des arts a le plaisir d'accueillir à
Neuchâtel.

Jeune encore, Daniel Schinasi a déjà der-
rière lui une longue carrière d'artiste. Il
s'est formé à l'école des peintres de la Re-
naissance, de Paolo Uccello, de Piero délia
Franoesca, de Botticelli et de Léonard. C'est
dire qu'il y a chez lui une volonté d'ordre ,
d'harmonie et de lumière. Il a subi égale-
ment l'influence des Impressionnistes,
Pissarro, Manet, Monet , Degas, puis Gau-
guin et van Gogh. Ce dernier l'a même si
fortement marqué, qu'il y a eu une période
van Gogh dans sa production. Enfin , il a
été marqué par le cubisme, le futurisme et
par des maîtres tels que Lhote, Mondrian,
Villon, et sans doute Matisse.

De cet ensemble d'influences diverses et
contradictoires, qu'est-il sorti ? Un art cons-

cient , précis, éclatant , lumineux , toujours
admirablement ordonné. Daniel Schinasi est
un figuratif , qui aime à regarder les choses
telles qu 'elles sont , et non à deviner ce qui
se cache derrière elles. U aime l'homme et
la civilisation , la femme, l'enfant , les scènes
d'intérieur , les fêtes , les spectacles.

UN HABILE METTEUR EN SCÈNE
Ces spectacles , qu 'il ordonne savamment,

comme un habile metteur en scène, il les
interprète et les traduit à sa manière, à
l'aide du triangle, symbole de la perfection ,
du cercle, symbole du mouvement, de la lu-
mière, symbole de l'intelligence qui enivre et
magnifie.

Ainsi, chacune de ces compositions est
vraiment une « œuvre d'art », avec ce que
ce terme comporte de recherche et de médi-
tation , de construction et d'artifice. C'est le
cas de la belle « Dame au chapeau », où le
jeu des intersections recouvre à peine une
mélancolie délicate ; c'est le cas également
de cet « Intérieur », où un nu éclatant et fa-
milier se détache sur un fond de tendresse
multicolore. C'est donc toujours l'opti-
misme de la vision lucide et pleine qui ca-
ractérise cet art , qui , dans les gouaches
comme la « Vue du Mont Sion », ou « Ga-

M. Chinasi (à droite) avec le consul d Italie et sa femme.
(Photo - J.-P. Baillod)

Le peintre Campbell

lop », se tempère de finesse et de spirituelle
discrétion.

UN VIRTUOSE
Marcus Campbell est un artiste extraor-

dinairement sûr , un impeccable virtuose,
qui, comme on l'a dit, aime l'eau, la
lumière et ses jeux , la transparence , toutes
choses fugaces et qu'il faut saisir au vol.
C'est toujours l'instant présent qu'il capte
dans sa tonalité particulière , pour en tra-
duire le charme irremplaçable et passager.

Dans ses aquarelles et ses lavis, lors
même qu'il saute d'un sujet à l'autre, son
habileté se révèle ensorcelante , et toujours il
se retrouve lui-même. Ce sont ces admira-
bles ports , d'une poésie si délicate, ces nus
audacieux , cette « Filette accroupie », d'une
si charmante ingénuité , cette « Rue au petit
matin », où, du fouillis apparent du trait , se
dégage une si claire architecture.

Faut-il regretter que cet art aboutisse à la
figure de mode, comme dans cette « Balle-
rine » de dos dessinée d'un trait à la fois si
éblouissant et si artificiel ? Faut-il regretter
que , dans les huiles , la séduction indéniable
du paysage aille dc pair avec un certain
manque d'âme ? Ce serait sans doute aller
trop loin , car Marcus Campbell est le vé-
ritable Anglais, qui dissimule sa sensibilité
derrière le voile trompeur et brillant des
apparences. Et c'est derrière le virtuose qu 'il
faut chercher l'artiste.

P -T R.

COLOMBIER

Les candidats socialistes
(c) Le parti socialisée, section de Colom-
bier, a déposé sa liste de candidats pour
les prochaines élections communales. En
voici la composition : MM. Charles Augs-
burger , coll. ass. maladie , Marcel Augs-
burger, retraité ; Jean-Claude Darbre , fonc-
tionnaire , Mme Hélène Dubied , secrétaire ,
M. Pierre Dubied , mécanicien , Mme Marie-
France Ingold , institutrice , Mme Monique
Monnier , rédactrice-traductrice , MM. Jean-
Jacques Pointet , professeur , Edouard Ring-
genberg, mécanicien , Roger Schwab, insti-
tuteur ; Marcel Vuitel , chef de chantier.

La liberté n'a pas d âqe
Ceux qui ont (encore) le respect de l'homme reconnaissent à nos
vieux le droit de vivre dans le milieu de leur choix, de « rester
dans la course » là où ils ont toujours vécu.
Soutenir nos aînés en leur apportant l'aide indispensable, c'est
éviter de les « parquer » dans des asiles, quel que soit le nom
dont on veut bien baptiser ces derniers.
Non seulement cette aide directe respecte-t-elle le droit de
chacun de disposer de lui-même, mais elle permet une interven-
tion plus immédiate et plus souple.
Vouloir construire des « homes pour personnes âgées », c'est une
façon coûteuse de ne pas résoudre le problème et de le ren-
voyer aux calendes grecques. Il serait d'autre part impensable
de vouloir installer dans ces homes tout l'équipement néces-
saire à ceux qui ont besoin de soins spéciaux. Ce problème
est du domaine hospitalier.
A-t-on oublié que c'est aux vieux d'aujourd'hui, qui en profitent
mal, qu'on doit la création de l'AVS, qui profitera mieux aux
vieux de demain ?

Mouvement de la Jeunesse Libérale
Case postale 1088 - 2001 Neuchâtel
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Monsieur François Deambrost ;
Monsieur et Madame Jean-Michel

Etter-Bosson ;
Monsieur et Madame Ernest Deam-

brosi , à Lugano,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la douleur de faire part du deces

de
Madame

François DEAMBROSI
née Marie GOBET

leur chère épouse, maman, belle-sœur,
tante, parente et amie , enlevée à leur
affection après une longue et pénible
maladie , munie des sacrements de
l'Eglise.

2000 Neuchâtel , le 15 avril 1972.
(Rue de la Côte 119)

L'enterrement aura lieu au cimetière
de Beauregard , lundi 17 avril, à 11 h.

Messe de requiem en l'église Saint-
Nicolas du Vauseyon, à 10 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de la
Providence.

R. I. P.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Le Gruppo Bocciofilo Ticine.se a le
chagrin de faire part du décès de

Madame

Marie DEAMBROSI
épouse de son cher membre.

Le Cercle tessinois a le regret de
faire part du décès de

Madame

Marie DEAMBROSI
épouse de son fidèl e membre, Mon-
sieur Francesco Deambrosi.

Le comité de Pro Ticino a le chagrin
de faire part à ses membres du décès
de

Madame

Marie DEAMBROSI
épouse de François Deambrosi, membre
actif.

Dieu est amour.
Monsieur et Madame Alfred Reichen-

Wiedenkeller, leurs enfants et petits-en-
fants, à Heerbrugg et à Baden ;

Mademoiselle Mathilde Reichen, à
Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Richard Stadel-
mann-Reichen , leurs enfants et petits-
enfants , à Zurich ;

Monsieur et Madame Paul Jaeggi-Rei-
chen, leurs enfants et petits-enfants, à
Berne et à la Neuveville ;

Monsieur et Madame Eric Reichen-
Descloux, à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Antoine Bonnet
et leurs enfants, aux Planchettes ;

les familles parentes et alliées,
ont la grande douleur de faire part

du décès de

Madame Alfred REICHEN
née Marie Léonie PILLONEL

leur chère maman, grand-maman, ar-
rière-grand-maman, belle-sœur, tante,
parente et amie, que Dieu a rappelée à
Lui, à l'âge de 90 ans, après une longue
maladie.

2000 Neuchâtel, le 14 avril 1972.
(Petits-Chênes 11)
Je lève mes yeux vers les

montagnes...
D'où me viendra le secours ?
Le secours me vient de l'Eter-

nel,
Qui a fait les cieux et la terre.

Ps. 121 : 1-2.
L'incinération aura lieu mardi 18 avril.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Profondément touchée par les témoi-
gnages de sympathie et d'affection
reçus lors de son grand deuil, la
famille de

Madame Carlo RUMLEY
remercie sincèrement toutes les per-
sonnes qui l'ont entourée et leur
exprime sa vive . reconnaissance.
Neuchâtel, avril 1972.

Gerbes mortuaires, couronnes
Confection soignée

FLEURS ROBERT DURNER
Place Pury 25 36 07 - Maladière 25 32 30

t-4-a Arrjgo

Profondément touchée par les témoi-
gnages de sympathie et d'affection
reçus lors de son grand deuil, la
famille de

Monsieur Emile MARION
remercie sincèrement toutes les per-
sonnes qui, par leur présence, leurs
messages ou leurs envois de fleurs,
ont pris part à sa douloureuse
épreuve et les prie de trouver ici
l'expression de sa profonde recon-
naissance.
MmwmK êissmBiNm »̂ium>mmMimm»mm

I Réception des ordres : jusqu'à 22 heures

Cortaillod : les sous-officiers
pompiers ont bien travaillé

De notre correspondant :
Vendredi et samedi s'est déroulé , à Cor-

taillod , le cours de district pour sous-offi-
ciers sapeurs-pompiers. Le Plt. Reymond
Pellet , commandant du cours , . assisté de
huit instructeurs qualif iés , a organisé le
travail de façon remarquable. Les 63
hommes répartis en huit classes ont parfait
leurs connaissances techniques et exercer
l'art du commandement (beaucoup en
avaient grandement besoin !). Selon un plan
de travail bien conçu, chaque classe a eu
l'occasion , de manœuvrer les engins , par
rotation , dans tous les lieux et situations :
quartier moderne , centre rural avec ruelles ,
hôtel et édifice public , bord du lac et
quartier industriel.

Le cours a été inspecté par le major
Habersaat, de Neuchâtel et les présidents
des commissions du feu des communes du
district de Boudry. Les participants ont pu

visiter la station d'épuration des eaux usées,
sous la conduite de MM. V. Maumary,
président du comité directeur , et Glauser ,
chef de station. M. Pierre Vouga , conseiller
communal , a apporté le salut des autorités
au cours du repas de samedi , à l'hôtel do
commune, et, après le licenciement , une
collation a été servie à la cave des Coteaux.
A noter que les conditions atmosphériques
de samedi après-midi (pluie glacée) ont sou-
mis les hommes à rude épreuve. Le com-
mandant Pellet_ s'est plu à souligner les
progrès constatés.

LE LANDERON

(c) Un très beau concert a été donné ven-
dredi soir au temple du Landeron par le
quintette à vent romand. Les interprètes
étaient : Heidi Molnar-Berner (flûte), Ber-
nard Schenkel (hautbois), Robert Kemblin-
ski (clarinette), Joseph Molnar (cor) et
Assaf Bar-Lev (basson) . Au programme, un
divertimento de Joseph Haydn , puis une
pièce de Mozart , suivie de l'Opus 67 No 2
de Franz Danzi. Après l'entracte , ce furent
encore des morceaux de Paul Hindemith et
Jacques Ibert.

L'interprétation parfaite a été favorisée
par une exellente acoustique, l'emplacement
des musiciens à l'autel étant tout à fait
judicieux. Quoique peu nombreux pour une
première de ce genre, le public s'est montré
particulièrement enthousiaste. Il convient dc
« souligner ici l'initiative de la société de
développement. Pour familiariser la popula-
tion avec de telles réalisations , elle se pro-
pose d' ailleurs de récidiver. Progressivement ,
le public aura donc la possibilité de goûter
à des représentations enrichissantes. Le dia-
logue avec les musiciens a été spécialement
apprécié. Quant au même concert organisé
dans l' après-midi à l'aula du centre, il a re-
groupé une soixantaine d'enfants. C'était
une excellente occasion de s'initier à la
belle musique, ainsi qu 'aux instruments.

Concert du quintette
à vent romand

COLOMBIER

(c) L'Association des patrons boulangers-
pâtissiers de Suisse romande vient de te-
nir ses assises à Romont. A cette occasion
le diplôme de membre d'honneur a été
remis à M. Werner Weinmann , de Co-
lombier.

A l'honneur

AUVERNIER

Dimanche vers 12 h 15, M. Philippe Cur-
ty, âgé de 27 ans, domicilié à Boudry, cir-
culait à motocyclette d'Auvernier à Colom-
bier. Dans un virage, surpris par le ralen-
tissement de la voiture qui le précédait, il
tenta de la dépasser par la gauche. A ce
moment survenait, en sens inverse, de Co-
lombier, une automobile conduite par Mme
Réjane Braillard , âgée de 50 ans et domi-
ciliée à Colombier, qui fut heurtée de plein
fouet par la motocyclette. Sérieusement
blessé à la suite de ce choc, M. Curty fut
transporté, en ambulance, à l'hôpital de la
Providence, souffrant d'une forte commo-
tion, de multiples fractures et de diverses
plaies sur tout le corps.

Une motocyclette
heurte une voiture

de plein fouet

(c) Le chœur mixte « Echo du vi gnoble » de
Cortaillod , avec ses 36 exécutants dirigés
par M. F. Perret , a donné son concert
annuel samedi soir à la grande salle de
... Bevaix puisque Cortaillod est encore
démuni de salle de spectacle. Le program-
me de la première partie était entièrement
consacré à Carlo Boller dont on apprécia
« Le crieur public », « O en faut du temps »
ainsi que « Les jardiniers et le vigneron ».
Après l'entracte, le chœur interpréta les
œuvres de cinq compositeurs de genre très
différents : Bach , Gaillard , Aubanel , Martin
et Gilbert Bécaud. La diversité des œuvres
choisies prouve l'éclectisme de ce chœur
mixte, toujours en progrès.

La « Vineuse », sous-ensemble de la
fanfare de Cortaillod , contribua également
au succès de cette soirée ainsi qu'un
orchestre de danse. Fait sympathique à
signaler : les personnes âgées étaient gra-
cieusement invitées à ce concert et transpor-
tées en voiture.

Concert de
l'« Echo du vignoble »

Madame Albert Zinder ;
Monsieur et Madame Marcel Zinder ;
Monsieur et Madame Jean-Louis

Seybold-Zinder, leurs enfants et petits-
enfants, à Neuchâtel et Genève ;

Monsieur et Madame Jean Bricola-
Zinder et leurs enfants, à Muttenz (BL) ;

Monsieur et Madame Walther Landry,
leurs enfants et petits-enfants, en France;

Monsieur et Madame René Heyraud,
leurs enfants et petits-enfants, à Genève ;

Monsieur et Madame René Galland ;
Monsieur et Madame Diluna Berger,

à Genève ;
Monsieur et Madame Georges Uldry,

à Lausanne,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la grande douleur de faire part

du décès de

Monsieur Albert ZINDER
leur très cher époux, papa, grand-papa,
arrière-grand-papa , beau-frère, oncle,
parent et ami, que Dieu a rappelé à Lui,
dans sa 87me année, après une longue
et pénible maladie supportée avec cou-
rage.

2000 Neuchâtel, le 16 avril 1972.
(Verger-Rond 7)

Maintenant le Seigneur mon
Dieu m'a accordé le repos.

L'incinération aura lieu mard i 18 avril.
Culte à la chapelle du crématoire, à

16 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre dc faire part
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Madame David Guillod-Ducommun ;
Monsieur Pierre Guillod , à Sugiez ;
Madame et Monsieur Phili ppe Chau-

temps-Guillod et leurs enfants Christine
et Ghislaine , à Lugnorre ;

Monsieur et Madame Gilbert Guillod-
Derron et leurs enfants Sylvie et Jacques
à Lausanne ;

Monsieur et Madame Louis Guillod-
Dance, à Mur , leurs enfants et petits-
enfants ;

Madame veuve Henri Guillod-Widmer ,
b Sugiez, ses enfants et petits-enfants,

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur David GUILLOD
leur cher époux, papa, beau-papa, grand-
papa , frère, beau-frère , oncle, cousin,
parent et ami, que Dieu a repris à Lui
subitement, à l'âge de 74 ans.

Le soir venu, Jésus leur dit :
« Passons sur l'autre rive ».

Marc 4 : 35.
L'ensevelissement aura lieu mardi

18 avril, à 13 h 30.
Culte pour la famille à 13 heures au

domicile.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'Union des Paysannes neuchâteloises
a le chagrin de faire part à ses mem-
bres, amis et connaissances, du décès de

Madame

Madeleine PETITPIERRE
sa dévouée présidente durant 18 ans ,
survenu subitement, le 16 avril 1972,
lors de la 29me journée cantonale à
Cressier.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel ,
mardi 18 avril.

Culte au crématoire à 15 heures.

Réception des ordres : jusqu'à 22 heures

__M____fH_K______________________)

AU VISON SAUVAGE
Grand-Rue 1 - Fourrures

Fermé du 19 au 22 avril
(Exposition internationale
de la fourrure à Francfort)

Réception des ordres: Jusqu'à 22 heures
Fr. 2,40 par millimètre de hauteur

Monsieur et Madame
Gilbert SANDOZ-OPPLIGER ont la
joie d'annoncer la naissance de leur
fils

Olivier
16 avril 1972

Maternité
Pourtalès 2054 Chézard

^^Akû^Mce^

à Beromunster
Aujourd'hui, lundi 17 avril, sur le second

programme de Beromunster, à 22 h 20, le
baryton Ph. Huttenlocher chantera l'oratorio
« Jephté », de G. Larissimi.

Neuchâtelois

Prévisions météorologiques. — Nord des
Alpes, Valais, nord et centre des Gri-
sons : le temps demeure variable et frais,
avec ua ciel le plus souvent très nuageux
à couvert. Quelques faibles précipitations
sont possibles, surtout en montagne, avec
de la neige au-dessus de 700 mètres en-
viron. La température en plaine sera com-
prise entre 3 et 8 degrés (faibles risques
de gel nocturne dans les endroits exposés).
La bise faiblira sur le Plateau. En monta-
gne, les vents du secteur nord à est se-
ront modérés.

Observatoire de Neuchâtel. — 15 avril.
Température : moyenne : 6,4 ; min. : 3,6 ;
max. : 10,1. Baromètre : moyenne : 716,7.
Eau tombée : 1,0 mm. Vent dominant :
direction : à partir de 10 b 15 ouest-sud-
ouest modéré à assez fort. Dès 14 h vent
variable ; assez fort. Etat du ciel : couvert.
Pluie et neige de 14 h 45 à 16 h.

Observatoire de Neuchâtel. — 16 avril.
Température : moyenne : 5,2 ; min. : 2,3 ;
max. : 8,4. Baromètre : moyenne : 718,4.
Eau tombée : 2,2 mm. Vent dominant :
direction : nord nord-est ; force : faible à
modéré. Etat du ciel : très nuageux à
couvert. Pluie jusqu'à 1 h 15.

Niveau dn lac 15 avril 429.05
Niveau du'lac 16 avril 429.04.
Température de l'eau 7 % °

Observations météorologiques

Soirée familière et amicale, samedi, à
la salle des spectacles de Peseux, qui ou-
vrait ainsi de bien plaisante manière les
manifestations organisées à l'occasion du
25me anniversaire de la Société des ac-
cordéonistes de la Côte ! M. Robert Mey-
lan, président, exprima tout d'abord, sa re-
connaissance à tous ceux qui soutiennent
d'une façon ou d'une autre l'activité du
club. Il inscrivit au tableau d'honneur les
noms des plus méritants de ses membres
se signalant par une présence régulière
aux répétitions. Comme on en était aux
félicitations, M. Robert Quartier, président
de la Fédération neuchâteloise des accor-
déonistes et président romand, remit aux
plus anciens — plus justement aux plus
anciennes — un diplôme pour dix et même
quinze ans d'activité. Encore que, comme
l'a précisé M. Quartier, au royaume de
l'accordéon, l'expression « ancien » ou « an-
cienne » ne signifie pas grand-chose 1 On
commence très jeune à jouer la valse ou
le tango !

Le moment était venu pour les accor-
déonistes de la Côte de présenter quelques
morceaux, sous la direction de M. Pierre
Mundwiler ou celle de Mlle Claudine Mey-
lan qui quittait alors sa place à la batte-
rie. Marches, tyroliennes et autres valses,
tout cela pour l'agrément du public et
joué avec beaucoup de précision et de
légèreté. Si le slow-rock de Lilivokalani
n'était pas autrement convaincant , en re-
vanche « Belle of the Bail », une valse
de Lerog Anderson, où les difficultés ne
manquent pas, était particulièrement bien

choisie et bien interprétée. La relève est as-
surée, nous a-t-on dit I. On s'en est effec-
tivement rendu compte lorsque le groupe
des jeunes élèves joua avec tout le sérieux
propre à cet âge un fox intitulé « Denise ».

Durant toute la soirée, en particulier
au début de la troisième partie , l'enchaî-
nement entre les différentes productions
était fait avec l'humour qu 'il convient par
Pierre Bolle et quelques-uns des « Amis
de la scène ». On apprit ainsi qu'il est
parfois bon de passer par la petite porte.

Or, par cette petite porte , les membres
de l'Accordéon-club Lédonien auraient eu
peine à passer, puisqu 'ils étaient , samedi
soir, près d'une cinquantaine. Le profes-
seur André Maïsot , directeur , présentant
les productions de cet important groupe
à Peseux, comme le cadeau de Lons-le-Sau-
nier à l'occasion de ce 25me anniversaire
des accordéonistes de la Côte, expliqua
qu 'il en était d'un club comme d'un vin.
Toutes les années ne sont pas de même
qualité. Il faut s'empresser de préciser que
le groupe lédonien nous a bien vite prou-
vé, par ses interprétations que 1972 est
une bien bonne année que le public a
appréciée avec la plus grande des satis-
factions. Quelques airs populaires , des mé-
lodies tirées du folklore russe et espagnol ,
en particulier , suscitèrent un enthousiasme
justifié. Enthousiasme que le public reporta
enfin sur le groupe des jeunes accordéonis-
tes que dirige le professeur Jean-Pierre
Blanchet qu'on entendit en fin de pro-
gramme.

S. Sch.

Samedi soir, tout le monde sur scène !



Mais sans se faire d'illusions...
Treize heures moins quelques mi-

nutes. Groupés à deux pas de la
fontaine du temple, les participants à
la quatrième édition de la course
cycliste Saint-Biaise - Enges sont
crispés.

En perspective, quatre cents mètres
de dénivellation et quelque cinq kilo-
mètres de route. La foule est au
départ. Les haut-parleur de voitures
publicitaires débitent des vérités du
genre de celle-ci : « Le départ va être
donné dans quelques secondes s, mais
si vous consultez le cadran de
l'église, il. ne reste pas moins de cinq
minutes ...

Le service d'ordre est involontaire-
ment assuré par une centaine de
pompiers chargés de galons et f iers
de les porter sur leur uniforme, car
ils sont précisément appe\és à suivre
un cours dans les murs de la localité.
Les musiciens de la fanfare de Saint-
Biaise soufflent dans leurs instru-
ments à qui mieux mieux pour
« gonfler » les coureurs.

COPPI , BOBET.ET MERCKX , SI
VOUS VOULEZ ...

Sur la place arrivent, à la dernière
minute, les humoristes du jour. Ils
sont équipés de bécanes, de draisien-
nes et de vélocipèdes de bon acabit.
Soudée à deux vélos, une vieille
chaudière de lessiverie crachant de la
fumée sera montée jusqu'à Enges par
deux vaillants lurons. Trois autres
ont eu l'idée d'attacher une énorme
grappe de ballons de foire au
quatrième siège d'un tandem à quatre
places dans l'espoir de survoler la
course, mais leur utopie n'a pas
surpassé celle d'Icare. Ils ont été
forcés de pousser leur monture jus-
qu'à l'arrivée !

A 13 heures précises, M. Silvio

Facchinetti, monté sur le bassin de la
fontain e la plus chargée d'histoire ...
et d'histoires de Saint-B iaise, tire le
coup de pistolet de l'envoi. Les
coureurs s'élancent sur les pentes.
Tony Chiandussi, plus connu dans
les milieux du football que ceux du
cyclisme sera, à la fois, le Bartali, le
Coppi, le Bobet et le Merckx de la
course. Dès le début, il en prend la
tête. Derrière lui, les autres coureurs
s'égrènent. A Voëns, il arrache le
grand prix de la « montagne » et
atteint, sans coup férir, Enges en
moins de vingt minutes, battant ainsi
tous les records déjà réalisés sur ce
parcours.

RECORD BATTU A ... 62 ANS !
Vingt minutes plus tard , là-haut la

pluie bat le pavé. Abrités sous des
sapins, les musiciens de « l 'Helvétia »
qui ont précédé les coureurs les
saluent. Les héros d'un fugace instant
arrivent, une dernière grimace se
marque sur leur visage tant l effort
f u t  violent. Ils passent l'un après
l'autre la ligne d'arrivée. Il y a
l'exploit des jeunes qu'on admire,
mais aussi celui des p lus âgés. A 62
ans, M. Jean Jaberg est monté à
Enges en vingt-huit minutes et demie.
Il a battu son record de l'an passé de
plus de trente secondes.

La foule et les gouttes de pluie se
mêlent, toujours plus aux coureurs.
Les coupes sont bientôt distribuées
avec les échanges de baisers inhérents
à des manifestations de ce type.

Sur une camionnette, on charge
pêle-mêle toutes les bicyclettes pour
les descendre à Saint-Biaise pendant
que les coureurs se réconfortent dans
l'auberge voisine. De la cheminée de
la chaudière des humoristes s'échap-
pent encore quelques volutes de
fumée ... dernier signes de cette
course du groupe d'amis des « play-
boys » fai te de beaucoup d' excentri-
cités. C.Z.

Lui aussi, il a disp uté
la course du siècle

AUGMENTATION DU NOMME DES NUITÉES
LE TOURISME À NEUCHÂTEL EN 1971

En 1970, la statistique avait fait ap-
paraître une hausse sensible des nuitées
à Neuchâtel et dans les environs. Quoi-
que nettement moins marqué en 1971, le
mouvement ascendant s'est poursuivi
puisque, malgré le flottement monétaire
et la réévaluation du franc suisse, l'aug-
mentation, par rapport à l'an passé, est
de 2,1 %.

En début d'année, ainsi que le relève
l'ADEN dans son rapport d'activité à
l'intention des membres qui se réuniront
en assemblée prochainement, il y eut
tendance à la baisse, l'été fut pratique-
ment stationnaire et les quatre derniers
mois marquèrent un net progrès.

Dans l'ensemble du canton, l'augmen-
tation annuelle a été plus marquée puis-
que, selon l'ONT, elle fut de 6 %. A
noter que les cours de vacances des hau-
tes écoles de Neuchâtel et des écoles
privées amènent au chef-lieu durant l'été
de nombreux étudiants qui sont partiel-
lement assimilables à des touristes. A
eux seuls, ils représentent environ, pour
le mois de juillet , 25.000 nuitées, qui ne
figurent pas dans les statistiques de
l'ADEN. La statistique ne peut donner
non plus un reflet du tourisme de pas-
sage toujours sensible dans une région
proche de la frontière.

' . . .. -. . ,  [

Enfin , les touristes louant ici des ap-
partements de vacances (logements hors
de la ville pour la plupart) absorbent
pratiquement toutes les possibilités qui
sont actuellement soumises à l'ADEN. Il
n'y a là, précise celle-ci, aucune concur-
rence à l'hôtellerie, puisqu'il s'agit gé-
néralement de familles attachées à cette
forme d'hébergement et qui, de toute
manière, échapperaient à l'hôtellerie.

Le rapport de l'ADEN s'ouvre par de
pertinentes considérations sur la tendan-
ce de plus en plus marquée de la com-
mercialisation du tourisme et nous y re-
viendrons prochainement.

A part cela, ce groupement fait le bi-
lan, très divers, de son activité non seu-
lement au service du tourisme neuchâte-
lois mais dans d'autres domaines paral-
lèles, notamment en ce qui concerne
l'organisation du « Printemps musical »,
de la« Journée du lac », des « Soirées
d'été », la participation à l'élaboration¦ de dix-sept congrès et assemblées, la
mise sur pied du grand spectacle-pro-
menade « Neuchâtel d'une tour à l'au-
tre » à l'occasion de la dernière « Quin-
zaine commerciale de Neuchâtel », etc.
Enfin, il faut se rappeler que l'ADEN,
avec un personnel relativement réduit,
assume le secrétariat de nombreuses ins-

titutions et fêtes, qu'elle participe à des
travaux divers.

SERVIR LE CHEF-LIEU
ET LA RÉGION

Cette diversité dans ses occupations ne
doit pourtant pas faire oublier qu'à tra-
vers elle, il y a une ligne de conduite
facile à résumer : servir le chef-lieu et la
région et le faire sans œillères, en tenant
compte de l'évolution contemporaine
tout en sachant que l'essentiel est per-
manent.

Voici pour terminer quelques chiffres
concernant le tourisme 1971 à Neuchâ-
tel : nuitées totales 96.301 (62.113 étran-
gers, 34.188 Suisses), 1970 : 94.307, 1969 :
88.238, 1968 : 97.692. Les mois les plus
forts ont naturellement été août 14.113,
juillet 11.224 et septembre 10.739. Quant
aux arrivées, elles furent, au total, de
53.389 dont 34.269 étrangers et 19.125
Suisses (1970 : 53.656, 1969 : 50.415).

Les Français sont toujours les plus
nombreux à venir et à séjourner à Neu-
châtel : 19.261 nuitées, suivis des Alle-
mands, 8214, des Italiens, 6115, etc. Les
étrangers représentent 64.5 % de nos hô-
tes. Le taux d'occupation des lits fut de
80% en août, 44% en avril et 22% en dé-
cembre, la moyenne de l'anée étant de
43,8'%.

Un nouveau Chagall à la Galerie 2016
LES EXPOSITIONS NEUCHÂTELOISES

En entrant à la galerie 2016, à Peseux,
qui expose des œuvres de Haïm Kern,
peintures, collages, gravures et dessins,
on se dit : Tiens, voilà un nouvea u Cha-
gall ! C'est en e f f e t  l'impression que
donnent ces personnages en état de lévi-
tation , étranges et naïfs , rêveurs, comp li-
qués, absents, ingénus , si gentils dans
leur douce et innocente folie , qui occu-
pent de leur p résence énigmatique « A u
diable l'amour » et « A u  large du désir ».

Nous avons déjà ici la manière de
Haïm Kern, qui part du dessin d' enfant
avec ses naïvetés hardiment et ingénu-
ment affichées , ses grossissements, ses
simplifications, ses enjo livements, ses pe-
tits truquages bien visibles, pour aboutir
à l' œuvre d' art riche de symboles et de
substance. Dans la première de ces gra-
vures, l'amour est représenté par une
pluie de petits cœurs rouges (tendresse),
par les cornes (hélas !), par les ailes te-
nant lieu de bras, et par le saut gigan-
tesque qui enjambe les mondes. Et là,
comme dans la seconde, figure le petit
bateau à l'horizon, avec son panache de
fumée. Douce espérance ou ironie ?

Poursuivons la visite de l'exposition.
Nous découvrons alors, à la variété des
sujets, comme à la richesse et à la pro-
fondeur de l' expression, qu'il y a infini-
ment plus dans cet art qu 'il ne semblait
à première vue. Haïm Kern, qui habite
Paris, a quitté l'Allemagne à l'âge de
deux ans, et l'on devine en lui tout un
passé de légendes et de poésie venant de
l'Europe orientale. Si d'une part rayonne
en lui un peu du mysticisme russe de
Chagall, il y a également chez lui ce
sens de l'apologue cruellement significa-
tif et précis, qui semble venir de Kafka .

En e f f e t, chaque fois qu'il pein t,
Haïm Kern raconte une histoire, et il
aime que son histoire soit colorée de

sens multiple et qu'elle demeure en par-
tie au moins énigmatique. Il irait même,
dit-il, jusqu 'à réhabiliter la notion de
peinture littéraire, injustement décriée.
Le plus souvent, son personnage est un
pauvre petit innocent , affronté avec les
forces terrifiantes du monde moderne, et
qui gentiment leur sourit, ignorant en-
core qu 'il est un vaincu.

« On ne peut pas toujours pleurer sur
les malheurs, commente Haïm Kern, il
faut  en rire. C'est une façon comme une
autre de dominer la situation. » C'est
aussi et surtout une manière artistique
de la dominer, car cela permet au créa-
teur de garder en face de son œuvre un
détachement, une distance, qui lui don-
nent une liberté supérieure dans le choix
et l'emp loi de ses moyens.

Ainsi, qu 'il nous montre un petit bon-
homme tout effa ré de recevoir une flè-
che en p lein sur le nez, ou un gros en-
fant  ouvrant sa bouche toute grande, si
grande qu'elle devient un gouffre noir,
ou un petit personnage perdu dans un
paysage sillonné d'avions menaçants ou
soulevé par une tempête cosmique s'êle-
vant sous la f o rme d'une puissante spi-
rale, ou simplement le profil  inquiétant
d' une physionomie réduite à l'état
d'épuré cadavérique par la disparition de
l'oxygène sur une planète moribonde,
toujours Haïm Kern dessine d'un trait
cruel et pur des formes inquiétantes que
vient tempérer la présence de couleurs
douces, célestes et délicates.

Voici, dégringo lant dans le ciel,
d'étranges figures déchiquetées, qui gesti-
culent en tout sens ! Et cependant, l'im-
passibilité énigmatique et souriante de
l'artiste leur sert en quelque sorte de
providence. Ailleurs, le peintre se sert
d' un morceau de tapisserie à f leurs pour
constituer un justaucorps à quelque

Haïm Kern : un nouveau Chagall ?

bambin jouff lu.  Facilité ? Non, mais hu-
mour. C'est toujours la distance à
l'égard des moyens.

C'est cette souveraineté du rega rd, dis-
posant d' une gamme de moyens, étendue
et raffinée , liée à une extrême humanité,
qui fait de Hdim Kern, un artiste « té-
moin », l'un des plus lucides, des plus
généreux et des plus subtils de notre
temps. P.-L. B.

Pierre et Mousse Boulanger ne
sont pourtant jamais essoufflés !

Pierre et Mousse, un couple heureux qui a su faire de la poésie
une offrande quotidienne.

(Photo N. Treatt)

L'activité de Pierre et Mousse Bou-
langer ne ralentit presque jamais...
Ce couple de Neuchâtelois célèbre
continue de répandre la bonne poésie
d'un coin à l'autre du pays, sur les
ondes, sur les scènes, d'un château à
l'autre comme les troubadours de ja-
dis apportant leurs bonnes histoires
à rire ou à pleurer, en Suisse ou à
l'étranger. Ils n'ont eu que le temps
de défaire et de refaire leurs valises,
au début du mois, revenant de Gras-
se, pour gagner la Bulgarie où on tes
attendait pour enregistrer des disques
de littérature et poésie françaises et
apporter ainsi aux Bulgares, friands
de culture française, quelques-uns de
ses fleurons...

Ils viennent aussi d'enregistrer un
disque en Suisse, pour une jeune
maison lausannoise. Trente centimè-

tres de poésie où ils ont mis leur
inimitable façon de transmettre les
mots. Là où ils posent leurs lèvres ,
évidemment, les phrases prennent des
éclats inattendus, des effluves de quo-
tidien où ils passent « en fraude »,
par-dessus toutes les frontières , ce
concentré d'homme et de la femme
de partout.

Eux les diseurs infatitgables les
« fouineurs » à la recherche du bon
texte, de la « Terre d'Espagne », « En
passant par la Suisse » jusque « Sur
le pont Neuf », accompagnés tout au
long du périple par losé de Azpiazu ,
ils proclament aussi qu'« Il n'y a pas
d'amour heureux », alors que le leur
l'est et qu'ils en témoignent à travers
chaque poème qu'ils gouvernent en-
semble !"

A.-L. G.

I
Heurté à l'arrière !

• SAMEDI à 10 h 20, M. P. Ch.,
domicilié à Boudry, circulait au volant
de son automobile rue des Fahys. A la
hauteur du pont du Mail, il s'arrêta
pensant qu'un véhicule allait lui couper
la route et sa voiture fut alors heurtée à
l'arrière par une automobile conduite par
M.A.L., également de Boudry. Dégâts.

Un moment d'inattention
0 M. M. F., de Neuchâtel , circulait,

samedi vers 20 h 30, au volant de sa
voiture rue de Vauseyon en direction
est. Lorsque la file dans laquelle il se
trouvait s'arrêta , son véhicule heurta la
voiture qui le précédait , conduite par M.
B.G., de Peseux. Dégâts.

Collision
• DIMANCHE à 9 h 30, Mme.

M.D., d'Exincourt (Doubs) circulait au
volant de sa voiture rue Pourtalès.
N' ayant pas observé le signal « Cédez le
passage », le véhicule entra en collision
avec la voiture de M. H.G., de Neuchâ-
tel , à l'intersection de la rue Pourtalès
et de l'avenue du Premier-Mars. Dégâts.

Bien des sources de satisfaction
pour les viticulteurs de la Côte

L'assemblée générale annuelle de l'Asso-
ciation des viticulteurs de la Côte, tenue
à Peseux récemment sous la présidence
de M. P.H. Burgat , avait attiré un nom-
bre réjouissant de sociétaires. Le président
les remercia pour l'intérêt qu'ils marquent
à leur société et salua spécialement M.
A. Barrelet, ancien conseiller d'Etat qui
ne ménage pas ses encouragements aux
coopératives de vignerons. Il rappela ensuite
le décès, l'an dernier de M. Charles Droz,
membre du conseil depuis nombre d'an-
nées. Après adoption du procès-verbal de
la séance d'avril 1971, M. Burgat a pré-
senté un rapport d'exercice qui restera à
nouveau une pièce d'archives à consulter
par tous ceux qui continuent à s'intéresser
à notre vignoble. Parmi les différents points
de ce rapport , relevons la belle qualité
de la récolte de l'automne 1971. L'enca-
vage, en véritable « pool » avec un des
plus anciens encavage de Neuchâtel donne,
toujours plus, les résultats bénéfiques qu'on
avait prévus. M. Burgat adressa encore
des remerciements au département cantonal
de l'agriculture « dont le chef œupre avec
bon sens en faveur des encavages qui
paient leurs achats selon les degrés ».

D'autres nombreux renseignements sont
contenus dans ce magistral rapport accueil-
li par des applaudissements significatifs.
Tout autant d'ailleurs que le rapport fi-
nancier et celui des comptes que le tré-
sorier — M. Eric Du Bois — a disséqué
en relevant jusqu'au moindre détail intéres-
sant. Les rapports de l'expert-comptable
et des vérificateurs des comptes ont égale-
ment été acceptés.

Pas étonnant qu'ensuite toutes les pro-
positions du comité aient été également
acceptées à l'unanimité : une ristourne de
15 fr. par cent kg de raisin (chasselas ct
pinots) livrés aux vendanges en 1970. Rem-
placement , au Conseil d'administration , de
M. C. Droz, décédé, par M. Pierre Farine,
un très authentique vigneron , à Cormon-

drèche ; reconduction bien méritée des vé-
rificateurs des comptes : MM. Paul Walder
et Marcel Mermoud, avec M. Auguste Rich-
ter comme suppléant. Aucun «divers ». Ce
qui ne fit guère durer cette « annuelle »...

séance ordinaire
du Conseil

intercommunal

A CESCOLE :

(c) Le Conseil intercommunal du Centre
scolaire secondaire de Colombier et envi-
rons est convoqué en séance ordinaire mer-
credi à la salle d'étude du Centre. A
l'ordre du jour figure notamment l'adop-
tion des comptes de l'exercice 1971, ainsi
qu'une demande de crédit de 83.000 fr.,
concernant la répartition du coût des cana-
lisations de la N 5 avec ratification de la
convention liant les différentes parties in-
téressées.

Au cours de cette séance, une orientation
verbale sur l'étude de la 2me salle de
gymnastique sera faite aux conseillers des
différentes communes.

MARI N-ÉPAGN 1ER

(c) Le Conseil général de Marin-Epagnier
siégera le 22 avril à 14 h pour approuver
les comptes et la gestion de 1971. 11 devra
se prononcer sur la cession à l'Etat de qua-
tre mètres carrés de terrain à la suite de
l'élargissement du canal de la Thielle et en-
tendra un rapport verbal du Conseil com-
munal au sujet de la suppression de la taxe
pour l'entretien des chemins. La séance sera
suivie d'une visite des réservoirs.

Les comptes
au législatif

Pour la cavalerie
dans l'armée

(c) Lundi prochain aura lieu au château
de Colombier une grande manifestation en
faveur du maintien de la cavalerie dans
notre armée. La lutte s'organise et dans
tous les cantons des comités se constituent.
De plus une pétition va être adressée aux
Chambres fédérales . A Colombier, plusieurs
orateurs défendront nos dragons ; il s'agit
du conseiller d'Etat François Jeanneret, du
colonel divisionnaire P. Godet et d'un agri-
culteur de la Chaux-de-Fonds, M. Rais.
C'est par la Société neuchâteloise de ca-
valerie que cette manifestation est organi-
sée.

Marquage des routes
(c) A Colombier, le marquage des rou-
tes est assuré par les soins des deux agents
de police locaux, MM. Carrard et Des-
meulcs. Pour exécuter leur programme an-
nuel , il leur est nécessaire de pouvoir
disposer de quelque 600 kg de peinture
blanche, jaune et bleue. Cette année, quel-
ques essais s'opéreront au moyen de pein-
ture plastique qui est notablement plus
résistante. Cette dernière solution s'utilise-
ra vraisemblablement pour toutes les routes
où le tapis de bitume est neuf.
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(c) Aujourd'hui lundi les derniers honneurs
sont rendus, au crématoire de Neuchâtel , à
M. Fritz Borel , décédé subitement à l'âge
de 63 ans. Personne très connue pour son
affabilité, le défunt qui habitait au cœur du
vieux village a exercé plusieurs professions
assez singulières. Il fut , pendant de nom-
breuses années, le seul fabricant du canton
de manches de bal ai et de jouets articulés.

Plus tard et jusqu 'à sa mort, il se
spécialisa dans la lutte contre les courants
d'air et passait, en Suisse romande, pour
être le seul artisan à avoir mis au point un
système efficace dans ce domaine. Il était
aussi le propriétaire d'une importante blan-
chisserie.

Nécrologie

La commission de l'Ecole secondaire ré-
gionale (ESRN) a tenu récemment sa séan-
ce ordinaire au collège du Mail. Quatre
points essentiels figuraient à l'ordre du jour :
la nomination d'un concierge au collège
des Terreaux-Sud ; la mise au concours de
postes de maîtres ; le rapport du directeur
sur la marche de l'école ; ainsi que l'inté-
gration de la section P de la ville de
Neuchâtel à l'ESRN.

En remplacement de M. G. Laager, qui
prend sa retraite , la commission décide donc,
de proposer au Conseil communal de Neu-
châtel la nomination de M. A. Monney,
au poste de concierge. L'ESRN a d'autre
part besoin d' un certain nombre de maîtres
(maîtresses) de branches littéraires et scien-
tifiques , d' un(e) maître(sse) de dessin , d'un(e)
maître(sse) de gymnastique. Selon les dis-
positions du département , les avis de mise
au concours paraîtront dans la presse of-
ficiellement.

Dans son rapport sur la marche de l'école,
le directeur signale , entre autres, les résul-
tais encourageants de la campagne de dé-
pistage de la carie dentaire effectuée par

le Service dentaire de la Jeunesse neuchâ-
teloise ; on constate en effet une nette
diminution des faces cariées par rapport
à l'an passé ; le vif succès remporté par
l'exposition « Roumanie » montée par des
élèves et des enseignants du collège du
Mail , en collaboration avec une classe
d'apprenties de première année de l'Ecole
professionnelle de jeunes filles et l'ambas-
sade de Roumanie à Berne ; le concert des-
tiné à commémorer le Sme anniversaire de
l'orchestre de l'école ; la parution du Sme
numéro d'ESRN-Contacts, tout particulière-
ment consacré aux ACO (activités com-
plémentaires à option) et destiné à infor-
mer les parents sur l'exposition de fin
d'année qui sera organisée au collège du
Mail les 6, 7 et 8 mai prochains ; la
poursuite, sous une forme légèrement mo-
difiée , de l'expérience ciné-club ; le bril-
lant résultat d'une élève de S4A, Christiane
Gacond , au traditionnel concours culinaire
des c Flaminettes •, lauréate cantonale , et
enfin les échanges fructueux avec des en-
seignants de Dulliken au sujet des expé-
riences pédagogiques en cours et des con-
tacts avec la direction du Gymnase can-
tonal et de l'Ecole supérieure de jeunes
filles en vue d'établir une collaboration
étroite au niveau des maîtres de français
et d'allemand.

La commission de l'ESRN a donné son
accord pour une mise au concours com-
mune, avec la commission scolaire de la
Ville, du poste , nouvellement créé, de di-
recteur adjoint de la section .préprofession-

nelle étant donné que, lors du rattache-
ment de ladite section à l'ESRN, le ti-
tulaire du poste précité aura le titre de
directeur adjoint de l'Ecole secondaire ré-
gionale de Neuchâtel et se verra confier,
aux côtés du titulaire actuel, des respon-
sabilités dans toutes les sections.

LE COUT D'UN ÉLÈVE
Pour terminer la séance, M. P. Vermot,

administrateur des écoles, détaille les
comptes 1971 qui se présentent de la ma-
nière suivante : le montant total des dé-
penses s'élève à 6.515.865 fr. 80 et celui
des recettes à 1.796.587 fr. 75. Le solde
de 4.719.278 fr. 05 est supporté par les
communes neuchâteloises de domicile des
élèves, soit pour les communes signataires
de la convention ESRN, 4.418.434 fr. 25
et pour les communes non signataires ,
300.843 fr. 80.

Dans le groupe des communes signatai-
res, la proportion des élèves de Neuchâtel -
Ville représente le 64 % de l'effectif.

Sur la base de ces chiffres, le coût de
l'enseignement par élève s'élève à 2582
francs 35 c, compte tenu des subventions
versées par l'Etat durant l'année 1971 et
enregistrées au chapitre des recettes. L'ef-
fectif moyen des élèves au cours de ces
trois dernières années a été très stable et
varia entre 1827 et 1847 élèves. En 1971,
la direction a ouvert une nouvelle classe,
portant leur nombre à 79. Les prévisions
budgétaires ont été dépassées dans la ru-
brique des traitements du corps enseignant

et du personnel administratif (bureaux et
concierges) par l'application de nouvelles
échelles de rémunération (dès le 1er jan-
vier 1971 pour le personnel administratif
et dès le 1er juillet 1971 pour le corps
enseignant).

Les charges sociales inhérentes aux trai-
tements AVS, allocations familiales, contri-
butions aux caisses de pension furent éga-
lement augmentées. Les frais de chauffage
et d'éclairage furent moins élevés que pré-
vu, de même que les frais de mobilier, ma-
tériel d'enseignement, d'administration.

En revanche, une augmentation a été en-
registrée pour la location des salles de
gymnastique. En l'absence de M. F. Steu-
dler , président de la commission financière
de l'école, M. A. Hofer, membre de cette
commission, déclare que les comptes pré-
sentés et commentés par M. P. Vermot ,
administrateur , ont été examinés et qu'il
peut en recommander l'approbation à la
commission de l'école. E suggère que pour
certaines dépenses concernant des rentes
versées au personnel administratif , rattaché
à la caisse de retraite de la ville de Neu-
châtel , il soit créé un fonds de réserve,
alimenté annuellement et supporté par les
communes au moment où elles font partie
de l'école. Ce mode de faire est déjà
appliqué par la caisse de pension de l'Etat.
La commission approuve finalement les
comptes à l'unanimité, avec remerciements
à l'administrateur pour le travail effectué.

La prochaine séance de la commission
aura lieu le 2 mai.

ESRN : le coût de l'enseignement d'un élève
s'est monté à plus de 2.500 fr. en 1971
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Notre service de recrutement et de planification
cherche

une secrétaire
qui se verra confier les tâches suivantes :

— correspondance liée à la recherche et à l'en-
gagement du personnel

— établissement de dossiers, rapports et procès-
verbaux

— administration du secrétariat
— contacts téléphoniques nombreux avec nos

différents services et avec l'extérieur
— accueil des candidats.

Nous demandons :

— formation commerciale complète
— français - allemand

notions d'anglais souhaitables
— sens de l'organisation
— facilité dans les contacts humains
— discrétion.

Nous offrons une très grande autonomie d'action,
la possibilité de se spécialiser dans certains as-

. pects de la fonction « Personnel », des conditions
de travail et des prestations sociales de premier
ordre.

Nous attendons vos offres de service manuscrites,
accompagnées des documents usuels, à l'adresse
ci-dessous et vous assurons de notre entière dis-
crétion.
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Entreprise de la branche horlogère
cherche, pour son département Achats habillement,

UN OU UNE EMPLOYÉ (E)
diplômé (e) de l'école de commerce ou de formation
équivalente, ayant déjà quelques années de pra-
tique, de langue maternelle française ou allemande
avec notions de l'autre langue ainsi que de '
l'anglais.
Notions de la branche exigées.

Ce poste comprend toutes les transactions avec les
fournisseurs suisses et étrangers, la surveillance
des commandes, planning, etc.
Il s'agit d'un travail indépendant et varié demandant
beaucoup d'initiative.
Salaire en rapport avec les capacités.
Entrée à convenir.

Seules les personnes répondant aux qualifications
demandées sont priées d'adresser leurs offres , avec
curriculum vitae et photo, ou de téléphoner à :

MONTRES TRESSA S.A.
15, rue du Cendrier, 1211 Genève 1.
Tél. (022) 32 52 07.

PJSjjl BALANCIERS RÉUNIS S. A.
l___P_r1 2024 SA8NT"AUB!N

Nous engagerions

CONDUCTEURS DE MACHINES
automatiques ou semi-automatiques

qui seraient mis au courant sur place, pour
entrée Immédiate ou à convenir.

Se présenter ou écrire (avec prétentions de
salaire), ou téléphoner au (038) 55 24 33.

i — • - ¦

Entreprise de Néuchâtel-ville cherche, pour entrée
immédiate ou à convenir,

COUTURIÈRES
Suissesses ou permis B/C.
Bons salaires.
Semaine de 5 jours.

Faire offres sous chiffres 87-118 aux
Annonces Suisses S.A. « ASSA », 2, fbg du Lac,
2001 Neuchâtel.

FSS BALANCIERS RÉUNIS S.A.
kSS 1 2024 Saint-Aubin
MBfc____i Nous engagerions des

OUVRIÈRE S
pour travail en atelier uniquement

Se présenter, écrire ou téléphoner au
(038) 55 24 33.

Entreprise de la branche horlogère

cherche, pour son département expéditions,

EMPLOYÉ (E)
diplômé (e) de l'école de commerce ou de formation
équivalente, ayant déjà quelques années de prati- !
que, de langue maternelle française ou allemande
avec notions de l'autre langue ainsi que de l'an-
glais. Dactylographie excellente.

Notions de la branche (établissement de factures et
documents d'exportation) souhaitées mais pas in-
dispensables.

Il s'agit d'un travail intéressant et varié. Salaire éle-
vé selon capacités.

Entrée : si possible le 1er juin 1972.

Seules les personnes répondant aux qualifications
demandées sont priées d'adresser leurs offres, avec
curriculum vitae et photo, ou de téléphoner à :

MONTRES TRESSA S.A.
15, rue du Cendrier, 1211 Genève 1.

Tél. (022) 32 52 07.

mm
Aimeriez-vous

— élargir vos connaissances professionnelles ?

— travailler dans une entreprise moderne ?

Pour compléter notre équipe nous cherchons une

PERFOREUSE-
UÊRIHCATRICE
ayant quelques années d'expérience et beaucoup

d'humour.

Nous sommes un team jeune et travaillons sur IBM 29

et 59. La MDS n'est pas non plus une inconnue pour

nous. '

Nous attendons volontiers votre appel au

No (038) 21 11 45, Interne 226.
i
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La Fondation d'Ebauches S.A. 1
cherche, pour son service de comptabilité, | j

un ou une lie-cuuipïal. I
Entrée immédiate ou à convenir. ; j

Faire offres écrites, en Joignant curriculum vitae et
copies de certificats, ï
à la Fondation d'Ebauches S.A., case postale 1157,
2001 Neuchâtel, ou téléphoner au (038) 25 74 01, j
Interne 319.

cherche à engager, tout de suite ou pour date à
convenir, un (e)

responsable dëpt exportation
dynamique et maîtrisant parfaitement la langue
anglaise, éventuellement espagnole, pour occuper
poste indépendant à responsabilités.
Seules les offres émanant de personnes connaissant
bien l'industrie horlogère seront prises en considé-
ration.
Les intéressés (ées) sont priés (ées) de prendre
contact avec notre service du personnel, route de
Port 35, tél. (032) 6 81 61.

'̂ H__. '"ŒHE&fc. ^WHS_ _̂S__ -̂B-_"^Sjk ^̂ ®k l̂_fm. ^Bk ^H»_."̂ jiSifci ^Hï___ r̂ï__5__ Tffff__ Ĵ6»8_3I_

GARAGE
de moyenne importance cherche, pour entrée immé-
diate ou à convenir, un

COLLAB ORATEUR
en tant qu'employé de commerce, dans la trentaine.
Connaissance de la branche garage souhaitée.

Semaine de 5 jours, 4 semaines de vacances, pres-
tations sociales modernes.

Faire offres écrites ou téléphoner à :
M. Rolf Zeller, fiduciaire, Clos-de-Serrières 20,
Neuchâtel, tél. (038) 31 48 25, qui transmettra.

A louer dès le 24 juin 1972,
quartier ouest de Neuchâtel,

salon de coiffure
dames

2 cabines complètement agen-
cées. Loyer : Fr. 300.—, char-
ges comprises.

Case postale 984, Neuchâtel.

A LOUER
à Cressier
appartement de 2Vs chambres
tout confort, libre le 1er juillet
1972. Loyer mensuel : Fr. 325.—,
charges comprises.
S'adresser à l'étude Wavre, notai-
res, Neuchâtel, tél. 2510 63.

LA NEUCHATELOISE
cherche pour ses collaborateurs :

1 appartement
de 3 pièces
non meublé,
dans le centre
1 appartement
de 2 pièces meublé
des studios
et des chambres
indépendantes
meublés

S'adresser au service du per-
sonnel de
LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances
Générales
Rue du Bassin 16, 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 21 11 71, Interne 277.

Nous cherchons

MAISON
ou APPARTEMENT

avec jardin, à la campagne, mini-
mum 5 pièces. Région lac de
Neuchâtel.

Tél. (039) 23 74 44.

NOVOTEL INTERNATIONAL _T  ̂ il

cherche, pour l'ouverture à fin avril du

NOVOTEL Neuchâtel-Est :

— chef de cuisine
— commis de cuisine
— réceptionnistes
— gouvernante
— femmes de chambre
— serveurs, serveuses
— plongeurs
— hommes toutes mains
Se présenter au chantier Novotel, route de Berne,
2075 THIELLE ou téléphoner au (038) 33 46 98 .

f 

engage pour ses différentes
succursales
Bellevaux :

une gérante
une vendeuse

une vendeuse
Cortalllod-fabrique i

une auxiliaire
Cortaillod-village :

une vendeuse
Discount Portes-Rouges : ,

une caissière

©

Carrels i

une
vendeuse-caissière ;
Valangin :

une vendeuse
Prestations sociales d'une grande entreprise + taux
d'épargne plus favorable pour le personnel COOP.

Faire offres ou se présenter à l'office du personnel,
Portes-Rouges 55, tél. (038) 25 37 21, Interne 21,
Neuchâtel.

Nouvelle fabrique de confiserie, moderne,
importante, près de Berne, cherche

MÉCANICIEN
de bonne volonté, indépendant et précis, capable
de développer et de construire des machines pour
la fabrication.
En cas de convenance, emploi fixe et Indépendant
avec toutes les prestations sociales habituelles,
3 semaines de vacances, semaine de 5 jours.
Sur demande nous pouvons mettre à disposition un
logement confortable de 4 % pièces, à 360 fr. plus
45 fr. de charges, par mois.

Prière d'adresser offres (qui seront traitées confi-
dentiellement), avec curriculum vitae, prétentions de
salaire, Indication du travail actuel, références et
photo, sous chiffres 09-8473, Publicitas, 3001 Berne.

Office des poursuites de Boudry

ENCHERES PUBUOUES
L'Office des poursuites de Boudry vendra par voie d'enchères
publiques, le Jeudi 20 avril 1972, dès 14 h, à Boudry, local
des ventes, rue Louis-Favre 20, les biens ci-après désignés :

1 buffet de service ; 1 argentier ; 1 meuble combiné, avec
secrétaire, 1 porte et 3 tiroirs ; 1 secrétaire genre ancien ;
1 bibliothèque 3 rayons et buffet ; 1 petit bureau, 5 tiroirs .
1 étagère à plantes ; 1 lit avec entourage ; 2 tables dessus
verre ; 1 table TV ; 1 table de cuisine aveo 2 chaises,
formica ; 3 fauteuils et 1 causeuse, tissu soie ; 1 horloge à
poids genre morbier ; 2 appareils de télévision Saba et
Erres ; 1 lampadaire et 2 lustres ; 3 tapis fond de chambre
dont un Hamadan ; 1 tableau « Côtes du Doubs » signé
Rossier ; 1 pick-up ; microsillons dont les œuvres de Beet-
hoven ; 1 machine à écrire Triumph. portative ; 1 machine à
laver Hoover automatic 46 ; 1 frigo Mio-Fresh ; 1 aspirateur
Supermax ; 1 extincteur Sicli ; 1 casque Solis j 1 parasol ;
1 chaise longue i objets d'art ; 25 volumes reliés « Histoire de
la civilisation » ; 6 volumes « Les Grandes Heures de l'his-
toire »! 1 lot de romans divers reliés ainsi que d'autres
objets dont le détail est supprimé.

Objets d'or : 1 montre avec chaînette ; 1 broche avec bril-
lants ; 1 broche avec perle naturelle ; 1 bague avec aigue-
marine ; 1 bague avec saphirs ; 1 bague large ; 1 bague avec
camée ; 1 bague avec perle ; 1 bague avec brillant.

Conditions de vente : au comptant, conformément à la L.P.
Echutes réservées pour les objets d'or qui ne peuvent être
adjugés à un prix Inférieur à la valeur du métal.

Pour visiter, le local des ventes sera ouvert le jour des
enchères dès 13 h 30.

OFFICE DES POURSUITES
BOUDRY

ENCHÈRES PUBLI QUES
Le greffier du tribunal du district de Neuchâtel vendra, par
voie d'enchères publiques,

le jeudi 20 avril 1972,
dans l'appartement sis à Neuchâtel, rue des Sablons 31,
Sme étage, les objets suivants :

dès 10 heures : livres, bibelots, étains, cuivres, frigo, et mobi-
lier courant ;

Dès 14 heures : armoire ancienne, corniche galbée ; salon
style Louis XVI (4 chaises, 2 fauteuils, 1 canapé) ; paire de
chaises Louis XIII ; pendule neuchâteloise ; vitrine Napoléon lll ;
salle à manger style Henri II ; chambre à coucher style
Louis XV ; vaisselier rustique ; bahut valaisan ; série de chaises
Louis-Philippe ; table ronde, dessus marbre ; tables Louis XV,
Louis XVI, Napoléon lll, et demi-lune ; commode style
Louis XV ; pendule de cheminée ; glaces ; gravures suisses
(Lory, Baumann, Barraud et divers) ; tableaux de M. Theynet,
Alfred Berthoud, A. Bachelin et Ch. Barraud ; argenterie ;
tapis | disques 78 tours, etc.

Conditions : paiement comptant, échutes réservées.

Le greffier du tribunal :

W. Bianchi

Terrain
Particulier vend, à Montmollin-
Montezillon, une superbe parcelle
de 5200 m2, zone villas, vue
imprenable sur le lac et les Alpes.

Adresser offres écrites à EY 930
au bureau du Journal.

A vendre

beau terrain
d'environ 900 m2,
aveo plan sanctionné
pour villa.
Occasion à saisir.

Tél. 33 50 02.

t ^

# 

CHEZ-LE-BART
maison ancienne
mitoyenne, comprenant : 2 ap-
partements, mi-confo rt, grand
garage. A proximité de trans-
ports publics. '•

Tél. 251313

Neuchâtel BOUDRY
Orangerie 8 terrain j

1314 m2, zone villas, bien enso- i
offre à vendre leillé, vue très étendue à l'est

sur le lac et les Alpes.

V. J

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché

Nous cherchons à louer ou à
acheter

halle de construction
légère

surface utile min. 250 m2, acces-
sible par camion, avec possibilité
de chauffage, située de préfé-
rence région
nord-est de Neuchâtel.

Faire offres sous chiffres AW 958
au bureau du journal.

APPARTEMENT
de 4 pièces, à vendre à Neu-
châtel.

Situation exceptionnelle avec vue
panoramique.
Confort de qualité.
PRIX : Fr. 151.000.—.
Financement bancaire possible
jusqu'à 90 °/o.

Pour renseignements et visites, '
s'adresser à
Paul CRETEGNY & CIE à
Neuchâtel. Tél. 25 69 21.

On cherche à acheter au centre
de la ville

immeuble commercial
Adresser offres écrites à CX 944
au bureau du Journal.

CENTRE DE LA VILLE
A vendre
deux PETITS IMMEUBLES
comprenant :
14 logements d'une chambre.
Locaux divers.
Surface totale 190 m2.

S'adresser : étude Wavre, notai-
res. Tél. 251063.

A louer à

Bevaix
dans immeuble neuf ,
appartements de
3 Vs et 4 Va pièces.
Tél. 24 70 52.

APPARTEMENT
A LOUER

dès le 1er mai 1972, 3-4 pièces,
tout confort, cuisine complètement
équipée, 2 salles d'eau, piscine
communautaire, quartier résiden-
tiel avec vue sur le lac et les
Alpes.
Fr. 590.— par mois, charges et ga-
rage compris.
Tél. (038) 31 66 55, pendant les
heures de bureau.

A louer
pour le 24 mal
ou le 24 juin,
à une seuls
personne, à Peseux,
dans un quartier
tranquille,

Studio
meublé
tapis tendu,
laboratoire
de cuisine, frigo,
salle de bains.
Faire offre,
en Indiquant
la profession
et l'employeur,
à la case postale
postale 646, à
2001 Neuchâtel.



Importante entreprise suisse de services cherche,
pour le canton de Neuchâtel, pour entrée immé-
diate ou à convenir, un

REPRÉSENTANT
la préférence sera donnée à un candidat qualifié

i et dynamique, ayant beaucoup d'entregent,
capable d'Initiative et disposant déjà d'une cer-
taine expérience de la vente en tant que repré-
sentant.
Notre nouveau collaborateur qui sera domicilié si
possible à Neuchâtel ou dans le canton, sera
appelé à visiter une clientèle auprès de laquelle
notre entreprise est déjà introduite.
Revenu minimal garanti dès le départ, prestations !
sociales d'une grande entreprise, caisse de
retraite et possibilité de se créer une situation
intéressante.
Prière d'adresser offres manuscrites, avec curri-
culum vitae, photo, références et prétentions de
salaire, sous chiffres OFA 586 L, à Orell Fussll-
Publlcité, 1002 Lausanne.

A la suite du décès du titulaire la

WT BANQUE CANTONALE
\7 NEUCHÂTELOISE

désire engager immédiatement ou pour date à convenir un gérant
pour son

AGENCE DES PONTS-DE-MARTEL
Ce poste Indépendant comprend les travaux variés de la branche et le
contact permanent avec la clientèle de la région.

Nous offrons :

— bon salaire
— avantages sociaux
— grand appartement à disposition. î

Les candidats mariés pouvant justifier d'une formation bancaire ou
commerciale et de quelques années de pratique, voudront bien
adresser leurs offres détaillées, avec copies de certificats, au chef du
personnel de la BCN, à Neuchâtel.

Michel Robert, entrepreneur,
2316 les Ponts-de-Martel,

cherche

un chef de chantier
maçons

Suisses ou étrangers.

Très bons salaires en fonction
des capacités. Logements à dis-
position.

Tél. (039) 371402.

A OUI S'ADRESSE CETTE ANNONCE?
' . ' . 

' "

. ' ¦ ' 
I

A clos

MÉCANICIENS
¦ ¦ • o.u.i 'V : , ' ' -i

SERRURIERS
en possession du certificat fédéral de capacité ou de formation
équivalente.

Si vous envisagez un changement de situation, notre entreprise
peut vous offrir :

— Un travail qui satisfera à votre besoin d'in-
dépendance professionnelle et d'initiative
personnelle .
(pas de séries, pas de travaux répétitifs).

— Un horaire anglais dans notre atelier de
mécanique
(pause réduite à midi, sortie à 16 h 35).

— Un horaire à 2 équipes avec alternance
hebdomadaire dans notre service d'entre-
tien préventif des machines
(semaine de 40 heures, alternativement 1 matinée ou.
1 après-midi de temps libre).

— La sécurité de l'emploi
— Nos avantages sociaux d'avant-garde
Vous êtes intéressé ? Alors prenez contact avec notre service
de recrutement ou complétez simplement cette annonce et
retournez-la à l'adresse ci-dessous. Nous vous assurons de
notre entière discrétion.

Nom : Prénom :

Profession : Tél. : 

Adresse exacte : 

Je désire travailler en équipes - en horaire normal avec pause
de midi réduite (biffer ce qui ne convient pas).

____ i 111 __û nw!ff»̂ ^W?__fW^_WwW^3B ___¦ _________¦__ ¦__¦ ___¦___¦____¦______¦

La confiserie Vautravers cherche

vendeuse
Semaine de 5 jours.

Tél. 2517 70.

Confiserie Vautravers, R. Nicole
Successeur, cherche

serveuse
Bon salaire ; fermé le soir et le
dimanche.

' ' ' y : ¦ . ' '
Tél. 2517 70.

Nous cherchons, pour entrée
Immédiate ou à convenir,

dame
. de 8 à 14 heures ; semaine de

cinq jours.

Tél. (038) 33 23 39.

Hôtel des Platanes
2025 Chez-le-Bart

Nous cherchons, pour entrée im-
médiate ou à convenir :

SOMMELIER
gain assuré. Horaire étudié ;

garçon de maison
Tél. (038) 55 29 29.

BUFFET DE LA GARE
la Chaux-de-Fonds,

demande de suite ou à convenir

sommeliers (ères)
1re et 2me classe.

Congés réguliers, bons salaires.

Tél. (039) 2312 21.

1 Madame, Mademoiselle
ĵ 

SI vous aimez la précision et que vous cherchez un 
travail propre et

|PJ agréable, nous pouvons vous off rir une activité qui correspond à vos
BJH goûts en vous confiant des opérations D'ASSEMBLAGES DE MOU-
j&| VÈMENTS dans notre atelier.

3|| Nous assurons votre formation en cas de besoin et vous offrons une
$*s bonne rémunération en fonction de vos capacités, avec les avantages
i a sociaux d'i/ne entreprise moderne.

"A Merci d'avance de nous téléphoner ou de vous présenter à

1 Oj i v a f
'y y chemin des Saules, Colombier.

H| Tél. (038) 41 21 68.

fiatl^n 
La 

Division des travaux des CFF, à Lausanne, jè|
cherche Jçyjj

|I un dessinateur en bâtiment |i
fi_ga_lM possesseur d'un certificat fédéral de capacité. m ]¦"¦¦̂ ™ Possibilités d'avancement intéressantes. ! j i

U 

Semaine de 5 jours et avantages sociaux d'une ||j
administration fédérale. |§i

S'annoncer par lettre autographe à la Division des | 1
travaux CFF, service du personnel, |̂ g
case postale 1044, 1001 Lausanne. jâ§|

I 

LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse
d'Assurances Générales

¦

. 
¦ 

: .

Désirez-vous pouvoir mieux utiliser vos con-
naissances linguistiques ?

Nous sommes une Compagnie suisse d'assu-
rançes travaillant sur le plan international
dans le domaine de l'assurance transport.
¦Nous cherchons pour cette branche

un collaborateur
commercial
de langue maternelle allemande, ayant de
bonnes notions de français et d'anglais, pos-
sédant si possible des connaissances en
assurance ou spécialisé dans le commerce
international (import-export). ,

Nous pouvons offrir :
— activité intéressante et variée permettant

le contact journalier avec notre clientèle
et notre service externe

— possibilités réelles d'avancement l
— conditions d'engagement et prestations

sociales modernes

Nous désirons confier ce poste à un jeune
homme dynamique à la recherche d'une si-
tuation stable et d'avenir.

Les personnes intéressées sont priées de fai- |
re parvenir leurs offres, de téléphoner ou de
se présenter à

LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances Générales
Rue du Bassin 16, 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 2111 71, interne 208. |

l__--lll_lllll.l_»«i Il_l_ll_ll_llll Il Hl_l_lll-I l-l-M-ll —Il-» Il III-MU- I-M-M-I-I-I
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Cherchez-vous
une situation indépendante
dans le service externe ?

'"

Désirez-vous réaliser vos propres idées, vous créer un revenu au-dessus .»•
de la moyenne ? Remplissez alors le coupon ci-dessous.

Nos méthodes modernes de formation vous donneront de solides connais-
sances de la branche et vous serez constamment soutenus dans votre
tâche.

¦A '

' . . ¦ ' • ¦ f ,

COUPON

Nom : Prénom : _^ ;

Année de naissance :

Adresse : _

Peut être joint par tél. ou No heure 

Présente activité :

A envoyer sous chiffres S 03-992.545 à Publicitas, 2001 Neuchâtel.

{_____&
EBAUCHES S.A., Neuchâtel

cherche pour entrée immédiate ou à convenir

UNE STÉNODACTYLOGRAPHE
pour la correspondance en langue française et divers petits tra-
vaux de bureau.

Faire offres à EBAUCHES S.A., Direction générale, fbg de l'Hôpi-
tal 1, 2000 Neuchâtel. Téléphone (038) 25 74 01.

BUREAU D'ASSURANCES
à Neuchâtel
cherche, pour date à convenir,

un (e) employé (e)
qualifié (e)

Possibilité de promotion à un poste
supérieur dans les prochaines années ;

une employée de bureau
une aide de bureau

Faire offres, avec curriculum vitae et
prétentions de salaire, sous chiffres
DY 945 au bureau du Journal.

Atelier de réglages"
engage

personnel
féminin
pour
virolages-centrages
et divers travaux fins
et soignés en
atelier,
éventuellement à la
demi-journée.
Tél. 41 10 55.

I-TL-\fj Télévision Suisse
. X̂T xJy Romande

cherche, pour son département technique :

DEUX MONTEURS-ELECTRICIENS
pour l'entretien des installations courant fort et
d'éclairage des studios. Certificat fédéral de
capacité exigé.

UN MECANICIEN
pour entretien et travaux à l'atelier de mécani-
que.

UN LARURANT
pour son service développement film noir-
blanc et couleur.

UN AGENT AUXILIAIRE
sans formation professionnelle
pour l'entretien des installations de climatisa-
tion et de ventilation.

Les candidats de nationalité suisse sont priés
d'adresser leur offre de service, avec curricu-
lum vitae, copies de certificats, photographie
et prétentions de salaire, à l'office du per-
sonnel de la TÉLÉVISION SUISSE ROMANDE,
case postale, 1211 GENÈVE 8.

Hôtel-restaurant
de la Béroche,
Saint-Aubin,
cherche

jeune fille
sortant de l'école
pour aider
au ménage.
Entrée immédiate ou
pour date à convenir.
Tél. 55 11 05.



luian à la Galerie è lanoir
Quelque chose d'inachevé,, et pourtant c'est là sans doute un des
charmes de cette peinture, dont on voit ici le détail d'une œuvre.

(Avipress - G. St.)

Il y a des expositions inclassables.
Tout se combine pour les faire f lo t ter
entre des moyennes déterminées par une
f o ule de détails, d 'impressions, et de
sentiments, qui n'ont quelquefo is rien
à voir avec la peinture. L'éclairage, le
temps qu 'il fai t , l'accueil dans la gale-
rie, les visiteurs, le veston du peintre,
deux phrases de commentaires saisies au
vol, le nombre de toiles exposées, tout
cela, dessine une ligne en dents de scie,
dont il fau t  rogner les traits pour éta-
blir, tant bien que mal, un jugement.

Vahé Hekinian, un peintre aux
origines arméniennes.

L 'exposition qui s'est ouverte samedi
à la galerie du Manoir est de celles-¦ 
là.

On pourrait aligner les qualificatifs ,
la quinzaine de toiles de Vahé Hekinia n
n 'en admettrait véritablement aucun. Il
f au t  procéder par approximatio n ct col-
ler à chaque adjectif une sorte de coef-
ficient d'adaptation à l' objet qualifié.
Une seule chose, par conséquent, est
sûre : il s'agit d'une peinture à regarder
lentement et longuement.

Abstrait, Hekinian t'est bien. Mais il
laisse apparaître la longue p ériode d'ex-
pression f i gurative qui l'a précédé. La
couleur est forte, veinée, épaisse. Mais
elle est aussi brillante, rigide, froide,
Aucun thème ne relie les œuvres (hui-
les, gouach es, dessins) mais une idée,
ténue, les parcourt toutes.

On pourrait mettre tout cela, cette
atmosphère et ces « flottements », sur
le compte de l'origine arménienne du
peintre, ou de . son appartenance à une
certaine « Ecole de Paris * d'avant les
années trente. Mais ce serait un compte
à bon marché.

Il y a, indéniablement, quelque cho-
se d'inachevé dans la peinture d'Heki-
nian, un style qui ne s'est pas encore
trouvé. Mais — encore une fois  il y
a une réserve — c'est peut-être bien cet
inachèvement qui la rend attachante.

Le travail est celui d' un peintre au-
thentique. Cela devrait suffire f inale-
ment, comme définition.

G. Si

Le feu dans
une menuiserie

(c) Samedi peu après 15 heures, le feu
s'est déclaré dans un local de la menuise-
rie-ébénisterie appartenant à M. Lafranchi,
à la Chaux-de-Fonds, rue du Crêt 1. La
chaleur ayant mis eh marche un appareil
automatique d'extinction, le feu put être
rapidement circonscrit. Dégâts relativement
peu élevés. Les causes ne sont pas encore
établies.

-_____I-__-l
La liste socialiste

(c) Pour les élections communales, le Con-
seil général sera donc formé de 19 membres
(deux de moins qu'en 1968), selon le sys-
tème de "la représentation proportionnelle.
Le parti socialiste présente 16 candidats. Il
s'agit de MM. Michel Ballmer, François
Bonnet, Marianne Botteron, Maurice Du-
bois, Jean-Pierre Ducommun, Jean-Pierre
Ferrari, A. et C. Gacond, S. Horvath, J.-W.
Sylvestre Horvath, Max Hutzli, Julien Ju-
nod, Marie-Thérèse Luthi, Jean-Willy Perret,
Roger Probst, Pierre Schafer et Marc-André
Stadelmann.

MM. Ballmer et Junod sont conseillers
communaux sortants, tandis que MM. J.-P.
Ferrari, A. et C. Cacond, S. Horvath, J.-W.
Perret et R. Probst étaient conseillers gé-
néraux.

Hospitalisée après une
« bringue » de tribunal
(c) On a appris hier qu 'une jeune
Espagnole, âgée d'un peu plus de 20 ans,
aurait été victime en plein jour d'une
agression, avenue Léopold-Robert. Elle
aurait été assaillie par un homme et
aurait reçu des coups de barres de fer
ou de bâton.

Blessée, la jeune Espagnole aurait été
hospitalisée à la Chaux-de-Fonds puis
conduite à l'hôpital du Locle où, par
ailleurs, elle travaille.

Selon les renseignements pris cette
nuit, l'agression se résume à une simple
« bringue » de tribunal, qui.aurait trouvé
là un épilogue pour le moins inhabituel
et douloureux. La jeune fille, qui n'est
que légèrement blessée, a été effective-
ment hospitalisée au Locle.

La gendarmerie a ouvert une enquête.

POLITIQUE

LES BRENETS
Les listes des partis

(c) Après le Locle, une liste de candidats
radicaux a été déposée au Brenets alors que
depuis la grève de 1918, seul le parti
progressiste national représentait les partis
dits de droite. Voici la composition des
trois listes en présence :

— PPN : Marguerite Brunner, Philippe
Blandenier , Marie-Louise Christen, Jean-
Claude Durig, François Eisenring, Roger
Esseiva, Paul Haldimann, André Huguenin,
Armand Jéquier , Pierre Oyvaert, Edouard
Reichenbach, Michel Rosselet, Martha
Walther, François Witlemin, Adrien Wiith-
rich et Nadine Zurcher.

— Radicaux : Pierre Cuendet, Michel
Guinand, Henri Mahieu, Claude Matthey,
Daniel Porret, André Sieber, Jean-Jacques
Walther et Livio Zurcher.

— Socialistes i Raymond Béguin, Gabriel -
le Chammartin, Pierre Deléglise, Gaston
Dubois, Lucien Dubois, Pierrette Gluck,
Jean-Claude Guinchard, Emile Huguenin,
André Malcotti, Georges Robert et Fred
Zurcher.

Aux Brenets, faut-il le préciser, l'élection
au législatif communal se fait selon le sys-
tème proportionnel. La population des
Brenets donn e 27 membres pour le Conseil
général. En 1968, le scrutin fut favorable au
PPN qui fit passer 16 de ses candidats.
C'est avec une curiosité certaine que l'on
attend ici les résultats des 6 et 7 mai.

Etat civil de mars
NAISSANCE. — Cabre Cédric, fils de

Francisco et de Marcelle, née Jeanneret, le
1er mars.

MARIAGE. — Richard Pierre-André, né
le 25 avril 1950, et Mary-Louise née
Schwabs née le 12 juin 1949.

DÉCÈS. — Grether Louise-Anna, née en
1893, célibataire, décédée le 14 mars.

UN LOCATAIRE MEURT, INTOXIQUÉ
MAISON EN FEU, RUE DU GENERAL-DUFOUR

On sait que depuis quelques semaines, un
ou des pyromanes sévissent à la Chaux-de-
Fonds. 11 n'est que de consulter les
différentes mises en garde diffusées par le
juge d'instruction pour se rendre compte de
l'état de psychose dans lequel vivent lu
population, ct surtout le corps des sapeurs-
pompiers. C'est dire que l'intervention fut
encore plus rapide, si cela est possible,
lorsque l'alerte était donnée au poste des
premiers secours dimanche à l'aube. Vers 5
h 15, le feu était signalé nie du Général-
Dufour , dans l'immeuble No 10 qui se
trouve a proximité du collège de Bellevue.

Aussitôt, le lieutenant Gnaegi se rendait
sur place avec les moyens à disposition ct
se rendait compte que la situation était

difficile. II s'agit en effet d une bâtisse de
moyenne importance, propriété d'un entre-
preneur de la ville, abritant neuf apparte-
ments de dimension moyenne. Cette cons-
truction date du milieu du 19me siècle, et
en tant que telle offre un caractère histori-
que indéniable.

Toute la partie sud-est (c'est-ù-dire
donnant de l'autre côté ' dc la rue) dc
l'appartement du rez-de-chaussée était en
feu. A la suite d'une première inspection
dans les locaux et au vu de la fumée
intense qui régnait, il fut décidé d'utiliser
les masques contre les gaz. Une lance était
également mise en batterie afin de tenter de
circonscrire le sinistre a cet endroit. Mais

l'on ne put progresser plus en avant. C'est
à ce moment qu'une partie , du plafond
s'effondra ce qui compliqua encore la tâche
des sauveteurs. Un quart d'heure après le
début de l'alerte, le capitaine Marendaz
prenait le commandement et procédait à
une nouvelle reconnaissance à l'étage supé-
rieur , ou une autre lance était engagée en
protection. Le feu s'était communiqué verti-
calement, grâce à la présence des parois à
l'intérieur desquelles se trouvaient des
copeaux.

On alarma aussitôt cinq groupes de sa-
peurs-pompiers ainsi qu'un sixième groupe
de circulation. Au total, une cinquantaine
d'hommes luttèrent à l'aube de ce diman-

La fumée épaisse a rendu pénible l'intervention des pompiers. — A droite, la pièce où le locataire a
trouvé la mort. •

die, alors que la neige et le froid tenaient
bon.

IL N'A PU OUVRIR LA
FENETRE ...

Le feu continuait à progresser, grâce aux
parois, ct atteignait ainsi le deuxième étage,
côté sud-est toujours. II fallut dc nouveau
avoir recours à des équipes munies dc
masques, mais à 7 h 45, tout danger était
écarté.

Dans l'intervalle, toutefois, lorsque l'on
procéda à une reconnaissance dans l'appar-
tement " du rez-de-chaussée, on devait
découvrir le corps sans vie de M. Richard
Oser, âgé dc 43 ans, menuisier de profes-
sion, et qui vivait semble-t-il seul. D'après
certaines constatations que l'enquête permettra
peut-être de confirmer, il semble que M.
Oser, dans l'appartement duquel l'incendie
s'est déclaré, se soit rendu compte de
quelque chose et qu'il ait tenté d'atteindre
la fenêtre pour éviter de périr asphyxié.
Malheureusement, il ne put terminer son
geste.

Le constat de décès a été établi par le Dr
Haldimann ct la levée du corps s'est faite
en présence du juge d'instruction des Mon-
tagnes, M. Wyss.

TROIS APPARTEMENTS DÉTRUITS

Les dégâts, qui atteignent plus de 50.000 fr.,
ont en fait détruit trois appartements, tous
du côté sud. Mais une seule famille, de
deux personnes, est sans abri , le troisième
logis étant inoccupé.

L'intervention s'est faite grâce à l'instal-
lation de deux conduites au rez-de-chaus-
sée, une au premier étage et une au
deuxième, ainsi qu'une autre en protection
dans les combles de l'immeuble No 12,
voisin de moins de deux mètres de la
maison sinistrée. On dut également avoir
recours à l'intervention des moyens
spéciaux, dont la tronçonneuse, ainsi qu 'à
une quinzaine d'appareils à circuit fermé
contre le gaz.

Il faut également signaler qu'un officier a
été légèrement intoxiqué ct a dû être trans-
porté â l'hôpital. II pouvait par la suite
regagner son domicile, après avoir reçu des
soins. A 11 heures, les dernières équipes
étaient retirées. On a noté sur place la
présence du major Grisel, commandant du
bataillon, qui fut averti aussitôt que la
victime fut découverte. Et de M. Claude
Robert, conseiller communal et directeur de
la police.

Le dernier sinistre ayant fait une victime
remonte à l'année 1964. II s'était produit
rue de la Promenade, et avait coûté la vie
à une dame d'un certain âge.

CAUSES CONNUES

La police de sûreté, à la demande jn
juge d'instruction, a fait diffuser hier un
communiqué précisant que le 16 avril à 5
heures, un début d'incendie se déclarait rue
du Général - Dufour 10, à la Chaux-de-
Fonds. Les causes de ce sinistre sont
connues. Elles sont très probablement acci-
dentelles. Le locataire de l'appartement, M.
R.O., né en 1929, est décédé, intoxiqué par
l'oxyde de carbone. Son corps a été trans-
porté au pavillon du cimetière de la Chaux-
de-Fonds.

Ph. N.
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ce qui est arrivé:
¦ M. K. est tombé malade «
W pendant une croisière aux M
H îles grecques. Le médecin a mÈ
I jugé trop dangereux pour |

m lui de poursuivre le voyage, m
m M. K. a dû rentrer immé- J|
flt diatement en Suisse. m j

m Conseils pour le retour direct
immédiat

m Prise en charge des frais de voyage
par avion en Suisse

n Dédommagement pour lesf rais d'an-
nulation de la croisière (Fr.2600.—)

Intertours-Winterthur apporte
une aide immédiate dans
les situations critiques en
voyage et en vacances.
Avec la police d'assurance
Intertours-Winterthur, vousêtes près
des vôtres. Dans n'importe quelle
situation. Dans le monde entier!
Demandezlabrochured'information
Intertours-Winterthur à votre
agence de voyage, à l'Union de
Banques Suisses ou à une de
nos agences. Elle contient la carte
d'inscription et constituera par
la suite votre police d'assurance.

Société Suisse d'Assurance
A contre les Accidents à Winterthur ;

Lai Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 10 h 30, Rapports intimes dans

les collèges de jeunes filles (18 ans).
Eden : 20 h 15, Un Violon sur le toit

(dès 12 ans).
Plaza : 20 h 30, 11 était une fois dans

l'Ouest (16 ans , prolongations).
Scala : 19 h et 21 h, Klute (18 ans).
TOURISME
Bureau officiel de renseignements, Léopold-

Robert 84, tél. (039) 23 36 10.
DANSE ET ATTRACTIONS
Pas de spectacle le lundi.
EXPOSITIONS
Vivarium de la Bonne-Fontaine : plus de

200 animaux.
Musée d'histoire : ouvert le week-end (en

semaine sur demande).
Musée d'horlogerie : les collections.

Club 44 : peintures et dessins de Philippe
Visson.

Permanences médicale et dentaire. — En
cas d'absence du ' médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office. — Coop, Paix 70, jus-
qu'à 21 heures , ensuite tél. 11.

MANIFESTATION
Club 44: 20 h 30, Israël lutte pour son

existence (films).

Le Locle
TOURISME. — Bureau officiel de ren-

seignements : Henry-Grandjean 5, télé-
phone (039) 31 22 43.

Pharmacie de service. — Breguet, Grand-
Rue 28. Dès 21 h, tél. 17.

Permanences médicale et dentaire. — En
cas d'absence du médecin traitant, tél. 17
ou le service d'urgence de l'hôpital, tél.
31 52 52.

Cours de district pour
sapeurs - pompiers à Cernier

Le major Habersaat en tournée d'inspection avec le cap. Gaillard.

De notre correspondant :

Vendredi et samedi s'est déroulé, à Cer-
nier, le cours de district des sapeurs-pom-
piers pour chefs d'engins, machinistes de
moto-pompe et desservants de tonne-pompe.
Organisé et dirigé par le capitaine Henri
Gaillard , de Fontainemelon, et le quartier-
maître Pierre Blandenier, de Chézard, il a
réuni 48 sapeurs et sous-officiers qui ont
travaillé sous la direction de six officiers
instructeurs. Ces journées ont été consacrées
uniquement à des exercices pratiques sur
le terrain.

Les présidents de commune du district ,
qui sont également présidents des commis-
sions de la police du feu de leur localité,
ont visité le cours samedi, assistant aux
différents exercices pendant que le major
René Habersaat, directeur cantonal des cours,

accompagne du Q.M. Willy Margot , ins-
pectait le travail.

Pendant le repas, à l'hôtel de la Paix ,
le capitaine Gaillard remercia les autorités
communales d'avoir accepté que ce cours
ait lieu à Cernier, et les communes qui
ont mis le matériel à disposition. M. Ber-
nard Pellaton, président de commune, prit
la parole au nom des autorités de Cernier,
puis le major Habersaat se déclara satis-
fait du travail présenté.

Le cours s'est terminé à Fontainemelon
où la commune avait mis à disposition un
immeuble désaffecté qui sera prochainement
démoli par la P.A. Des foyers, alimentés
par du carburant ou des matériaux de
toutes sortes, furent allumés successivement
à plusieurs endroits. Ces simulacres d'in-
cendies permirent aux sapeurs-pompiers
d'expérimenter différents moyens de lutte
contre le feu.

Cernier: «Levure» du collège primaire

Les travaux seront achevés cette année.
(Avipress - G. C.)

De notre correspondant :

Le Conseil communal, des représentants
du Conseil général et de la commission
scolaire ainsi que tous ceux qui ont collabo-
rés à la construction du bâtiment étaient
réunis jeudi soir pour la <s levure » du collège
primaire de Cernier. Cette manifestation
s'est déroulée dans le hall d'entrée du nou-
veau collège où une collation fut  servie aux
quelques 170 participants.

Au café, M. Bernard Pellaton , président
de commune, brossa un bref historique de
la construction du collège. Les travaux ,
commencés en 1970, seront achevés cette
année et les élèves pourront déjà y entrer
en mai.

M. Roger Salquin , président de la com-
mission scolaire, prit ensuite la parole pour
remercier les autorités communales d'avoir
doté la localité d'un magnifique collège et
féliciter l'architecte.

UN BON MOYEN POUR SE
PRÉSERVER DES FOURMIS!

Miette d'histoire dans le Val-de-Ruz

De notre correspondant :
Si l'on veut garantir les bâtiments et les

ceps de vigne des fourmis, affirmait-on au
début de siècle passé, il faut parsemer de
cendres de bois ou de poussière de tabac
leurs lieux de passage. La meilleure manière
de protéger les arbres fruitiers consiste à
envelopper les troncs avec une étoffe de
laine ou de lin imprégnée de goudron.

On peut aussi les prendre en grande
quantité dans une bouteille dans laquelle on
a fait dissoudre du miel dans de l'eau et
qu'on suspend dans l'arbre.

On peut enfin s'attaquer aux fourmilières
en jetant dans les nids des graines de
froment cuites dans de la ciguë. Le
camphre répandu un peu partout répand
une telle odeur que les froumis s'enfu ient et
ne reviennent pas...

Si le soir, vous êtres ennuyés, par les
monstiques ou par les mouches, allumez une
bougie que vous placez au milieu d'une
assiette à soupe remplie d'huile. Les insectes
s'approchent de la flamme et tombent dans
l'huile où ils périssent. ^

Si vous voulez fabriquer un baromètre
inédit suivez la recette suivante publiée en
1825 !

Dans deux onces d'esprit de vin (une
onze - 33 grammes) on jette deux drachmes
(une drachme - une huitième d'once) de
nitre par (azote de potasse) et une demi
drachme de chlorure d'ammoniaque
pulvérisé. Puis, on verse ce mélange dans un
tube de verre large de huit lignes (une ligne
= 2 mm 1166 et long de dix
pouces (un pouce ¦= 25 mm 3992), dont
on couvre l'extrémité supérieure avec
une légère peau percée de petits trous. Si le
temps doit être au beau, les matières solides
demeureront au fond du tube et l'espri t
conservera sa transparence ordinaire. Si l'on
est menacé d'un orage, d'une tempête ou
d' un coup de vent , tout le précipité solide
quittera le fond du tube, s'élèvera à la
surface de l'esprit de vin , y formera une
croûte et la liqueur paraîtra en état de fer-
mentation.

Les phénomènes pourront être observés
plus de 24 heures avant que la tempête
survienne. Ils indiqueront même de quel
point de l'horizon elle s'élèvera car on
verra toujours les particules solides se
porte r agglomérées sur les parois du verre
opposées à la direction du vent qui doit
amene r les intempéries.

A.S.

H7 11 II

Concert à l'église
(sp) Dimanche soir a eu lieu à l'église de
Fontainemelon le concert qui avait dû être
renvoyé en mars dernier. On a entendu no-
tamment M. Hubert Fauquex, hauboïste,
professeur au conservatoire de Bâle, premier
prix du concours d'exécution musicale de
Genève qui était accompagné à l'orgue par
Mlle Anne-Françoise Bricola , de Bâle égale-
ment. Des artistes de chez nous ont prêté
leur concours à ce concert.

(sp) Un inconnu a volé une somme de 3500
francs dans une caravane de Chézard. La
nnlic o p nemp tr.

3500 fr. volés
dans une caravane

VALANGIN
Candidats socialistes

et indépendants
(c) La liste des candidats aux élections
communales présentée par le parti socialiste
de Valangin est la suivante : Henri Tock ,
conseiller communal ; Roger Petter, conseil-
ler général ; Claude Vaucher, conseiller
général ; Mme Aloïs Dubach, ménagère et
M. Raymond Meier , ébéniste.

La liste définitive des indépendants se
présente comme suit : Mme Marthy Scher-
tenleib , MM. Marcel Clerc, conseiller com-
munal ; Roland Farine, conseiller général ;
André Monnier, conseiller général ; Jean-
Marc Weber, conseiller général, Antoine
Berthoud , journaliste et Robert Tschanz,
fonctionnaire cantonal.

Soirée
de l'« Espérance »

(c) La fanfare « L'Espérance », de Coffrane
et des Geneveys-sur-Coffrane, sous la direc-
tion de M. Donald Thomi , a donné samedi
sa soirée annuelle à l'annexe de l'hôtel des
Communes. M. Henri Fallet , président, sa-
lua l'assistance et se plut à faire remarquer
l'importance de l'effectif actuel de la société
qui comprend un grand nombre de jeunes
et talentueux musiciens. On peut relever les
noms de MM. Rodolphe Krebs, Pierre-Alain
Mercier et Reynold Perregaux qui , pendant
les mois d'hiver, suivirent un cours pour
instrumentistes donné par le directeur de la
fanfare de Boudry, et celui de M. Gilbert
Gretillat , qui passa avec succès les examens
couronnant le cours « B » de direction.

La fanfare interpréta six morceaux dont
une marche et une polka de M. Paul Tho-
mi, père du directeu r, qui furent très appré-
ciées du public. En intermède, l'excellent
groupe « Meli-Melo > vint par deux fois
présenter ses chants et la soirée se prolon-
gea ensuite par la danse conduite par l'or-
chestre * James Loyds >.



«Visiter l'autre »
(sp) Il y a quelques jours, nous faisions

état d'une deuxième initiative du Centre de
réflexion chrétienne du Val-de-Travers ,
après la série de rencontres consacrées au
thème « Dieu nous parle » : nouveaux entre-
tiens sur la question aussi importante
qu 'actuelle « Gomment exprimer l'Evangile
dans notre culture contemporaine ? », depuis
la mi-avril jusqu 'à la fin mai.

Le centre vient de lancer une troisième
initiative ayant pour thème : « Visiter l'au-
tre ». Dans une circulaire, le pasteur Denis
Perret , de Môtiers, écrit à ce propos : « Il
vous arrive de rendre visite à un malade, à
une famille endeuillée , à une personne âgée,
à un voisin. Il peut arriver que votre pas-
teur vous demande de faire telle ou telle
visite , ou encore qu'un jour vous fassiez
partie d'un groupe paroissial de visiteurs.
Alors vous risquez d'être un peu gênés par-
ce que vous ne savez pas très bien com-
ment vous y prendre. Vous vous posez des
questions : Quelle attitude adopter vis-à-vis
de telle personne, de tel problème ? Com-
ment aider sans encombrer ? Comment con-
soler ? Comment encourager ? Que dire ?
Que faire ? Comment être ? Comment ren -
dre compte de notre foi .

Toutes ces questions, ajoute le pasteur
Perrret , seront abordées au cours de quatre
rencontres qui auront lieu en mai et juin
sur le thème : Visiter l'autre. 1. Pourquoi
faire.

Les personnes intéressées par ce cycle
d'entretiens peuvent s'annoncer à la cure
protestante de Môtiers.

Une auto sort
de la route :
un blessé

(c) Samedi, vers 4 h, M. Jean-Pierre Gardct,
domicilié au Locle, circulait en auto sur la
route cantonale Convet - Travers. Avant le
Tourniron, en roulant sans doute à une vi-
tesse exagérée, M. Gardet perdit le contrôle
de son véhicule qui traversa la chaussée et
termina sa course en bas d'un talus.

M. Gardet a été transporté à l'hôpital de
Couvet par l'ambulance. Il souffre d'une
commotion cérébrale et de contusions sur
tout le corps. Son permis de conduire a été
saisi par la police. Le véhicule est hors
d'usage.

PAYERNE

(c) Comme chaque année, au printemps, la
ville de Payerne est en ce moment magnifi-
quement fleurie. Grâce au travail intelligent
du jardinier communal et de ses aides, la
cité se présente sous ses plus riants aspects,
rues, places et carrefours étalant leurs
massifs de fleurs multicolores, soigneuse-
ment arrangés, qui font l'admiration des
touristes.

Lai ville en fleurs

Souvenir
d'une personnalité

PONTARLIER

De notre correspondant :
On a rendu, il y a quelques jours , à

Pontarlier , les derniers devoirs à M. André
Borel , décédé dans sa 82me année. Ainsi
ne verra-t-on plus dans la rue de la Ré-
publique, aux manifestations officielles ,
aux expositions de peinture, cet homme
de haute stature, toujours affable, et sa-
chant recevoir ses hôtes, à son domicile
de la rue de Besançon, avec la plus ex-
quise courtoisie ! Mais M. Borel n'était pas
seulement une figure caractéristique et sym-
pathique. Enfant encore, il avait été , avec
sa mère, le premier témoin oculaire du
gigantesque incendie de la distillerie d'ab-
sinthe Pernod , à Pontarlier.

ENTREPRISE CONSIDÉRABLE
— Cette distillerie , nous avait dit M.

Borel , était une véritable usine. Elle pos-
sédait 50 appareils à bain-marie pour dis-
tiller et infuser. Elle occupait plus de
250 ouvriers et ouvrières. De ses alambics
sortaient annuellement sept millions de li-
tres de « fée verte » destinée surtout à la
métropole et aux colonies... Signe prémo-
nitoire d'un futur devenu, par la Première
Guerre mondiale , sanglante et rouge réalité ,
cette usine fut entièrement anéantie par
la plus gigantesque torche jamais connue
dans l'histoire moderne pontissalienne.

LE COUP DE FOUDRE
En ce dimanche, l'été de 1901 battait

son plein. Mme Arthur Borel, femme du
directeur, était seule à la maison avec son
fils André. L'orage commença à gronder.
Préoccupée par cette menace, la femme
du directeur quitta son appartement et mon-
ta au grenier où étaient entreprosés les
herbages juste sous un parafoudre. Soudain ,
un terrible coup de tonnerre ! Apeurée,
Mme Borel redescendit au premier étage.

— Elle y était à peine parvenue, narrait
André Borel , quand, mû par un mysté-
rieux déclic, un trapon s'ouvrit devant elle
et une gerbe de feu jaillit. Ma mère, m'em-
portant, eut juste le temps de se sauver
malgré une commotion. Déj à, la distillerie
formait une impressionnante antre à vul-
cain. Des dizaines de milliers de litres
d'absinthe et d'alcool se trouvaient dans
les bâtiments. Le feu en fit une gorgée.
Pompiers et soldats étaient mobilisés.

— Les causes du sinistre, ajoutait M.
Borel , ont été déterminées. La foudre tom-
ba sur une ligne téléphonique et traversa
la distillerie d'un bout à l'autre. Au lieu
de suivre ce fil conducteur, le fluide fit
soudain un écart et partagea en une frac-
tion de seconde un bac métallique. Dès
lors tout fut rapidement consumé.

— Un seul plaisir m'a été "fait dans
tout cela, poursuivait M. Borel. La dis-
parition du piano familial ! Car je ne me
sentais véritablement pas l'âme d'un Cor-
tot...
i Cet incendie avait frappé l'imagination
de M. Borel. Et si, n'ayant rien contre
les anisés, au contraire , car il les savait
distillés sous contrôle et par ¦ des profes-
sionnels , Mlle Borel avait toujours plaisir
à boire une c petite rincette » lors de ses
voyages dans le canton de Neuchâtel. G.D.

Première du canton
(sp) Apprentie au bureau communal de
Travers, Mlle Marlène Kubler est sortie
première du canton aux récents examens
d'employés de commerce avec une moyenne
de 5,4.

Perte de maîtrise
près de Travers

(sp) Hier , vers 4 h, G. S., de Couvet , rou-
lait en voiture sur la route cantonale Noi-
raigue - Travers. Sur le pont du Crêt-de-
l'Anneau, recouvert d'une légère couche de
neige fondante, le conducteur perdit la maî-
trise de son auto , qui se mit à zigzaguer
puis heurta un mur de protection , l'endom-
mageant sur une dizaine de mètres. Pas de
blessé. L'auto est hors d'usage.

Candidats radicaux
(c) Voici la liste des candidats radicaux à
Môtiers : Madeleine Schneeberger, conseil-
lère générale ; André Jéquier, conseiller
communal ; Victor Barrelet , conseiller géné-
ral ; Jean-Pierre Bobillier, conseiller
général ; Edouard Chevré, conseiller géné-
ral ; Georges Montandon , conseiller géné-
ral ; Armand Bobillier , conseiller général ;
Marceline Thiébaud , couturière ; Denise
Wuillemin, ménagère ; Marc Arn , agricul-
teur ; Jean-Pierre Barrelet , agriculteur ;
Denis Chevré, ramoneur ; Willy Currit,
cheminot ; Charles Jeanrenaud , représentant.

Candidats libéraux
(c) Et voici celle des libéraux : Louis Bour-
quin , conseiller communal ; Willy Morel,
conseiller communal ; Jean-Jacques Bobil -
lier , conseiller général ; Pierre Jeanrenaud,
conseiller général ; Claude Matthey-Doret ,
conseiller général ; Louis Mauler, conseil-
ler général ; Marcel Hirtzel, restaurateur ;
René Rey, chef d'expédition.

Une liste
d'« Entente communale »

(c) Deux jours avant le délai fixé pour le
dépôt des listes relatives aux élections com-
munales , les candidats du parti radical ne
sont pas encore officiellement connus. Par
contre , un groupe de jeunes a décidé de se
présenter devan t les électeurs sous le nom
d'entente communale ». Cette liste comprend
trois noms, MM. Bernard Muller , conseiller
communal ; Marcel Jacot fils , président du
Conseil général el J.-H. Scluilé, présidente
de l'Union des sociétés locales.

Le but de cette liste est de créer au vil-
lage un mouvement d'entente. Le groupe-
ment pense que les candidats doivent être
soumis au vote du peuple, ce qui n'a pas
été le cas il y a quatre ans. En 1968 en
effet , le pard socialiste qui avait alors six
représentants au Conseil général , n'avait pas
présenté de candidats. De ce fait , les élec-
teurs n 'eurent pas à se rendre aux urnes , les
15 candidats radicaux ayant été élus taci-
tement. ,

Désistement
(c) De source informée nous apprenons que
M. Ernest Gubler , élu deux fois conseiller
communal au cours dc l'actuelle législature ,
ne sollicitera pas une troisième réélection à
l'exécutif.

Sport et dramatique
CAMERA-SPORT // est assez

rare que l' on puisse dire d'une émis-
sion : « Il fau t  avoir vu ces images
pour comprendre, tout commentaire
est superflu. > Ce fu t  le cas pour
« Caméra-sport » de vendredi, consa-
crée aux handicapés p hysiques réali-
sant des exploits surhumains à tra-
vers les compétitions auxquelles ils
participent. Une émission signée
Claude Schauli qui s'affirm e au f u r
et à mesure des émissions ap rès avoir
connu des débuts hésitants. Il fallait
lui faire confiance. On l'a fai t .  On a
eu raison. Les cameramen de « Ca-
méra-sport » savent observer et rap-
portent des images où le geste est
souvent émouvant et prend valeur de
symbole, qu'il s'agisse des hésita-
tions d'un aveugle à ski ou de la
concentration d'un grand descendeur.

LA CAGE. — Lorsque Roger Gil-
lioz eut achevé de lire la pièce de
Paul Erickson, il pensa , paraît-il ,
immédiatement à un acteur : Fran-
çois Simon. Quel metteur en scène
de télévision ne pense pas aujour-
d'hui à François Simon ? Alors «La
Cage », c'est une fois  de plus Simon ,
après le « Fou » de Goretta. On re-
trouve d' ailleurs Simon dans d'autres
réalisations de la télévision romande.
Lorsqu'un rôle de détraqué surgit à
l'horizon , on le confie à François Si-
mon. Trop, c'est trop. Ses qualités
exceptionnelles d'acteur ne sont
nullement mises en cause. Mais à
vouloir confiner François Simon
dans des rôles toujours les mêmes,
on risque alors d' en jaire le plus par-
fait  des stéréo types. Et Dieu sait s'il
excelle dans d'autres rôles, voir celui
du père de l'étudiant dans « Mourir
d'aimer », le f i lm de Cayatte qui sut

le mieux à notre avis utiliser l'im-
mense talent du fi ls  de Michel Si-
mon.

Roger Gillioz a fait du bon travail
avec cette « Cage », une pièce dont
les mécanismes et l'argument n'ont
rien d' exceptionnel. Seule la f in  mé-
ritait qu 'on la regarde en entier.
Mais il fallait un autre metteur en
scène pour s'imposer à Simon, pour
l'obliger à ne pas céder à ses tics,
l' obliger à composer un personnage
qui ne soit pas Simon lui-même, tel
qu'on le connaît, tel qu 'on a l'habi-
tude de le voir.

De cette histoire d' une prison bri-
colée, sorte de bagn e « do it your-
self », qu 'un maniaque de la justice a
fait construire dans sa cave, le dia-
logue entre le p risonnier et son ge-ô
lier est un bon moment de télévision
perernttant l utilisation du gros p lan
Pour le reste, cela ressemble plus à
du théâtre f i lm é qu 'à une véritable
création télévisuelle alors que le tex-
te était écrit pour la télévision. Ce
texte, difficile à faire passer , oblige les
acteurs à en rajouter malgré une
bonne volonté de vouloir jouer aussi
naturel que possible. Il s'en fau t  de
peu que tout cela tourne au ridicule
grandiloquent. Enfin aucune surprise
ne vient rompre ni émailler un scé-
nario qui utilise toutes les ficelles de
l'art dramatique. On le voit, les re-
proches sont à faire plutôt à l'encon-
tre de l'auteur , Paul Erickson, qu 'à
l'égard du réalisateur et des acteurs
qui, semble-t-il , ne pouvaient guère
faire mieux. Tout cela se résume en
trois mots et c'est partout la même
chose : « Télévision cherche au-
teurs... »

R. Z.

CHRONIQUE DU VAL-DE-TRAVERS rrÉ =̂r
L'ancienne ambulance

a effectué 1064 courses
De notre correspondant régional :
En 1956, la section de la Croix-Rouge

du Val-de-Travers créa un service d'ambu-
lance. Le premier véhicule une voiture uti-
litaire d'occasion transformée , avait déj à
roulé 172.000 kilomètres.

Malgré son confort relatif , cette ambu-
lance rendit de grands services pendant cinq
ans. Puis on acheta , avec l'appui financier
des communes une nouvelle ambulance inau-
gurée en 162.

Celle-ci a donné satisfaction. Dès le dé-
but elle a été stationnée à Môtiers où M.
Alain Durig s'est révélé un conducteur
particulièrement dévoué.

Cette ambulance, après avoir parcouru
seulement 23.000 km a donné des signes
de vieillissement. Sans doute son âge n'é-
tait-il pas vénérable mais le temps de la
retraite — ou plutôt de la demi-retraite —
avait sonné.

On lui reprochait son manque de con-
fort, son équipement sommaire, sa mau-
vaise suspension. A cela venait s'ajouter
l'insuffisance du chauffage , l'exiguïté de
la place dévolue aux personnes transpor-
tées et éventuellement aux accompagnants.

Les courses effectuées par cette ambu-
lance ont été au nombre de 1064 et se
répartissent ainsi en dix ans : 1961 ; 86
courses, 1962 : 106 1963 : 96 ; 1964 :
126 ; 1965 : 102 ; 1966 : 102 ; 1967 : 103 ;
1968 1 121 ; 1969 : 136 ; et 1970 : 86.

La fréquence d'utilisation s'est donc ra-
lentie sérieusement la dernière année, le
véhicule étant de moins en moins apprécié.
En outre les courses de plus de 40 kilo-
mètres avaient été très rares. On en no-
tait 14 en 1966, 12 en 1967, 15 en 1968,
8 en 1969, et 13 en 1970.

Si, malgré tout , financièrement l'ambulan-
ce a pu tourner , cela est dû aux frais
d' exploitation extrêmement réduits grâce au
désintéressement de M. Durig, aux frais
généraux pratiquement nuls, au véhicule
amorti dès son achat. Cependant , en 1963
la caisse de la Croix-Rouge a du interve-
nir par une subven tion de 1000 fr. à fonds
perdus pour boucler les comptes et par
un versement de 1200 fr., fin 1969.

L'ancienne ambulance n'a donc pas trop
mal assuré son service au Vallon même si
maintenant , elle a été remplacée par un
véhicule moderne , capable de donner sa-
tisfaction à chacun.

G.D.

(sp) L'Amicale des contemporains 1931
s'est retrouvée , vendredi soir , chez l'un des
siens, M. René Utiger, au buffet de la
Gare de Travers, sous la présidence de
M. Jean-Pierre Gioria. Les 21 présents
organiseront une sortie des familles le 10
septembre aux Plânes-sur-Couvet , l'assem-
blée d'automne ayant lieu à l'hôtel de la
Couronne à Brot-Dessous. Le comité a
été ainsi constitué i MM. Jean-Pierre Gioria,
président ; André Dupont, vice-président ;
Claude Jeanneret , secrétaire ; Willi Hirt,
caissier ; Francis Trifoni , assesseur. Un re-
pas a mis fin à cette séance de prin temps.

Avec les contemporains
1931

Prochaine visite d'un
grand organiste parisien

(sp) Le 23 septembre 1970, il y avait foule
au temple protestant de Fleurier pour
écouter le célèbre organiste Jean-Jacques
Griinenwald , titulaire des orgues de Saint-
Pierre-de-Montrouge, à Paris, lauréat de
multiples prix internationaux , juré de con-
cours aussi réputés que celui de Genève,
compositeur d'œuvres fort prisées des inter-
prètes et auteur de la partition musicale de
plusieurs films, notamment de « Monsieur
Vincent » et du « Journal d'un curé de
campagne ».

Lundi 17 avril , le même artiste sera à
nouveau l'hôte des « Concerts de Fleurier »;
en soirée, il donnera un récital entièrement
consacré à des œuvres de J.-S. Bach, hormis
une improvisation sur un thème donné
séance tenante. Il a choisi en particulier la
« Sonate en trio No 3 en ré mineur », le
« Prélude et triple fugue en mi bémol
majeur », le « Concerto en ut majeur » et le
« Grand prélude et fugue en mi mineur ».

DEUX LISTES SERONT SANS DOUTE
EN PRÉSENCE À SAINT - SULPICE

(sp) Il y a huit ans, trois listes étaient op-
posées à Saint-Sulpice pour le renouvelle-
ment des élections communales. Celle des
jeunes radicaux et libéraux, celle des syn-
dicalistes et enfin celle des socialistes. Ces
derniers recueilirent le moins de suffrages
et eurent deux élus en tout et pour tout ,
mais ils devenaient en même temps les ar-
bitres de la situation. Quatre ans aupa-
ravant , s'étant déjà trouvés dans cette mê-
me position , les socialistes avaient voté avec
les bourgeois ; mais quatre ans plus tard ,
après maints pal abres et l'intervention de
membres du comité cantonal du P.S.N.,
ils se liguèrent aux syndicalistes et alors,

la majorité fut à gauche au législatif com-
me à l'exécutif.

COUP DE THEATRE
Or, pour entamer la nouvelle législature ,

en 1968, les syndicalistes s'étaient désorga-
nisés et leur chef , ne voulant pas présenter
une mini-liste , préféra abandonner la partie.
Personne ne s'attendait à ce coup de théâtre.
Les jeunes radicaux et libéraux , comme les
socialistes , n 'avaient nullement prévu cette
renonciation de la dernière minute.

Et comme les premiers avaient présenté
huit candidats et les seconds quatre , malgré
la sacro-sainte représentation proportionnel-
le, ils furent tous élus tacitement. Pour
arriver au minimum de quinze, il man -
quait même trois conseillers généraux. Cela
donn a lieu à une nouvelle élection tacite ,
mais la première comme la deuxième fois,
les syndicalistes s'abstinrent. Ce fut le cré-
puscule d'un groupement qui avait connu
ses heures de gloire au pied de la Cor-
bière , mais dont la survie devenait d' an-
née en année plus menacée. Aujourd'hui ,
on s'achemine vraisemblablement vers des
élections bipartites , à Saint-Sulpice, car il
serait peu vraisemblable qu'une troisième
liste vienne se mettre sur les rangs.

G.D.

(c) Vendredi après-midi, au cours d'une
opération d'un genre tout particulier, dix
tonnes de métal formant un tuyau cylindri-
que de 22 m de long et de 3 m de diamètre
ont été posées en travers de la T10 en
construction , entre Couvet et Travers, à la
hauteur de la ferme du Bois-de-Croix. Le
« tuyau » qui servira au passage sous la
route des animaux de la ferme du Bois-de-
Croix, a été soulevé par une grue et posé à
sa place défnitive du premier coup.

Pendatat la durée des travaux, la circula-
tion, réglée par des signaux lumineux, se fit
sur une piste de détournement construite
spécialement. Dans quelque temps, les ani-
maux de la ferme n'auront plus à traverser
la route cantonale. Il en sera de même
pour le tracteur qui pourra emprunter cette
voi& de circulation dont lés chemins d'accès,,'"vSnf être aménagés.

i . . : v . , A (Avipress - Fyj)

Plus de bétail
sur la route ...

LES < COMPAGNONS DU THÉÂTRE ET DES
ARTS> SE RETROUVENT À LA CÔTE-AUX-FÉES

De notre correspondant :
Les c Compagnons du théâtre et des

arts » ont tenu leur assemblée général e an-
nuelle , samedi soir, à la Côte-aux-Fées , sous
la présidence de M. Georges Droz. Trente-
six membres étaient présents ou représentés
et parmi eux , MM. Philippe Favarger , pré -
sident du tribunal , et René Villard. ancien
conseiller d'Etat vaudois. Le grand maître
des rites a rappelé le souvenir de Mme
Lucien Marendaz , récemment décédée , fem-
me d'élite , et peintre sur porcelaine de
grand talent. Les sociétaires se sont levés
pour honorer sa mémoire.

ÉLECTION
Ont été élus au directoire lors du premier

tour de scrutin , MM. Georges Droz (Fleu-
rier) grand maître des rites, Joseph von
Kaenel (les Verrières) maître des rites,
Biaise Galland (Colombier) grand maître
des cérémonies, Roland Charrère (Fleurier)
grand chancelier , Georges Juvet (la Côte-
aux-Fées) chancelier, Charles Fischer (Bove-
resse) grand trésorier et Bernard Roset
(Fleurier) trésorier.

Au deuxième tour, le poste de maître des
cérémonies a été attribué à M. Aimé Robert
(Fleurier) et celui d'adjoint à M. Fernand
Vaucher (Travers). A été conféré le titre de
chevalier à vie et de membre du directoire
à M. Marcel Montandon (Cormondrèche).

M. René Besson (Fleurier) restera le di-
recteur artisti que du directoire , M. Joseph
von Kaenel conserve la présidence de la
section peinture et M. Roland Charrère des
sections théâtre et musique.

Comme le veut la tradition , c'est par ti-
rage au sort .qu 'a été formé de la manière
suivante le directoire fantôme : M. Robert
Fernier (Goux-les-Usiers) grand maître des
rites , M. Lucien Marendaz (Môtiers) maître
des rites , M. Aimé Robert (Fleurier) grand
maître des cérémonies , Mme M. Reardon-
Stoecklin (les Verrières) , maître de cérémo-
nies, M. Emilio Frizzarin (Fleurier) grand
chancelier , M. César Ambrosini (Belp)
chancelier , M. Fernan d Vaucher (Travers)
grand trésorier , M. Philippe Favarger (Mô-
tiers) trésorier , M. Biaise Galland (Colom-
bier) adjoint. Ajoutons que M. Lucien Ma-
rendaz est gouverneur et président d'hon-
neur de la société.

Au cours de la partie récréative , on en-
tendit la chanteuse portugaise Laura, M.
Walther Bugnon , de Sainte-Croix , et ' enfin
un fi lm fut projeté sur le Kenya , avant que
M. Joseph von Kaenel ne clôture défini-
tivement ces assises annuelles.

G. D.

(c) Avec le printemps reviennent les exper-
tises du bétail. « Caroline », l'une des vaches
de la famille Dubois, domiciliée « Vers-chez-
Ântoine » a obtenu 98 points lors de la
visite d'étable faite par les experts canto-
naux. Plusieurs vaches de la même table
ont obtenu plus de 90 points. Une même
distinction avait déjà été décernée l'année
passée à M. Dubois. Le syndicat de la
Côte-aux-Fées a bien amélioré la qualité de
son cheptel ces dernières années.

Expertise du bétail
Fleurier : Temple, 20 h 15, concert d'or-

gue par J.-J. Grunenwald, de Paris.
Môtiers : Musée Rousseau, ouvert.
Médecin et pharmaciens habituels.
Ambulance de jour, tél. 61 12 00, de nuit

tél. 61 13 28.
Hôpital de Couvet : tél. 3 25 25, de Fleu-

rier tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 47.
Bureaux de renseignements : Vaucher-Bognai

avenue de la Gare, Fleurier - Banque
cantonale, les Verrières.

Gendarmerie tél. 61 14 23.

INSTALLATIONS
TÉLÉPHONIQUES

Concessionnaire fédéral A et B
TÉLÉDIFFUSION - AUTOMATES SÉLEC-
TEURS TELEX

R.MONNIER 5IH

Mil
W i COUVET 0 63 23 42
¦Bl | FLEURIER 0 611147

non-réponse 0 61 15 47

TEMPLE DE FLEURIER
Ce soir lundi, 20 h 15

RÉCITAL D'ORGUE
par Jean-Jacques GRUNENWALD,
de Paris
Programme J.-S. Bach
Entrée libre — Collecte

L'Union des Paysannes neuchâteloises,
section Val-de-Travers, a le pénible de-
voir d'annoncer à ses membres le décès
de

Madame

Madeleine PETITPIERRE
présidente cantonale.

Nous garderons de cette amie un sou-
venir reconnaissant et ému.
—I —HI__ HHIIHII_I___—MM

Dieu est amour.
Monsieur et Madame Robert-E. Milne-

=etitpierre et leurs enfants Cortes et
Anne-Christina, à Corte-Madera (Cali-
fornie) ;

Monsieur et Madame Denys Petit-
j ierre et leurs enfants Ariette, Daniel et
ifves , à Couvet ;

Monsieur et Madame Michel Jeannet-
Petitpierre et leurs enfants Fabienne,
Laurent et Céline, au Bas-Monsieur ;

Monsieur et Madame Alain Petitpierre
et leur fils Cédric, à Berne ;

Madame Jean Martin-Paris, à Lau-
sanne, ses enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Louis Paris, à
Colombier ;

Mademoiselle Jeanne-Marie Paris, à
Genève,

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de ¦' ¦ » -"¦ ' - • ¦ •

Madame ,

Louis PETITPIERRE
née Madeleine PARIS

leur très chère maman, belle-maman,
grand-maman, sœur, belle-sœur, tante,
parente et amie, enlevée subitement à
leur tendre affection, dans sa 70me an-
née.

Boveresse, le 16 avril 1972.
Que ta volonté soit faite.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel le
mardi 18 avril.

Départ de l'hôpital de Couvet, à 14
heures.

Culte au crématoire à 15 heures.
Le corps repose à l'hôpital de Couvet.
Domicile de la famille : Emer-de-Vat-

tel 11, Couvet.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures I

-_-_a__ _̂-.
-tf-Hium
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de pins belles vacances

Le cas de la Grenelle
au centre des débats

Société commerciale de Moudon

De notre correspondant :
La société industrielle et commerciale de

Moudon (SIC) a ienu son assemblée géné-
rale à la Douane, jeudi soir, sous la pré-
sidence de M. Jean-Pierre Mottier et en
présence de MM. Maurice Faucherre, syn-
dic , Emile Thonney, municipal, et Maurice
Braillard , ancien syndic.

Après avoir parlé de la situation écono-
mique en général et l'inflation , le président
a présenté son rapport sur l'activité de l'an-
née écoulée, qui a été assez restreinte ,
vu l'absence du comptoir. Différents pro-
blèmes ont toutefois retenu l'attention du
comité, entre autres l'ouverture tardive des
magasins deux soirs du mois de décembre,
l'éclairage des rues pendant les fêtes de fin
d'année (qui sera encore amélioré), la ré-
gionalisation dans la Broyé sur le plan éco-
nomique et touristique. Des discussions sont
en cours avec la société de développement.
La c SIC » désire également collaborer ac-
tivement avec les autorités locales, afin de
développer toujours mieux l'économie mou-
donnoise.

Le caissier , M. Vuichoud , a ensuite pré-
senté les comptes, qui ont laissé un béné-
fice de 1657 francs. Son rapport , ainsi que
celui des vérificateurs, présenté par M.
Neuenschwander, furent approuvés par l'as-
semblée. Le comité a été réélu en bloc
et M. Mottier en reste président.

Une^ proposition du comité d'introduire
la semaine de .cinq jours dans les com-
merces de la ville a provoqué une longue
et intéressante discussion. Toutefois , le pro-
blème n'étant pas mûr, il sera étudié par
tous les membres de la ¦ SIC ».

Lé problème de la G renette , que la com-
mune voulait démolir , mais que l'Etat vou-
drait conserver, a également été l'objet d'une
longue controverse. MM. Faucherre, syn-
dic, et Thonney, municipal , firent aupara-
vant le point de la situation , annonçant
qu 'un nouveau projet de restauration de
la Grenette et d'aménagement du quartier
est prêt. Son coût s'élèverait- à 400.000 fr.
environ , somme dont il faudrait déduire
soixante pour cent de subsides fédéraux et
cantonaux. Une maquette a été présentée
à l'assemblée. Perplexe, la Municipalité de-
vra prendre une décision prochainement,
dans un sens ou .dans l'autre. Il semble
pourtant que la majorité des membres de
la c SIC » serait favorable à la démoli-
tion de ce bâtiment unique dans le can-
ton.

L'assemblée de la c SIC » a été sui-
vie de l'assemblée du comptoir moudon-
nois, qui ne pourra avoir lieu cette année,
vu l'impossibilité de trouver une date où
la caserne pourrait être libre. Ainsi, le
comptoir sera renvoyé à 1973, à une date
non encore fixée.

(c) Apres plusieurs répétitions, une cohorte
de 30 chanteurs et chanteuses , se sont
réunis, sous la direction de M. Cardinaud,
professeur à Payerne, afin de former line
nouvelle société Ade chant. L'assemblée a
procédé à la nomination de son comité :
président : M. André Cuany-Cottier, vice-
présidente : Mme Jomini ; secrétaire ; Mlle
CarVard ; caissière : Mme Marcuard ;
membre adjoint : M. Pierre Bonny.

Le chant à l'honneur

(c) Uu nombreux public a participé, à la
maison de paroisse, à la soirée annuelle du
club d'accordéonistes « La coccinelle ».
Cette manifestation, qui était donnée avec
le concours des Jeunes accordéonistes de J.-
P. Blanchet, et du fantaisiste Bob Robert , a
connu un beau succès.

Avec la « Coccinelle »

SAINTE-CROIX

(c) Samedi et dimanche, il abondamment
neigé sur la région de Sainte-Croix, Mau-
borget, Bullet et la neige a pris pied
jusqu 'à 800 m environ, à Villars-Burquin.
On notait dimanche matin 5 cm de neige
sur les routes à Saintel-Croix et 15 à
20 cm entre 1300 et 1600 m en forêt.

Lai neige

(c) Hier matin , alors qu'il skiait avec un
ami, M. Claude Robellaz, 37 ans, habitant
le château de Sainte-Croix, a été pris
d'un malaise dans la région de la Vaux,
entre la Combaz et Mauborget. Un mé-
decin mandé sur place ne put que cons-
tater le décès dû vraisemblablement à une
crise cardiaque.

Il meurt à skis

CONCISE

(c) Samedi , vers 11 h, un piéton , M.
Edouard Spack, 79 ans, de Concise, qui
se trouvait sur le pont du chemin de
fer au lieu dit « la Lance », a été happé
par un direct venant de Neuchâtel. Trans-
porté à l'hôpital d'Yverdon, il souffre d'une
fracture du bras ce qui peut être considéré
comme un véritable miracle.

Renversé par un train
il n'est que

léqèrement blessé !

YVERDON

Samedi a eu lieu un nettoyage des ri-
ves du lac entre les Iris et la Brinaz ainsi
que du bois des Veines. Les déchets re-
cueillis par quelque trente participants re-
présentaient environ 25 mètres cubes de
matériaux divers. Les Amis de la nature ,
aidés de quelques membres du Cercle or-
nithologique ont principalement effectué ce
nettoyage.

Nettoyage indispensable

MONTRICHER

(c) Samedi , vers 13 heures, un cyclomoto-
riste , Christian Vouffon , 14 ans, qui fai-
sait un demi-tour sur la route Montri-
chez - Pampigny a été atteint par une
voiture. Grièvement blessé, il a été trans -
porté à l'hôpital de Saint-Loup.

Cyclomotoriste
blessé

! ENTRAINEMENT MUSCULAIRE POUR TOUS

WÊ L3 lOrCB Soignez votre forma!

Demandez la brochure gratuit» FIT-PARADE I (entraîne-
ment musculaire pour tous), à disposition dans les drogueries,
les magasins de sport ,ou directement au siège de I'

Ô 

ANEP-Sport pour ton»
Case postale 12, 3000 Berne 32
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cherche à engager, pour l'une des maisons affi-
liées, sur la place de Bienne

un micromécanicien
«ou calibriste »

Nous souhaitons nous assurer les services d'un col-
laborateur au bénéfice de quelques années d'expé-
rience, dont l'âge se situe entre 25 et 30 ans.

Les candidats sont Invités à adresser leurs offres à
OMEGA, département du personnel technique et de
production, 2500 Bienne, tél. (032) 41 0911, Interne
2591.

Maison de la place, en pleine expansion, cherche
pour son service de comptabilité

i COMPTABLE EXPERIMENTE
capable d'établir un bilan et d'assumer la responsa-
bilité d'un service.
Le collaborateur cherché devra pouvoir justifier
d'une solide formation de base et d'une expérience
de plusieurs années.
Entrée immédiate ou à convenir.

Sont offerts :
— place stable, avantages sociaux
—.conditions de travail agréables dans bureaux

modernes et bien situés
— semaine de 5 jours
— horaire variable.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae,
copies de certificats et photographie, sous chiffre
AS 918 au bureau du Journal.

jfflfa Pour le nouveau

JJ^êB Restaurant Ë
W^by 

AU VIEUX VAPEUR I
t̂̂ ^Ê  ̂ dans le Port de ||
^Fl NEUCHÂTEL 1

Nous cherchons pour le 15 mai ou pour date à Fy'j
convenir : fc*j

SOMMELIERS §
FILLES DE BUFFET 1
CUISINIER 1
HÔTESSE D'ACCUEIL §
DAME DE VESTIAIRE I
Faire offres à Neuchaflott S.A. case postale,
2001 Neuchâtel, ou téléphoner après 19 heures au | .
(031) 55 44 07. ||

 ̂-_a—-C\--r--C--H / g V" _____Ë_______B

Représentants (tes)
Vous pouvez le devenir en faisant un stage accéléré
dans notre importante maison d'éditions.
Si vous êtes :
— dynamique
— ambitieux
— Suisse ou permis C
Nous vous offrons :
— fixe proportionnel à vos capacités
— visite de notre clientèle par adresses provenant

de notre ordinateur
— gains exceptionnels.
Prenez rendez-vous au (022) 26 25 80.
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I ÉCOLE CLUB MIGROS i
H cherche |||
j  pour ses cours à Neuchâtel j ĵ

I professeur de flûte douce I
H Adresser offres écrites à la direction de gS
1 l'ÉCOLE CLUB MIGROS |J|
M 11, rue de l'Hôpital - 2000 Neuchâtel |Ji

i Tél. (038) 25 83 48 |§

I I

BH-MHflfH 1
Pour notre système P37-150Sn f l

IBM 360/ 30 Disk/Tape I
nous cherchons un y

1

OPÉRATEUR
DE SYSTÈME

Nous offrons :

— un travail varié et autonome dans une équipe
Jeune et dynamique

— des conditions d'emploi en rapport avec les exi-
gences du poste

- — des prestations sociales Intéressantes
— des possibilités réelles de développement

Nous attendons avec plaisir votre coup de télépho-
ne, vos offres succinctes ou cette annonce complé- £
tée par vos soins.
Nous vous assurons de notre entière discrétion.

Nom et prénom : 

Adresse : Tél. :

___j i 11 ¦___^5_F'̂ 'T?TTnnlR̂ ^̂ _W" î -"T^^ _̂___i 111 EH
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Pour chacun de nos bureaux de la mj,
i Chaux-de-Fonds et de Neuchâtel, m^
i nous cherchons E|

secrétaire 1
avec responsabilité du bureau : f \
correspondance, téléphone, récep- k,J
tion de la clientèle. f^
Activité en partie indépendante. f.\
Travail varié, bonnes prestations so- S**'
ciales pour dame ou demoiselle de Ç3
confiance et bonne sténodactylo. '§&£
Entrée en service : Kj
1er mai 1972 pour Neuchâtel fe]
1er juin 1972 pour la Chaux-de- jbjj
Fonds ou à convenir. f»
Ecrire sous chiffres AT 926 au #•)
bureau du Journal. §^

AGENCE DE VOYAGES
cherche une

employée
| spécialisée

Place stable et bien rétribuée. Travail varié et inté-
ressant. Entrée immédiate ou date à convenir.

Faire offres sous chiffres EZ 946 au bureau du
s Journal. ¦ ...;., .... .:.¦

B_HB_n_______l__BHH _̂H_E9_iH_________l BiBBB—B¦—¦¦H—¦_¦¦___¦—_—DS———¦_¦—¦fl_____—_—_—_———¦M*"-».

cherche

une employée
à mi-temps (l'après-midi) pour contrôle, triage et
expédition ;

une ouvrière
pour travaux sur machines (Suissesse ou étrangère
permis C) ;

une vendeuse
comme gérante d'une succursale.

1 Se présenter : Gouttes-d'Or 92, ou téléphoner au
(038) 25 31 83.

Là Fondation d'Ebauches S.A. i
cherche |g|

secrétaire 1
bonne sténodactylographe. Bs

Entrée immédiate ou à convenir. Kg

Faire offres écrites, en Joignant curriculum vitae et jpg
copies de certificats, V^
à la Fondation d'Ebauches S.A., case postale 1157, ,\Vi
2001 Neuchâtel, ou téléphoner au (038) 25 74 01, jp
interne 244. |;|i

1 ' 

\ Importante entreprise de la place cherche une \

employée
de bureau
consciencieuse et ordonnée, connaissant la dac-
tylographie. Travail agréable et varié. Semaine de
5 jours. Date d'entrée à convenir.

Les personnes s'intéressant à ce poste sont priées
d'adresser leurs offres écrites sous chiffres IV 847,
au bureau du Journal.

NAGEL Neuchâtel
Chauffage-Ventilation-Sanitaire
engage, pour entrée immédiate
ou à convenir,

un dessinateur
sanitaire

ou

un installateur
sanitaire

avec maîtrise fédérale.
Emploi intéressant et stable , am-
biance agréable, semaine de
cinq jours.
Faire offres manuscrites, avec
curriculum vitae, photographie,
copies de certificats, ou télépho-
ner au (038) 25 35 81.

La clinique psychiatrique de Pré-
fargier, 2074 Marin, cherche un

cuisinier
pour un remplacement de 6 à 8
mois et un

aide-peintre
ayant si possible des notions du
métier. Semaine de 5 jours, avan-
tages sociaux. Salaire intéressant.

Faire offres ou téléphoner à l'ad-
ministrateur. Tél. (038) 33 51 51.

( _¦___¦_¦ ___¦_¦___¦_____¦ _¦ _¦¦¦ _¦_¦ _¦ ___B_H IBi _P _¦ _¦ _

! A toute demande de rensei-
' gnements prière de joindre un
\ timbre pour la réponse.
> Administration de la
> Feuille d'avis de Neuchâtel
I ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦

j Garage de la place cherche

employée de bureau
i à la demi-journée
j pour facturation - statistiques -
| téléphones et divers travaux.

Ecrire sous chiffres HB 933 au
bureau du journal.

¦ «¦MBinn nnnnHiinHBiinHMHnnHMnB

On cherche

boulanger
ou

, Boulanger-pâtissier
pour entrée immédiate ou date

j à convenir, ainsi qu'un extra
j pour la nuit du samedi au di-
i manche.

j Tél. (038) 2512 54,
j Chs Heger
j J.-J.- Lallemand 7.

Les Restaurants
Beaulac

Nous engageons tout de suite :

chef de partie saucier
entremetier
fille de buffet
sommeliers
sommelières

Tél. 24 42 42 ou se présenter
au restaurant.

On cherche, pour entrée
Immédiate ou à convenir,

sommelier (ère)
Restaurant de la Couronne,
Saint-Biaise, tél. (038) 3338 38.

Nous cherchons :

menuisiers
qualifiés
pour la construction de meubles
d'intérieur ;

ouvriers d'usine
pour atelier, dépôt, livraisons,
éventuellement avec permis de
conduire A.
Nous offrons des salaires adaptés
aux conditions actuelles ainsi que
prestations sociales d'une entre-
prise installée de façon moderne,
au climat de travail agréable.
Paul Graf-Martl S.A., Breisacher-
strasse 86-88, 4000 Bâle.
Tél. (061) 33 06 88.

BARMAID
serait engagée par le
SCOTCH-DANCING.

Faire offres ou se présenter :
fbg de l'Hôpital 16, Neuchâtel
(bureau 2me étage). Tél. 25 55 57.

L'hôtel - restaurant BEAUX-ARTS,
Neuchâtel, engagerait, pour en-
trée immédiate ou date à conve-
nir,

garçon (d'étage)
Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. 24 01 51.

Nous engagerions, tout de suite
ou pour date à convenir, pour
notre magasin à Neuchâtel ,
JEUNE HOMME
comme

commissionnaire
Place stable, bien rémunérée. Se-
maine de 5 jours, moto, chambre
et pension à disposition.

S'adresser au magasin
LEHNHERR FRÈRES,
place des Halles, tél. 25 30 92.

Commerce d'alimentation générale
et de boulangerie-pâtisserie
cherche

vendeuses
à plein temps ou à temps partiel.
Semaine de 5 jours.
Prestations sociales d'une entre-
prise moderne.
Bons salaires à personnes capa-
bles.
Tél. (038) 241717.

STERNEN
GAMPELEN

chaque jour

ASPERGES
FRAICHES

avec jambon
de campagne.
Prière de réserver
sa table.
Se recommande :
Famille Schwander.
Tél. (032) 83 16 22.

I l'argent i
il tout de suite
ffcâ de Fr. 500.- à 2CTQ00.- 11

m plus de 670000 crédits §
|jj$ déjà accordés m

m rapide—discret ;*

|3 %^̂  
Banque Procrédit |p

i : j  "H»S««r 2001 Neucilâ'el- av- Rousseau 5 S r

Bjîj | tout de suite en espèces. '$ -

TRANSFORMATION
ÇT RETOUCHE
de vestons -

pantalons - man-
teaux - robes -

costumes.
i RÉPARATION

de poches et fer-
metures éclair à

! pantalons
j SUR MESURE

costumes - man-
teaux et robes
R. POFFET

Tailleur
Ecluse 10,
Neuchâtel

Tél. 25 9017

Technicien
d'exploitation

(en formation), bonne culture gé-
nérale, sérieuses références en
étampes, désire changement de
situation.
Activités souhaitées :

laboratoire
bureau technique
méthodes
service technico
commercial

Adresser offres écrites à MH 954
au bureau du Journal.

DOCTEUR

E. Delachaux
Cernier

ABSENT
du 16 au 22 avril.
Service militaire.

YVES REBER
Bandagiste-
orthopédiste

ne reçoit pas
le mardi

J'achète antiquités
à bon prix.
Meubles, objets d'art, étains, cuivres, pein-
tures, gravures, armes, etc.
ALPHONSE LOUP, Beaux-Arts 4, Neuchâtel,
tél. (038) 25 30 62, le matin ou le soir.

Le Dr Martial Roulet
médecine générale
F.M.H., Travers,

reprendra personnellement
ses consultations,
dès le lundi 17 avril 1972,
aux heures habituelles.

NAGEL Neuchâtel
Chauffage-Ventilation-Sanitaire
engagerait jeune homme comme :

apprenti dessinateur
en installations sanitaires (4 ans).
Préférence sera donnée à candi-
dat doué, ayant 16 ans au mini-
mum et 2 ans d'école secondaire.
Entrée en fonction : fin de scola-
rité 1972.

Dessinateur
en génie civil, 21 ans, désirant
apprendre le français, cherche à
Neuchâtel n'importe quelle occu-
pation (après-midi seulement) afin
de pouvoir suivre des cours, du-
rée du 1er mal à mi-septembre.

Tél. (081) 24 29 60.

Jeune

MENUISIER
21 ans, cherche place intéressan-
te pour se perfectionner dans la
métier et la langue française.
Région Neuchâtel.

Adresser offres écrites à HC 949
au bureau du journal.

JEUNE DROGUISTE
(femme) cherche place dans dro-
guerie, pharmacie, laboratoire ou
éventuellement bureau, à Neuchâ-
tel ville. Date d'entrée : 1er sep-
tembre.

Ecrire sous chiffres K 313044-18,
à Publicitas, 1211 Genève 3.

Boulangerie-pâtisserie
cherche

personnel féminin
à temps partiel.
Horaire : 4 à 8 heures environ.
Bons salaires.
Tél. 241717.

Boulangerie-pâtisserie
cherche

boulangers
pâtissiers

Semaine de 5 jours.
Prestations sociales d'une entre-
prise moderne.
Bons salaires à personnes capa-
bles.
Tél. (038) 241717.

Place disponible Immédiatement
dans étude d'avocat, notaire et
gérance de la place, pour

employée de bureau
habile sténodactylographe ; travail
indépendant et varié.

Case postale 31810.

Décoratrice
cherche changement de situation.

Adresser offres écrites à BX 959
au bureau du journal.

On cherche
emploi de

secrétaire
et / ou
téléphoniste
De préférence
horaire souple.

Adresser offres
écrites à 174-334 au
bureau du Journal.

Jeune

coiffeuse
cherche place
à Neuchâtel ou
aux environs.
Entrée à convenir.
Adresser offres écri-
tes à BW 943 au
bureau du journal.

Jeune
employé de
commerce
19 ans, aveo
certificat de capaci-
té, cherche place
pour perfectionner
ses connaissances
de français.
De préférence :
comptabilité ou
correspondance.
Robert Siitterlin,
Wiesendamm 62,
4000 Bâle.

Guitariste
cherche

orchestre
de danse
Téléphoner aux
heures des repas
au (039) 41 37 32.

Vendeuse
en
chaussures
perfectionnée dans
la branche, 20 ans,
cherche place pour
l'automne 1972 dans
magasin aveo
importante clientèle
afin d'apprendre la
langue française.
Faire offres, aveo
Indication de salaire,
sous chiffres
B 03-352054
à Publicitas,
4001 Bâle.

Jeune
papetière
cherche place en
Suisse romande.
Région préférée :
Neuchâtel-Lausanne.
Bonnes connaissan-
ces de la branche
et de la langue
française.
Entrée à convenir.
Vreni Jbrg,
Dorfstrasse ,
3452 Griinenmatt.



Espoir dans l'affaire jurassienne
pensons pas nous tromper en affirmant
que le comité directeur du R.J. refusera
de se placer au niveau d'un parti poli-
tique ou d'une association et d'aller à
Berne s'entretenir avec M. Furgler. En
revanche, que le Conseil fédéral tout
entier accorde l'audience sollicitée, ct
les dirigeants du R.J. ne se feront plus
prier longtemps pour aller exposer à
l'exécutif fédéral leur plan afin d'amor-
cer un règlement de la question juras-
sienne et définir leur position fondamen-
tale face à d'éventuelles négociations et,
en particulier, pour parler des voies et

M. Roland Béguelin nous a encore
répété personnellement hier qu'aucune
lettre n'avait été envoyée au Conseil
fédéral et que ce qui avait été écrit
ces derniers jours était pure imagination
et anticipation. « Voilà , nous a-t-il dit,
en souriant, un journaliste qui a pour
le moins deux ans d'avance... »

M. FURGLER : NON ...
LE CONSEIL FÉDÉRAL : OUI

Doit-on déduire de ces déclarations
et dénégations que le Rassemblement ju-
rassien ne s'est pas encore soucié de la
situation, tout de même nouvelle, créée
par la réponse du Conseil fédéral à la-
quelle nous faisons allusion plus haut ?
Certes non, car de toute évidence, le
mouvement autonomiste, après avoir de-
mandé une audience au Conseil fédéral,
ne peut la refuser lorsqu'elle lui est
accordée. Mais, et ici nous devons nous
remémorer certaines déclarations officiel-
les du RJ., certains écrits, et nous sou-
venir aussi de la ligne politique dont ce
mouvement ne s'est jamais départi, les
dirigeants du RJ. ont demandé à être
reçus par le Conseil fédéral et non par
un seul de ses membres, même chargé
des problèmes relatifs à la question ju-
rassienne. Il y a là une nuance ! Ne
pourront la comprendre que ceux qui
savent que le comité directeur du RJ.,
persuadé d'être le représentant d'une
forte majorité des Jurassiens de langue
française et des ressortissants des sept
districts, se considère comme le gou-
vernement moral du Jura.

A ce titre, il exigera certainement d'être
traité sur un pied d'égalité avec le gou-
vernement bernois qui, lui, a rencontre
le Conseil fédéral in corpore. Nous ne

moyens qui devront permettre aux Ju-
rassiens de s'autodéterminer.

Si, contre toute dénégation et comme
on l'affirme avec insistance dans cer-
tains milieux proches du Conseil fédéral ,
une délégation du R J. devait rencontrer
prochainement M. Furgler, ce ne pour-
rait être à notre avis, que pour faire
connaître ces exigences fondamentales.

DES DIVERGENCES AU RJ. ?
Quant à savoir si, comme le laisse

entendre le journal genevois qui envoyait
samedi le RJ. à la rencontre de M.
Furgler, Roland Béguelin joue en cette
affaire le rôle de « frein », il semble
bien qu'ici encore la réalité est différente
de la fiction. De source sûre, nous sa-
vons que, dans sa séance du 25 mars
consacrée à la définition de la position
du RJ. vis-à-vis de l'ouverture du Con-

seil fédéral, toutes les décisions ont été
prises à l'unanimité, facilement, notam-
ment celle qui concerne la lettre à adres-
ser au Conseil fédéral et celle aussi de
ne pas rendre public pour l'instant le
contenu de ce document. Il n'y a donc
pas de divergences au R.J. à ce sujet.

En résumé, nous pensons qu'à ce sta-
de important de l'affaire jurassienne, il
y a quelques lueurs d'espoir. Il serait
faux de peindre le diable sur la mu-
raille. Le RJ. n'a aucun intérêt à cas-
ser le fil, très ténu pour l'instant, qui
le relie au Conseil fédéral. Ce dernier
de son côté désire saisir et exploiter
toutes les chances de règlement d'un con-
flit qui empoisonne depuis trop long-
temps la vie du pays. Mais, d'autre part,
qu'on ne s'y trompe pas : le moment
n'est pas encore à un optimisme effréné.

Bévi

Perte de maîtrise entre Bienne
et Reuchenette : quatre blessés

La voiture française après l'accident.
(Avipress - Ad. G.)

Samedi vers 17 heures, une voiture
française circulant entre Reuche
nette et Bienne a heurté, à la suite pro-
bablement d'un excès de vitesse, le bord
du tunnel routier No 1 à Rondchûtel.
Elle effectua un tête-à-queue et emboutit
une machine conduite par un habitant
de Courtelary qui roulait normalement
de Bienne vers Reuchenette. Le choc
fut d'une extrême violence. Les deux vé-
hicules sont hors d'usage.

Grâce aux ceintures de sécurité que
portaient les deux occupants de la voi-
ture de Courtelary, ceux-ci furent pré-
servés de graves blessures certaines, alors
que les occupants de l'autre voiture, deux
Marocains domiciliés à Sochaux, MM.
Belcacim Zbat et Amed Nouach, furent

transportés à l'hôpital souffrant de bles-
sures assez graves.

Ce n'est pas la première fois que des
accidents graves se produisent à cet en-
droit. On ne saurait trop recommander
aux usagers de la route de ralentir à
l'entrée de ce tunnel.

Macabre découverte
NIDAU

(c) On a retiré de l'Aar, samedi , le ca-
davre d'un inconnu. La police enquête.

Un film réalisé
par deux Biennois

(c) Hier a eu lieu, en présence de nom-
breux amis, la première vision du nouveau
film « Clay Regazzoni ». Cette œuvre est
due au jeune cinéaste et journaliste biennois
Mario Cortesi , avec la collaboration du
cameraman Guido Noth de Bienne égale-
ment. Quant à la musique qui l'accompagne
c'est la chanson « I can't help the way i
am » (Je ne peux changer, je suis ainsi).
Elle a été composée par « Duffy » un nou-
veau groupe musical anglais. Ce documen-
taire 35 mm couleur, d'une durée de 23 mi-
nutes fait l'éloge et la critique du sport
automobile et montre la grandeur et l'ar-
deur de la course.

H montre surtout la vie d'un homme qui
ne peut échapper à son destin et pour qui
la course est la vie. Mario Cortesi nous
dit : « Mon désir a été de faire le portrai t
d'un grand coureur , mais aussi de porter à
l'écran une vision de la course qui ne soit
pas comme de coutume mélangée avec une
histoire d'amour. J'ai voulu réaliser un film
qui démystifie le héro et qui montre la réa-
lité et les dangers des circuits de courses
automobiles. »

Les objectifs du Conseil pastoral fribourgeois :
éviter la collusion entre l'Eglise et l'Etat !

De notre correspondant :
Plus de 30 membres du Conseil pas-

toral de la partie romande du canton de
Fribourg (CFA) se retrouvaient hier à la
maison paroissiale de Saint-Maurice, à
Fribourg, pour leur deuxième assemblée
générale. Groupés en carrefours, ils par-
lèrent essentiellement du problème des
relations entre l'Eglise et l'Etat. La dis-
cussion aboutit à l'élaboration de trois
mandats, qui visent à accroître le rôle
de cet organisme dans la confrontation
des réalisations religieuses et civiles sur
le plan cantonal.

Les débats étaient dirigés par M. Noël
Ruffieux, professeur et président du bu-
reau du Conseil pastoral. Ce dernier fut
d'ailleurs réélu, au terme de l'assemblée,
par acclamation.

LIRE LES SIGNES DES TEMPS
Auparavant, l'abbé Henri Schornoz,

vicaire épiscopal, fit une sorte d'« inven-
taire pastoral ». Il déclara en substance :

« Essayons de lire lucidement les si-
gnes des temps, cette baisse de la prati-
que religieuse et de la foi , ce matéria-
lisme envahissant, ces interpellations
ou... ces silences des croyants à travers
le Synode 72, et ce nombre grandissant
de marginaux ou d'abandons... en même
temps que cette levée certaine de laïcs
plus croyants, plus conscients, plus en-
gagés.

» Répondons aux vœux pastoraux de
nos évêques, en favorisant la vie en sec-
teur et la complémentarité, en donnant
la priorité aux tâches d'ensemble et aux
tâches de formation du laïcat, en met-
tant en place, pour le canton de Fri-
bourg tout spécialement, une fédération
des paroisses et une péréquation. »

Effectivement, il ressort du faisceau
des questions traitées qu'il faut en arri-
ver, en raison de la pénurie de prêtres, à
une pastorale de secteur, au regroupe-
ment de paroisses contiguës pour ame-
ner un travail en commun mieux coor-
donné. Sur le plan financier, une caisse
commune permettrait en outre de sup-
primer les inégalités entre les paroisses
et de couvrir les frais de ministère.

Aussi le texte du premier mandat a-t-
il été formulé comme suit : « Le conseil
est chargé de créer des commissions exa-
minant sous l'angle pastoral les trois
problèmes : « Loi sur les paroisses »,
« Ecole et enseignement religieux »,
« Problèmes financiers », en faisant appel

aux membres ou suppléants et à des per-
sonnes extérieures compétentes, cette
commission devant faire rapport par la
suite au CPA, rapport qui sera soumis à
-la discussion. »

UNE COMMISSION
DES URGENCES

Le deuxième mandat tend à permettre
une information et une prise de position
rapides dans le domaine de l'actualité.
La « lettre des 32 » ou « l'affaire Pfuert-
ner », qui, récemment, ont fait couler
pas mal d'encre, sont des exemples hau-
tement évocateurs. Ainsi :

« Le bureau du conseil est chargé de
constituer une commission des urgences
qui devra suivre l'actualité quant aux
problèmes ayant une incidence sur la vie
fribougeoise, en informer le comité pas-
toral et soumettre son opinion à l'évê-
que. »

Quant au troisième mandat, il traite
plus spécifiquement de la situation con-
fessionnelle des écoles et du désir de
fédération des paroisses :

« Le conseil demande à être représenté
dans la commission chargée de la révi-
sion de la loi sur les paroisses et dans la
commission de la nouvelle loi sur la
scolarité obligatoire, pour y apporter le
souci pastoral. »

L'heure est à l'examen, à la réflexion,
à l'ébauche. Des commissions sont
créées, des groupes de travail se for-
ment. Bientôt, viendra celle des réalisa-
tions , qui devront amener l'unité.

M. Gr.

MEIRIGEN

Du 5 au 14 avril, dans une maison fami-
liale à Meirigen , douze carnets d'épargne
représentant une somme de 120.000 fr. ont
été volés dans une cassette déposée dans
une chambre à coucher. Ces carnets appar-
tenaient aux membres de la même famille.

Carnets d'épargne
volés

DELÉMONT

(c) L'Avivo de Delémont et environs, qui
compte plus de 1200 membres, a tenu son
assemblée générale samedi après-midi sous
la présidence de M. Joseph Migy. Après
avoir entendu un rapport sur la hutième
revision de l'AVS, l'assemblée, qui comptait
300 participants , a voté à l'unanimité la
resolution suivante :

L'assemblée générale de l'Avivo de Delé-
mont, réunie le 15 avril 1972, approuve les
démarches de son comité en vue d'avancer
le versement d'une double rente pour com-
penser le renchérissement du coût de la
vie ; salue la Sme revision de l'AVS-AI qui
entrera en vigueur le 1er j anvier 1973
comme une étap e vers une véritable retraite
populaire ; met en garde contre une dimi-
nution de l'aide complémentaire qui consis-
terait à reprendre d'une main les
améliorations apportées de l'autre ; affirme
son intention de promouvoir pour tous une
véritable retraite populaire égale à 60 % du
revenu des cinq meilleures années, indexe
sur l'indice du coût de la vie et sur le
produit national brut , en sauvegardant les
droits acquis par les assurés des caisses de
retraite et des fonds de prévoyance exis-
tants ; enfin soutient dans ce but l'initiative
pour une véritable retraite popul aire, lancée
et déposée avec l'appui du comité national

. des Avivo et appelle les citoyennes et
citoyens à se prononcer dans ce sens le
moment venu.

Avivo et 8me
revision de l'AVS

SUR 52 THÈSES, QUATRE EN FRANÇAIS
A L'UNIVERSITÉ DE FRIBOURG

Une liste de 52 thèses de doctorat pu-
bliées au cours des derniers mois et con-
cernant les quatre facultés de l'université
de Fribourg, ne mentionne que quatre tra-
vaux rédigés en français , dont l'un par
un étudian t du... Ruanda qui traite du
problème des investissements en Afrique
centrale.

Les trois autres thèses « romandes » éma-
nent d' un étudiant valaisan (M. Roger Ma-
ret , faculté des sciences), d'un Vaudois
(M. Micha Grin , faculté des lettres , « Tris-

tan Corbière, poète maudit ») et d'un Fri-
bourgeois.

M. Pierre Tercier , « contribution à l'étude
du tort moral et de sa réparation en droit
civil suisse ». Dix-sept des 52 docteurs sont
des étrangers, parmi lesquels on compte
onze ressortissants allemands.

On peut préciser que cette liste ne don-
ne qu 'une idée partielle de la réalité et
que l'orig ine des étudiants ne correspond
pas forcément à leur lieu de résidence.
On constate ainsi que trois étudiants ori-
ginaires du Tessin ont tous rédigé leur
thèse en allemand...COLLISION AU BRY

Quatre blessés
dont deux personnes

de Neuchâtel
Samedi , à 13 h 25, une automobiliste cir-

culait d'Avry-devant-Pont en direction de
Fribourg. Au Bry, dans un virage à droite ,
elle perdit le contrôle de son véhicule qui
fut déporté sur la gauche et se jeta contre
une voiture arrivant normalement en sens
inverse. Les trois occupants de la première
voiture ont été blessés. Il s'agit de Sœur
Denise Martin, des Sciernes-d'Albeuve, de
Sœur Thérèse de la Croix, d'Albeuve égale-
ment, ainsi que de l'Abbé André Scherly,
de Neuchâtel. Le conducteur de la seconde
voiture est indemne. Son épouse, par con-
tre, Mme Odette Mauron , de Neuchâtel, fut
grièvement atteinte. Souffrant de commotion
cérébrale et de fractures diverses, les qua-
tres blessés ont été transportés à l'hôpital
des Bourgeois, à Fribourg. Les dégâts se
montent à 8000 francs.

D'autre part, une collision en chaîne s'est
produite samedi, vers 15 h., entre la halte
d'Epagny et le pont du Closalet, sur la
ronte de Broc, au cours de laquelle trois
voitures se sont tamponnées. Dégâts maté-
riels : 3000 francs.

Une voiture dans le
Goneroo: lll HT
(c) Hier, vers 9 heures, un passant a
signalé la présence d'une voiture qui
était tombée dans le Ut du Gotteron. La
gendarmerie, immédiatement alertée, ne
put que découvrir le cadavre du conduc-
teur, M. Louis Rossier, 44 ans, peintre,
domicilié à Fribourg.

M. Louis Rossier-Thomet avait quitté
le café du Gotteron, samedi vers 22
heures. II se mit au volant de sa voiture
qui, pour une raison que l'enquête de-
vrait permettre d'établir, sortit de la
route à droite, revint sur la chaussée et
la quitta à nouveau à gauche, faisant
une chute de quelque cinq mètres ct
s'écrasant dans le lit du Gotteron.

Un brochet de 1 m 23
péché...

par la queue !
Pêche peu banale dans le lac de la

Gruyère, samedi, vers 11 heures. M.
Michel Friedli, d'Avenches, a « sor-
ti » un brochet de 1 m 23, p esant
quelque 12 kilos, alors qu 'il p échait
à la cuillère près de l'île d'Ogoz.
L'extraordinaire est que le monstre
n'a nullement gobé le hameçon tri-
ple, mais qu 'il a été attrapé par le
haut de la queue, lors d'un lancer,
vraisemblablement...

A peine la bête était-elle tirée sur
terre ferme que le hameçon se bri-
sait. Le poisson a pourtant pu être
capturé et déposé , bien vivant, dans
un vivier.

JE M'ABONNE DÈS CE JOUR A LA j ]
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
• jusqu'à fin juin 1972 Fr. 16.—
• jusqu'à fin décembre 1972 Fr. 48.—
(* souligner ce qui convient)
Tarit : 3 mois Fr. 19.— ; 6 mois Fr. 36.— ; 1 an Fr. 69.—
Ne pas payer d'avance, nous vous enverrons une
carte de versement.
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Téléphonez-nous,
écrivez-nous

SI vous désirez qu'une information
passe dans cette page, si vous avez
un renseignement à nous communi-
quer,-adressez-vous à notre rédac-
tion biennoise (M. Adrien Guggisberg,
Haute-Route 53a, tél. (032) 217 52)
ou à notre rédaction de Neuchâtel
(038) 25 65 02. Nous versons une ré-
tribution pour toutes les informations
utiles. Discrétion assurée. -

Télex Bienne No 3 46 52

CINÉMAS. — Apollo : 15 h et 20 h 15,
Un frisson dans la nuit.

Capitole : 20 h 15, dimanche 15 h et
20 h 15, Les Grandes Vacances.

Elite : 14 h 30, 16 h 05, 17 h 40, 19 h 15
et 20 h 50, Obszônitten.

Lido : 15 h et 20 h 45, Winnetou und
Shatterhand im Tal der Toten.

Métro : 15 h et 20 h , Djamango, pour toi,
il n'y a pas de pardon, — Trafic de filles.

Palace : 15 h et 20, h 15, le Soleil rouge.
Rex : 15 h et 20 h 15, Nicolas et Alexan-

dra 17 h 45, Une Passion.
Scala : 15 h et 20 h 15, French Connec-

tion.
Studio : 15 h et 20 h 15, Hausfrauen

Report.
DIVERTISSEMENTS

Danse : Chambord - Fantasio - Domino -
Musique : Chartreuse - Astoria - City -

Saint-Paulis - Stadthaus - Nidau- Pickwick
EXPOSITIONS. — Galerie Foruin-Iight :

Céramique d'AIma Rossini.
Galerie Flury : 20 artistes.
Galerie Pot art : Rolf Ackermann.
Pharmacie de service de nuit et du diman-

che : Pharmacie de l'Aigle, rue Centrale
35, tél. 2 26 76.

Galerie d'Art, Lyss : A. Holy, - M. et V.
Sutbek, A. Schnyder.

Médecin pour cas urgents : jeudi et diman-
che, tél. 6 62 22.

Bureau de renseignements : Tél. 6 62 62.
Piscine couverte : ouverte.

AARBERG

Entre le 30 mars et le 4 avril, des incon-
nus ont emporté, dans un bâtiment en
construction à Aarberg, une génératrice
d'une valeur de 1000 francs.

Ils volent
une... génératrice !

ENNEY

M. François Geinoz, 26 ans , d'Enney, a
été victime, samedi , vers 16 h., d'un acci-
dent de travail. Effectuant une réparation à
l'aide d'une meule électrique , il fut brûlé au
visage et à une main à la suite d'une explo-
sion. Il a été transporté à l'hôpital de Riaz.

Accident de travail

NOUVEAU
Condiment diététique céréalier

SEONÂSE
EXTRAIT DE SON DE BLÉ

Rend les aliments aux farines céréalières
plus di gestes.

H suffît de saupoudrer les aliments
quelques instants avant leur absorption

par exemple: farineux - féculents - sauces,
ainsi que concombres - radis - œufs - sardines

choucroute-ragoûts-café au lait, etc.

Flacon à saupoudrer de 40g Fr.K).-
10 sachets delg Fr.2.80

, lg(lsachet )suffit pourl repas individuel

En vente dans toutes iDJiMÉles pharmaci es, drogueri es, JBfflS
boulangeries, -___Kl_-l%IÉ^
magasins diététiqu es, |3Sp|PJff!5SB|
grands magasins et g|] /^v->. \
Envovrz Je coupon ci-dessous * ¦•^-'."̂ -..-^ 

v.
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Pas de succédané douteux qui remplace
de bons repas. Prenez simplement trois
Pastils 808 par jour. Vous mangerez
moins et , par conséquent, vous mai-
grirez. Pas de régime compliqué. Vous
serez plus vite rassasiée et vous per-
drez le poids superflu.

Le remède le plus simple
pour avoir la taille svelte.

SONCEBOZ

(c) Les membres du TCS jurassien ont
tenu , samedi, sous la présidence de M.
Louis Froidevaux, leurs assises annuelles
à Sonceboz. Tous les points inscrits à
l'ordre du jour furent acceptés. Fait as-
sez surprenant alors que l'on réclame une
amélioration du réseau routier j urassien ,
aucune intervention n 'a été présentée dans
ce sens. Le président releva en revanche
que les dégâts causés aux routes juras-
siennes durant l'hiver dernier par les pneus
à clous s'élèvent à un million de francs
et qu'il a été récupéré sur la chaussée
5140 tonnes de poussière.

5140 tonnes
de poussière !

SAIGNELÉGIER

(c) Malgré un temps exécrable — il est
tombé une vingtaine de centimètres de
neige, la halle-cantine du marché-concours
était remplie à craquer, samedi soir, à l'oc-
casion de la « Médaille d'or de la chan-
son », organisée par le groupe Bélier de Sai-
gnelégier au profit de l'« Association des ré-
sistants jurassiens anciens prisonniers ». Huit
jeunes chanteuses et chanteurs sur dix-huit
venant du Jura et de Suisse romande, ont
passé le cap des éliminatoires et, de ce fait ,
ont eu à se soumettre, à deux reprises, à
l'appréciation d'un jury présidé par Moni-
que Rossé et à celle du public , apprécia-
tions non concordantes comme le firent sa-
voir les auditeurs en manifestant, bruyam-
ment dans certains cas.

La médaille d'or a été attribuée à Guy
Sansonnens, de Fribourg, tandis que la mé-
daille d'argent allait , pour la seconde fois , à
Gisèle Ratze , de Donatyre, et la médaille de
bronze à Geneviève Gabus, d'Auvernier.

« Médaille d'or
del la chanson »
sous la neige !

AUTRE VERSION
Selon ce qu'un de mes correspon-

dants a appri s à Berne, même les
séparatistes les plus intransigeants
viennent d'accepter le principe d'une
rencontre et de conversations avec le
Conseil fédéral. Une délégation
devrait se rendre, assez prochaine-
ment, auprès de M. Kurth Furgler,
conseiller fédéral , chef du départe-
ment de justice et police. Elle pré-
senterait , à cette occasion , un texte
pensé et rédigé par le comité direc-
teur du « Rassemblement jurassien »,
texte dans lequel ce dernier souligne
les points essentiels sur lesquels il
désire s'entretenir avec le Conseil
fédéral.

Si l'on est muet à ce propos du
côté de notre gouvernement national,
on nous a affirmé qu'il s'agissait d'un
silence diplomatique, en ce sens que
le Conseil fédéral ne veut en rien
compromettre les chances de dialo-
gue avec le « RJ. ». Il est surtout
nécessaire de ménager la susceptibi-
lité du Rathaus, puisque l'affaire ju-
rassienne, selon la v Berne cantonale,

« reste une affaire interne ». La tâche
de M. Furgler, comme on le voit, ne
serait pas facile, d'autant plus encore
que l'on attribue à M. Roland Bégue-
lin , secrétaire général du « RJ. », une
certaine résistance quant à la néces-
sité d'une délégation actuelle auprès
du Conseil fédéral.

D'autres voix, en effet , laisseraient
entendre que M. Béguelin appuie
pleinement l'expérience du dialogue
direct , mais sa caution est assortie de
la volonté de respecter certaines pré-
cautions.

Ce qui est, d'ailleurs, conforme au
plan que le chef du « R.J. » s'est
tracé. Mais , on peut, cependant ,
constater, que tout n'est pas clair
non plus au sein du « R.J. » quant à
la marche à suivre pour parvenir un
jour à « l'indépendance ». Quoi qu'il
en soit, l'essentiel serait qu'un
dialogue s'instaure entre séparatistes

iet autorités fédérales, dialogue qu'il
conviendrait de maintenair et d'ap-
profondir envers et contre tout.

Marcel PERRET

819 permis
de conduire retirés

dans le canton l

Au cours du premier
trimestre

Au cours du 1er trimestre 1972, les auto-
rités ont pris de nouveau un grand nombre
de mesures pour assurer la sécurité du tra-
fic sur les routes du canton de Berne. Cin-
quante-et-un permis provisoires ont été re-
fusés pour des raisons d'inabitude caracté-
rielle , psychique ou physique, 819 permis de
conduire ou d'élèves conducteurs ont été re-
tirés à des personnes qui représentaient un
danger pour la circulation ou qui n'avaient
pas les qualités nécessaires pour conduire
un véhicule. La durée du retrait a été la
suivante : — jusqu 'à trois mois dans 481
cas ; — 3 à 6 mois dans 70 cas ; — 6 à 12
mois dans 40 cas ; — 1 à 5 ans dans 4
cas ; — pour une durée indéterminée dans
224 cas.

Cinquante retraits de permis concernent
des élèves conducteurs qui ont enfreint les
prescriptions en négligeant de se faire ac-
compagner. Par ailleurs, 1035 conducteurs
ont reçu un avertissement.

Parmi les motocyclistes et les cyclistes,
183 ont reçu une interdiction de circuler, 77
un avertissement. Un examen de conduite a
été ordonné dans 34 cas. Pour les conduc-
teurs de véhicules agricoles et de machines
on enregistre 1 interdiction de circuler et 4
avertissements.

De plus, 500 conducteurs ont subi un
examen médical et psychologique. Un exa-
men psychologique a été prescrit dans 35
cas, tandis qu'un nouvel examen de con-
duite a été requis dans 21 cas.

SAINT-IMIER

Deux garçons , en vacances , ont trouve
quelques milliers de francs sur la voie
publique. Ils ont immédiatement apporté
cet argent au poste de police. Le proprié-
taire a pu en prendre possession avec le
plaisir que l'on devine et il a pu récompen-
ser les deux garçons. Us le méritaient
bien.

Bien récompensés !
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13 modèles Elna des Fr. 450.-

C§  ̂ -elna
marque sans cesse de nouveaux points

Mme M. Th. PITTELOUD Rue de l'Hôpital-de-Ville 6 - Saint-Honoré 2 Neuchâtel - Tél. (038) 25 58 93. Cours de
coupe et de couture, grand choix d'accessoires de couture, fils , patrons Burda, collection de tissus - Service rapide
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DRIVE-IN SENN
LA CLEF DES B O N N E S  O C C A S I O N S

] NEUCHÂTEL

PRIX CLAIRS^ ACCÈS UBRE 
24 

H 
SUR 24 

H 
^PRIX AFFICHÉS

SENN POUR TOUTE OCCASION SAINE

J\ Une belle occasion s'achète au

A GRAND GARAGE ROBERT
N|F NEUCHÂTEL

Service vente : B. KALTENRIEDER ™"

Quai Champ-Bougin 36-38 Tél. 25 31 08

RENAULT R 4, 48.000 km Modèle 1970
RENAULT 6-850, 16.000 km Modèle 1970
RENAULT 6-850, 33.000 km Modèle 1970
RENAULT 16 TS, 45.000 km Modèle 1971
RENAULT 16 TS, 50.000 km Modèle 1971
RENAULT R 16 GL, 42.000 km

Modèle 1970
RENAULT R 16 TS, 75.000 km

Modèle 1970

NSU 1000 TT, 73.000 km Modèle 1967
VW 1300 LUXE, 34.000 km Modèle 1970
VW 411 LUXE, 42.000 km Modèle 1969

Toutes ces voitures sont expertisées et
garanties 3 mois par le /A

^

concessionnaire officiel RENAULT >̂ p?

Je pale cher

voitures
accidentées
avec ou sans douane, modèles
récents.
Pierre GROSS
2013 Colombier (NE)
Tél. (038) 41 11 73.

A vendre

Volvo 144 S
modèle 1970,
expertisée.
Garage du Val-de-Ruz
Boudevilliers.
Tél. (038) 36 15 15.

A vendre

Zodiac
3 m 70, 2200 fr.
Moteur hors-bord
25 GV, 2800 fr.

Tél. (038) 31 38 76.

F̂ SK^yssj y^s Ĵ S s^s_

A vendre

Glisseur
avec ou sans
moteur, jamais
utilisé.
Fr. 5000.—,
sans moteur.
Tél. (039) 32 13 42.

A vendre

Fiat 1500
expertisée.
Prix à discuter.
Tél. 25 95 51,
Interne 16,
de 14 à 17 heures.

A vendre

Opel Kadett
1966, expertisée,
2500 fr.
Tél. 25 47 95.

COUPLE SUISSE sans enfants cherche ap-
partement , région de Cressier. Téléphoner
le soir au (024) 2 75 81.

DAME DESIRANT améliorer sa retraite ou
son AVS trouverait possibilité de faire le
ménage chez dame seule, ne pouvant pas
marcher. Place facile, logement ' moderne.
Tél. 31 15 45. 

_^^^__^^_^_

JEUNE FILLE cherche, pour les vacances
d'été, place pour aider dans un magasin.
Téléphoner au (038) 41 38 59.

JEUNE FEMME ayant travaillé pour une
grande marque de cosmétiques cherche tra-
vail dans parfumerie. Faire offres sous chif-
fres 154-349 au bureau du journal.

TROUVE BRACELET ARGENT. Téléphoner
au 33 12 21, service interne 34, pendant les
heures de travail.

HERBE, FOIN, REGAIN sur pied, à remet-
tre ; rendement en foin : 2 à 3 chars, Chez
E. Bihler, Rochefort, chemin des Grattes.

Pour faire publier une « Petite annonce »,
il suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

GRAND LIT, deux places, matelas première
qualité. Tél. 25 41 92.

VETEMENTS POUR DAME, tailles 36, 38,
bas prix. Tél. 41 24 93.

SELLE ANGLAISE d'occasion. Tél. 25 52 08,
le soir après 20 heures.

FEMELLE, CANARI brun doré et cages
d'élevage, avec matériel. Tél. 25 52 08, le
soir après 20 heures.

VETEMENTS DE DAME, taille 38, dont 1 ro-
be de grossesse, chaussures à talons
No 37-38. Tél. 24 27 34.

1 POUSSETTE, 1 pousse-pousse, 1 petit lit,
housses de voiture Volvo 144, simili. Télé-
phone 41 12 99.

OCCASION, LIT COMPLET avec bon mate-
las en bon état. Prix selon entente. Télé-
phone.31 51 96.

NEUFS. ENCYCLOPEDIE ALPHA : Volumes 1
à 8 150 fr. ; 50 albums divers : Mondo,
Avanti, Nestlé, Tobler, 200 fr. sélection
Reader Digest 25 volumes 30 fr. Téléphone
41 3519, dès 18 heures.

ROBE DE MARIEE, dentelle, longue, taille
38-40. Bas prix. Tél. 33 56 08.

4 PNEUS 6.40 x 13, faible usure. Téléphone
4214 44, heures des repas.

BANC DE MENUISIER, bon état, 180 francs.
Tél. 41 29 80.

STATUETTES DE BRONZE sur soda de
marbre blano, aveo horloge, haut. 44 et 36.
Tél. 41 29 80.

AUVENT FOUR CARAVANE Sprite 400, très
bon état. Tél. (038) 6319 59, après 18 h 30.

2 LITS - 1 ARMOIRE, une cuisinière buta-
gaz, un frigo 145 litres. Prix avantageux.
Tél. 51 15 26.

MEUBLES NEUFS de qualité, ayant été
exposés : salon Louis XV, meuble TV et
crédence Louis XIII, lit provençal, table pin,
4 chaises pin paillées. Rabais élevé.
O. Lambelet, tél. 25 69 21.

CARAVANE, marque Willerby, 4 places, prix
2700 fr. Tél. 25 59 96.

ROBE DE MARIEE, longue, taille 42-44.
Tél. 24 51 20, à midi.

D'OCCASION, EN BON ETAT, caisse enre-
gistreuse, fourchettes, fourchettes à fondue,
couteaux, cuillères à soupe et à café,
tasses et soucoupes, verres à thé avec sup-
ports, verres à vin rouge et blanc, verres à
liqueur, mesures de 2 dl, 3 dl et 5 dl, sala-
diers, sauciers. Tél. 25 30 92, heures de bu-
reau.

MEUBLE, PETIT BUREAU et armoire pour
vestiaire, environ 1 m 50. Tél. 31 72 50 -
31 73 50.

COLLECTIONNEUR CHERCHE GRAVURES
ANCIENNES ainsi que gravures suisses.
Tél. (038) 4611 15 ou 24 44 53.

CHAISE HAUTE pour enfant, table basse de
salon, en noyer. Tél. 41 27 89.

STUDIO MEUBLE, au centre. Libre fin juin.
Tél. 25 50 27.

POUR PERSONNE TRANQUILLE et discrète,
studio dans villa près de Colombier , 2 piè-
ces, cuisinette, douche, balcon. Tél. 41 22 07,
le matin.

CHAMBRE, confort, part à la salle de bains,
Saint-Biaise. Tél. 33 30 46.

CHAMBRE INDEPENDANTE meublée, avec
confort. Tél. 24 42 98, midi ou soir.

COUTURE
retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouchés, réparés,
etc. par spécialiste
Veston-Pantalon
Toutes retouches
Pitteloud, couture
Temple-Neuf 4
Neuchâtel
Tél. 25 41 23.

f COUTURE 1
POUR TOUS

Grand choix de
Jersey - tricot

au mètre

BOUTIQUE
JERSEY-TRICOT

Seyon 5 o
Neuchâtel

V Tél. 25 61 91 /

____n^__F^__i________________________________________l

¦H m en 9a9e Pour L* TREILLE li

W H VENDEUSE
MM STAND FRUITS ET LÉGUMES

V Prestations sociales d'une grande entre-
f prise + taux d'épargne plus favorable

_ f̂lBh k P
our Ie personnel COOP.

-^Sfi^̂ ^m Faire offres ou se présenter à la Direc-
R~jV^J tSLm tion des Grands Magasins, Treille 4.
wSRjJrvw m (038) 24 02 °2-

Hôtel du Dauphin
Serrières
Tél. 25 12 83,
cherche

jeune
cuisinier
pour le 1er mai ou
date à convenir.

Administration
cherche pour entrée
immédiate

employée
de bureau
dynamique.
Adresser offres écri-
tes à AV 942 au
-bureau du journal.pi»gS»Y  ̂

Prêts personnels
c/ 391 Bon pour de l'argent comptant avantageux
Je désire un prêt personnel de frs. (max. frs. 7.5000.-) remboursable en mensualités (max. 60 mois)

Nom Date de naissance Revenus supplémentaires frs.

Prénom Etat civil (salaire de l'épouse etc.)

Rue Nombre d'enfants Avez-vous des immeubles

NP/Lieu Nationalité Loyer mensuel frs.

No. de tél. Profession Prêt destiné à

Demeurant ici depuis Emp loyeur Date 

Ancien domicile A cette place depuis le Signature

Rue Salaire mensuel frs. 

remplir-envoyer-l 'argent comptant arrivei

¦»_*»,«_.-,- 35 ans Banque Rohner SA
de recherches EPHI 1211 Genève 1 ¦ Siège principal: Succursales:
(employeurs, voisins, SËli 31, rue du Rhône St-Gall Zurich
amis, parents) lkl tél. 022-241328 Neugasse26 Lugano, Chiasso

1 lot de

machines
à laver
100 % automatiques,
avec garantie,
à céder à partir
de 250 fr.
Machines neuves,
garanties d'usine,
avec défauts d'émail,
à céder avec 35 %
de rabais. Pose et
installation par nos
soins. Service
après-vente assuré
sur place. Pour tous
renseignements :
Magic,
tél. (021) 27 66 03.

Morbiers
en sapin et bols dur,
bahuts en sapin et
en chêne, vaisselier
ancien, tables
copies Louis XIII,
étains et vieux
cuivre.
S'adresser
l'après-midi à
Arts et Styles,
terminus du
trolleybus,
Saint-Biaise.

I ÉCOLE CLUB MIGROS 1
Il SELF-DEFENSE pour enfants : mercredi de 14 h à 15 h j
m Cours trimestriel, prix de base, leçon de 1 heure : Fr. 3.50 m

I C O U R S  DU S O I R  M
M SELF-DEFENSE (débutant) le mercredi de 19 h à 20 h 30 ||
H » (débutant) le jeudi de 19 h à 20 h 30 m
m Cours trimestriel, prix de base, leçon de 1 Va heure : Fr. 4.— jjj lj

fi DACTYLOGRAPHIE (débutant) le mercredi de 20 h 30 à 22 h M
M Prix de base de la leçon de 1 V2 heure : Fr. 4.— m
M GUITARE ENFANTS (débutant) le mercredi de 18 h à 19 h 

^P| Prix de base de la leçon de 1 heure : Fr. 3.50 ||
m PHOTO le jeudi de 20 h à 22 h M
m Prix de base de la leçon de 2 heures : Fr. 5.— &- _;

M CÉRAMIQUE le mercredi de 20 h à 22 h |3
H Prix de base de la leçon de 2 heures : Fr. 5.— m
M ÉMAUX SUR CUIVRE le mardi de 20 h à 22 h ||
H Prix de base de la leçon de 2 heures : Fr. 5.— 'Q4
M COUTURE le lundi de 20 h à 22 h É
H Prix de base de la leçon de 2 heures : Fr. 5.— M

H CUISINE le lundi de 19 h à 22 h &
H 4' leçons de 3 heures : Fr. 40.—, repas compris m

MJ| Bulletin d'inscription à retourner à : |||

H 
ÉCOLE CLUB MIGROS, 11, rue de l'Hôpital, 2000 Neuchâtel, tél. 25 83 48 m

K§ Nom : Prénom : %y

jp^ c/o : Rue : NB

P̂  Lieu : Tél. : JÉI

p|! s'inscrit au cours de : p{|

Il sans caution
|S de Fr. 500.— à 10,000.—
BH , Formalités simpll-
wl̂ __ m^mÊm^a  ̂ flée"' R°Pit,ité-
?ffi~ -î^̂ BSteJSi p, Discrétion
:ifi$jOU» jOTOTÇ|i.» _Jàa obeolue.

Emoytz-mol documentation uni ingogomant

Nom 

Rue

Localité FAN

¦b I. Mt ._*

Renault 6: 1108 cm3,48 ch, plus
de 135 km/h, 5 portes, sièges
au galbe étudié, traction avant,
freins à double circuit, disques
à l'avant, 5 couches de traitement
anticorrosion, pas de graissage

Renault. Raison et plaisir.
____R _̂_v" _̂________ @__3____H_l________ 3___9l---_ ĉ*"  ̂ **_5__Rfi5r*&» _8B__K__5J__^̂
___H8________U "" '¦ * _̂__S_Bfl_^ *" «V- ¦¦* _____H * »
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GRAND GARAGE ROBERT
36-38, Champ-Bougin
2000 NEUCHATEL - Tél. (038) 25 31 08
Garage des Parcs S. fa r. I.,
2, rue de la Rosière, 2000 Neuchâtel Tél. (038) 25 29 79
Maurice Schaller, garage,
2088 Cressier Tél. (038) 47 12 66
Basset & Magg, Garage,
2114 Fleurier Tél. (038) 61 23 08
Garage Duthé et Fils,
2108 Couvet Tél. (038) 63 12 15

• Créanciers 1: plus rien à faire
avec eux

• Paiements : à un seul endroit

• Coût : 4 fois moins qu'un
prêt

• Action : rapide

• Discrétion : absolue

3 EN EVE (022) 44 54 97

NEUCHATEL (038) 33 56 08
LAUSANNE (021) 23 0183

23 40 48
FRIBOURG (037) 23 24 04

m Cours du soir 11

H Français m
11 Allemand m
. i Anglais p

* j  Tous degrés - Leçons Jé|j
1 ; particulières sur demande |S|
I I Reprise des cours : 17 avril I

| 13, ruelle Vaucher, tél. 25 29 81 I |
Secrétariat ouvert lundi L -

et jeudi jusqu'à 21 h 30 f>

L'indispensable TAILLEUR
qui soulignera votre élégance

ÊBp vous le trouverez,
JP/ Mesdames

MlIiS^̂  ̂ SOUS LES ARCADES
Choix incomparable

en toutes tailles
Fbg de l'Hôpital 9 Neuchâtel 0 25 20 18
Même maison à Travers, rue de la Gare

Auto-école ABC
Petite voiture - Parcage facile

DOUBLE COMMANDE
J. Rindïsbacher Tél. (038) 25 90 59

Couvertures
de camping

en peau de mouton, 70*200 cm, à
109 fr.

Mme Wagner, Pain-Blanc 17,
Serrières. Tél. 31 53 67.

Dame agréable, dans la septan-
taine, nécessitant quelque aide
pour sa toilette, désire trouver

milieu sympathique
dans lequel elle puisse habiter et
vivre tranquillement Secteur Neu-
châtel et les environs.
Faire offres, aveo prix, sous
chiffres JE 951 au bureau du
Journal.

FAiV v
Vous faites de la publici-
té ? pensez alors qu'une

PETITE ANNONCE
est toujours lue quand elle
paraît dans la
FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

^ r



AARAU (ATS). — Un banquet de
l'Union de banques suisses d'Argovie,
organisé à la salle des sports d'Aarau,
a été perturb é par une menace d' at-
tentat à la bombe.

Les invités, à l' occasion du lOOme
anniversaire de la présence de l' UBS
dans le canton d'Argovie, ont dû subi-
tement quitter la salle : un mystérieux
personnage avait en effet téléphoné pour
annoncer que « la salle des sports al-
lait sauter». Les locaux ont été inspec-
tés par la police cantonale qui n'a rien
trouvé. La fête a donc pu continuer.
La police est d'avis qu'il pourrait s'agir
d' une mauvaise plaisanterie.

Alerte à la bombe
à AarauLe nouvel article conjoncturel

suscite les réserves du Vorort
Cantons et communes défavorisés par rapport à la Confédération?

(CPS) Lors de sa dernière séance
la Chambre suisse du commerce a défi-
ni sa position à propos du nouvel article
conjoncturel. Approuvant son introduc-
tion dans la constitution fédérale, elle
a cependant constaté que le projet pré-
senté ne donnait pas entièrement satis-
faction , ce qui l'a amenée à formuler
certaines réserves et à présenter des
amendements. Le président du Vorort
de l'Union suisse du commerce et de
l'industrie, M. Etienne Junod , avait déjà
fait état, en détail , des principales criti-
ques dans l'exposé sur la politique con-
joncturelle qu'il a prononcé le 15 mars
devant les membres de la Société zuri-
coise d'économie politique. M. Junod
s'était exprimé comme suit :

« A la page 45 du rapport du dépar-
tement fédéral de l'économie publique
concernant le nouvel article constitution-
nel, nous trouvons un passage sur la
stérilisation qui donne à réfléchir. On
y dit ceci : « Il serait tout aussi problé-

matique de vouloir prescrire sur le plan
constitutionnel à la Confédération la
manière dont elle doit utiliser le sur-
plus de recettes et, plus particulièrement
qu'elle est tenue de stériliser ce surplus.
La Confédération est de toute ma-
nière obligée dans le cadre du
budget , à utiliser ses ressources d'une
manière conforme à l'intérêt général.
S'il fallait pour cela accroître les dépen-
ses au-delà du niveau des recettes ordi-
naires, 0 serait peu rationnel de stéri-
liser le surplus de recettes perçues en
application de la politique de stabilisa-
tion et d'accroître l'endettement pour
financer l'excédent de dépenses.

ARGUMENTATION FALLACIEUSE
« Ces quelques lignes ne laissent rien

présager de bon en ce qui concerne la
lutte que mèneront les pouvoirs publics
contre l'inflation. S'il est un problème
d'envergure réellement générale, c'est bien
celui-ci et je suis étonné de voir que

dans un rapport qui doit nous en con-
vaincre, on use d'une argumentation aussi
fallacieuse. Certes, je reconnais qu'on
ne peut freiner ou accélérer les investis-
sements à long terme selon les aspects
de la conjoncture. Mais la discipline,
me semble-t-il, demande que les pouvoirs
publics présentent leur budget global —
y compris les investissements — de ma-
nière complète et adaptée à la conjonc-
ture. Il est tout simplement inacceptable
que dans une période de surchauffe,
l'Etat puisse penser, ne serait-ce qu'un
instant, à s'endetter pour financer des
dépenses qui risquent d'alimenter encore
l'inflation.

UNE QUESTION D 'ÉQUITÉ
« Le passage du rapport qui vient

d'être évoqué introduit le 3me alinéa
du projet, dont la teneur est la suivan-
te : « Les cantons et les communes sont
tenus d'aménager leurs finances confor-
mément aux exigences ,de la stabilisation
conjoncturelle et, à cet effet, de pour-
voir à une planification financière plu-
riannuelle. La Confédération peut adap-
ter à la situation conjoncturelle et à
l'aménagement des finances cantonales
et communales le versement de subven-
tions fédérales et de parts cantonales
à des impôts fédéraux ».

...« Je ne comprends pas pourquoi
les cantons et les communes auront à
se conformer aux exigences de la stabi-
lisation, tandis que ce ne sera manifes-
tement pas le cas pour la Confédéra-
tion. Il est inadmissible que — contrai-
rement aux cantons et aux communes
— la Confédération ne soit pas obligée
d'adapter sa politique financière aux
exigences de la lutte contre l'inflation
et soit dispensée d'établir un plan fi-
nancier s'étendant sur plusieurs années
comme on le demande aux autres cor-
porations de droit public. Il s'agit là,
ni plus ni moins, d'une question d'équi-
té... >

Un secrétariat permanent pour le
groupe socialiste de l'Assemblée fédérale

BERNE (ATS). — Le groupe socialiste
de l'Assemblée fédéral e, réuni samedi sous
la présidence du Conseiller national Anton
Muheim, a consacré sa séance aux objets
à l'ordre du jour de la prochaine session
extraordinaire d'avril des Chambres fédéra-
les.

Il s'est penché en particulier sur l'exa-
men des lignes directrices du Conseil fédé-
ral pour 1971 à 1975, a soulevé le pro-
blème du caractère obligatoire de ces li-
gnes directrices et ses rel ations avec l'ac-
cord des quatre partis gouvernementaux sur
les objectifs de la législature.

Le groupe a ensuite arrêté sa position
sur les différents points du rapport . Des
critiques ont été émises, notamment au su-
jet des assurances sociales dont « l'exten-
sion ne mettrait aucunement en péril les
droits individuels à la liberté et de la poli-
tique de planification qui n'offre pas de
garanties suffisantes contre la spéculation
foncière ». Dans ce contexte; la formation
« politiquement unilatérale du groupe char-
gé de la mise en application des mesures
provisoires d'aménagement du territoire > a
été contestée.

En ce qui concerne le traité de doubl e
imposition avec l'Allemange, le groupe a
décidé , après avoir entendu un exposé du
conseiller aux Etats Mathias Eggenberger
(SG), d'entrer en matière tout en so ré-

servant la possibilité de soutenir les propo-
sitions d'amélioration de la position des
Suisses à l'étranger.

Le conseiller national Fritz Waldner,(BL),
a ensuite parlé de la revision partielle du
code civil en ce qui concerne l'adoption
au sujet de laquelle le groupe a décidé
d'entrer en matière. Enfin, les participants
ont approuvé les propositions du conseiller
national Ezio Canonica (ZH), relatives à
l'encouragement de l'activité du groupe (pro-
gramme de travail, méthodes de travail ,
etc) et accepté de constituer un secrétariat
permanent. Les fonctions de secrétaire ont
été confiées à Mme Bettina Steinlin-Plattner,
lic.jur , Mûri, et à M. Jean-Pierro Ghelfi ,
lie. oec, Neuchâtel.

Ruptures de canalisations à
Lucerne : inondation monstre

De notre correspondant!
On parle depuis des semaines de la

sécheresse régnant dans notre pays. Les
Lucernois ont cru, samedi matin, que
les réservoirs municipaux étaient vides.
Au lieu d'eau, c'est de l'air qui sortit
des robinets. Les habitants de plusieurs
quartiers de la ville ont dû renoncer à
se raser, à se brosser les dents et à se
faire une boisson chaude, par manque
d'eau. Plus de 100 appels téléphoniques
en 10 minutes, voilà le bilan de la poli-
ce municipale, qui a dû calmer bien
du monde.

En fait les réservoirs n'étaient pas vi-
des, mais une rupture d'une canalisation
principale avait engendré le manque
d'eau. Les habitants de la Bruchstrasse
se seraient bien passés de cette rupture
de canalisation, car de véritables torrents,
emportant terre et pavés, avaient envahi
ce quartier.

Selon le directeur du service des eaux
de la ville de Lucerne, 2400 m3 d'eau
se sont écoulés en moins de 30 minu-
tes de la brèche occasionnée par la
rupture. Il a fallu faire appel à la poli-
ce et aux pompiers pour mettre un peu
d'ordre dans ce quartier où les caves
ont été les principales victimes. Durant
toute la journée, 60 familles ont dû al-
ler à la fontaine ou aux bouches d'eau
pour se ravitailler. Le reste de la ville
n'a plus eu à subir de conséquences,
car à l'exception du quartier touché,
les robinets crachaient à nouveau l'élé-
ment liquide, les réparations ayant pu
être faites dans un délai record.

Aux premières estimations, les dégâts
matériels pourraient bien dépasser les
150.000 fr., car le macadam a été sou-
levé et la route détruite.

(ATS). — Les pompiers et la police

de la ville de Lucerne ont dû s'occu-
per samedi de la rupture de trois con-
duites d'eau. Dimanche matin, ils ont
dû intervenir à nouveau, dans le centre
de la ville. En effet, deux conduites
du réseau d'alimentation en eau ont
éclaté, à la Tribschenstrasse et à la
Muehleplatz, occasionnant des dégâts
dans des caves et au revêtement des
chaussées. Selon les services industriels
de la ville, il n'y a pas de rapport en-
tre les différentes ruptures de condui-
tes.

Friedrich Durrenmalt à la
tête du Schauspielhaus ?
ZURICH (ATS). — L'écrivain suisse

Friedrich . Duerrenmatt a été nommé sa-
medi, par le conseil d'administration du
nouveau « Schauspielhaus AG > à la di-
rection du Schauspielhaus de Zurich.

Si Friedrich Duerrenmatt accepte cette
nomination, il prendra la place de l'ac-
tuel directeur, Harry Buckwitz, dont le
contrat expire en juillet 1973. Avant
l'annonce de cette nomination déjà, la
presse avait fait état du désir de Frie-
drich Duerrenmatt de démissionner du
conseil d'administration du nouveau
« Schauspielhaus AG » et de retirer sa
candidature à la direction du Schauspiel-
haus. Il avait exprimé sa volonté dans
une lettre adressée au président de la
ville de Zurich. ., y . ,

(Réd.) Dès que la nouvelle a. été
connue, Friedrich Duerrenmatt a été
assailli, à son domicile de Neuchâtel,
de coups de téléphones de journalistes
et d'agence de presse. Il a précisé qu'il
ne serait pas exact de mentionner qu'il
acceptait cette nomination. L'écrivain veut
encore s'accorder un ultime temps de
réflexion avant de répondre par écrit
au conseil d'administration du Schau-
spielhaus et d'informer la presse de sa
décision.

La Foire de Bâle promise au succès
Au cours de son allocution d'ouver-

ture, le directeur, M. Frédéric Walthard
a parlé des mesures prises en vue d'ou-
vrir les portes de la Foire aux entre-
prises étrangères. Vu sa position géogra-
phique , la ville de Bâle peut et doit de-
venir un centre de commerce? européen.
Les premiers pas ont été faits cette an-
nées , d'autres seront entrepris dans l'a-
venir.

— Nous sommes moins intéressés à
une extension de la surface d'exposition
existante de 170.000 m2 qu'à son amélio-
rations qualitative et esthétique, déclara-
t-il. Nous nous employons à organiser
des foires répondant à des besoins et
non des manifestations de masse ayant
le caractère de foires.

LES PROBLÈMES DE LA PRESSE
M. André Rodari, président central de

l'Association de la presse suisse, succéda
à la tribune à M. Walthard. Après avoir
remercié les organisateurs d'associer les
journalistes à la journée inaugurale, il
souhaita voir, un jour , une halle consa-
crée aux différents moyens d'informa-
tion. Il a ensuite parlé des problèmes
que doit résoudre actuellement la presse
suisse, problèmes qui trouveront certai-
nement leur solution après les entretiens
actuellement en cours entre éditeurs et
journalistes.

LA FOIRE DU BATIMENT
La Foire suisse du bâtiment se dérou-

le dans les constructions de la Foiré
suisse. Les visiteurs y découvrent, là
aussi, des matériaux et des éléments
d'origine étrangère, mais présentés par
des maisons suisses. Ainsi, les person-
nes intéressées ont l'assurance que tous
les produits exposés à Bâle peuvent être
livrés dans notre pays. Cette foire est
subdivisée dans les groupes : gros œuvre
second œuvre, installations domestiques,
physique et chimie du bâtiment, aména-
gement extérieur, thématique et infor-
mation. Elle renseigne sur toutes les

possibilités d'édifier des bâtiments qui,
tout en étant d'excellente qualité, n'en
sont pas moins économiques.

AU DOMAINE DE LA MODE
Les pavillons réservés à la mode, qu'il

s'agisse de Création, présenté par l'in-
dustrie suisse du coton, de la soie, de la
broderi e et de la laine ainsi que des
chaussures, de « Monsieur et Madame »
monté par l'Association suisse des fabri-
cants de confection et de lingerie ou du
« Centre du tricot », ont toujours eu la
faveur du public, tant féminin que mas-
culin. Nous réserverons la' prochaine
« Page de Madame » à ces réalisations
pleinement réussies.

DE LA BIJOUTERIE AUX JOUETS
Il est impossible de décrire les pro-

duits exposés dans la Foire suisse
d'échantillons, exclu même d'en men-
tionner les innombrables groupes. Com-
me il serait utopique de vouloir tout
voir en une seule journée !

Relevons la richesse du pavillon de la
bijouterie. Si les pierres précieuses sont
choisies par les horlogers pour parer
bracelets et cadrans de montres, les bi-
joux eux, deviennent de véritables œu-
vres d'art avec l'emploi de diamants, de
rubis ou d'émeraudes. C'est un régal
pour les yeux, et un paradis pour la
tentation... /

Les CFF et les PTT ont renouvelé
leurs stands d'une manière heureuse et
vivante, tandis que le pavillon du bois ,
même s'il ne peut guère se transformer,
obtient toujours un grand succès.

Le coin réservé aux inventeurs nous a
paru moins dynamique que l'an dernier,
les inventions moins judici euses. En re-
vanche, remarquables sont les travaux
déposés par les étudiants ayant participé
au concours « La science appelle les jeu-
nes ».

Après avoir admiré les mille et un
appareils ménagers, les meubles, d'inté-
rieur ou de jardin, les articles de sport ,
les jouets, les stands des PTT, des CFF,
de la Swissair, du tourisme, etc., le visi-
teur se retrouve inéluctablement à l'éta-
ge supérieur de la « Rotonde » où sont
groupés les exposants en alimentation et
en boissons.

La Foire de Bâle , c'est aussi une fête
populaire avec des millions de poulets et
de saucisses rôties , des gâteaux au fro-
mage, pris en guise d'apéritif avant un
repas complet dans un des multiples
restaurants... Et c'est aussi la dégustation
des vins provenant de toutes les ré-
gions ! RWS

Rôssli engage plus
de 2 millions de francs
au service de la qualité
Soucieux de rester à la pointe du progrès
tout en respectant la tradition , les spé-
cialistes de la fabrique de cigares
Rôssli se sont aperçu que l'aménage-
ment d'installations ultra-modernes pour
le traitement du tabac permettrait d'amé-
liorer encore la qualité de leurs pro-
duits. Fidèles aussi à leur promesse de
garantir coûte que coûte le haut niveau
de cette qualité , ils ont décidé d'investir
2 millions de francs à cette intention.
Cela non seulement pour disposer d'un
appareil de production plus conforme aux
exigences actuelles, mais surtout pour
rehausser encore la qualité des cigares.
Car c'est cette foi dans la qualité et ce
respect d'une tradition séculaire qui ont
fait de la maison Rôssli ce qu'elle est
aujourd'hui : une des plus importantes
fabriques de cigares.

(Si les cigares Rôssli se distinguent par
leur haute qualité , il en va de même
des Stumpen et cigarillos Rôssli.)

Rôssli Habana arôme corsé J&ïfeCigarillos Carino i?E_v^bfaible en nicotine /j V / i vVm WRôssli.20 - plaisir raff iné ÇJS__ r̂

Les pompiers genevois en grève pour
obtenir une indemnité plus élevée ?

^̂ GENE VE

GENÈVE (ATS). — Les pompiers du
service du feu de la ville de Genève
sont mécontents et menacent de lancer
dès mercredi des actions directes dont
des débrayages s'il n'est pas répondu
favorablement à leurs revendications..

En effet, les pompiers se plaignent
depuis longtemps du montant et des
modalités de versement des indemnités
pour risques d'accidents, travaux péni-
bles et horaires irréguliers. Actuellement,
ils touchent un total de 150 fr. d'in-
demnités par mois et à condition d'être
en service actif : un pompier blessé dans
un incendie se voit donc retirer ses in-
demnités durant son rétablissement ou
s'il est affecté à des tâches administra-
tives.

INDEMNITÉ FORFAITAIRE
ET RETRAITE AVANCÉE

Les pompiers genevois, dont 103 sur
les 125 hommes du poste permanent as-
sistaient à une assemblée générale ex-
traordinaire , demandent que cette in-
demnité soit forfaitaire même en cas

de maladie ou d'accident et qu'elle soit
fixée à 2.520 fr. par an (210 fr. par
mois), avec effet rétroactif au 1er jan-
vier 1971. Us font remarquer que les
policiers genevois touchent une indemni-
té similaire de 4000 fr. par an. Ils
réclament en outre la retraite à 57 aus
pour tout le personnel en uniforme.

La municipalité de Genève, répondant
à ces revendications, affirme que les
pompiers ont particulièrement bénéficié
de la revalorisation des traitements de
toutes les fonctions administratives muni-
cipales intervenue l'an dernier et ajoute
que les sapeurs genevois sont actuelle-
ment les mieux rémunérés de Suisse.
Elle avance comme autre argument que
si la retraite est fixée à 62 ans, les
pompiers sont libérés dès 55 ans des
obligations d'un service actif et peuvent
accomplir des tâches administratives et
techniques selon un horaire diurne nor-
mal.

Le piéton, ce mal-aimé de notre époque,
redevient le roi de la ville de Berne

Billet bernois

D'un de nos correspondants :
Peu après la guerre, et surtout dès

les années soixante, le trafic auto-
mobile enfla à tel poin t que l'on ou-
blia presque le piéton. Beaucoup de
trottoirs se rétrécirent, et les rues,
même les plus étroites, furent bien-
tôt envahies par une multitude de
véhicules à moteur exhalant gaz nau-
séabonds et crachant mauvaise fu -
mée. Le malheureux piéton devait
fuir , ou se promener... la nuit pour
avoir quelque tranquillité et sécurité !

Certes, celui de la Ville fédérale
a l'immense privilège de pouvoir uti-
liser les arcades. Mais il n'y a pas
que le danger d'une circulation plus
ou moins intense, à laquelle d'ailleurs
on s'habitue, il y a également celui
de la pollution de l'air et le bruit.
Dans certains quartiers de la vieil-
le ville, comme ailleurs, la situation
était arrivée à un point de saturation
tel qu'il fallai t prendre des mesures.

C'est fait , ou disons plutôt que le
bouclage de la cité est à l'essai jus-
qu'à l'automne, que l'on prolongera
sans aucun doute. Aussi, la circula-
tion privée est interdite à la Sp ital-
gasse, Marktgasse, Kramgasse, Wai-

senhausplatz , Baerenplatz et Bundes-
platz. Seuls les taxis, les médecins
en fonction et les transports publics
sont autorisés à utiliser places et ar-
tères.

Bon, le piéton, ce trop longtemps
mal-aimé et presque oublié, redevient
le roi de la vieille ville de Berne,
c'est bien. Mais va-t-on assister à la
naissance d'une situation inverse ? Car
l'automobiliste est en droit de se de-
mander où il va pouvoir garer sa
voiture. Berne ne manque pas de
« parkings » et de garages ; il est
vrai que là aussi, c'est l'encombre-
ment total à certaines heures de
pointe : les conducteurs doivent tour-
ner en rond dans le dédale des rues,
souvent sans espoir de trouver une
place...

Mais les autorités ont songé à ce
problème. A mesure que le trafic
automobile sera chassé du centre,
des « parkings » seront aménagés aux
endroits-clés, et d'ici à 1976, on es-
père construire un immense garage
sous la place du Palais fédéral , alors
que d'autres sont prévus aussi dans
la périphérie de la ville de Berne.

Marcel PERRET

I Loterie à numéros - Tirage du 15 avril 1972 j
1 Numéros sortis : 12 - 16 - 18 - 21 - 22 - 48 I
j  Numéro complémentaire : 26 g

STATISTIQUE DES NUMÉROS DÉJÀ SORTIS

I 14 x 15 x 14 x 16 x 17 x 14 x 13 x 16 x 13 x 17 x 1

I 17 x 19 x 6 x 11 x 20 x 13 x 13 x 15 x 13 x 13 x j

I 16 x 26 x 16 x 24 x 20 x 15 x 13 x 14 x 16 x 20 x |

| 14 x 19 x 15 x 18 x 16 x 16 x 12 x 15 x 16 x 22 x I

Somme totale attr ibuée aux gagnants 1.626.396 fr
îj Somme totale attribuée à chaque rang . . . .  406.599 fr. 

^
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(c) A Brigue, un motocycliste, M. Em-
manuel Ruppen , 41 ans, célibataire, do-
micilié à Naters, a fait une embardée
avec sa machine et a succombé à ses
blessures.

Dans le val d'Hérens, M. Martin
Moix, centenaire, domicilié à la Luette,
est décédé au cours du week-end à la
suite d'une chute. M. Moix devait re-
cevoir dans un mois le fauteuil tra-
ditionnel. Ajoutons que la route a fait
une dizaine de blessés ailleurs en Va-
lais, samedi et dimanche.

Deux morts et
10 blessés

MARTIGNY (ATS). — Une person-
ne a été tuée et plusieurs autres blessées
au cours d'une collision qui s'est pro-
duite samedi après-midi sur la route
Sion-Martigny, à la hauteur de Char-
rat. Une voiture, déportée par le vent,
est entrée en collision avec un véhicule
circulant en sens inverse. La passagère
de la deuxième voiture, Mme Max
Arnold, 54 ans, de Saxon, a été tuée
sur le coup.

Collision à Charrat :
un mort, plusieurs

blessés

Environ 500 jeunes, la plupart en des-
sous de vingt ans, ont manifesté samedi
après-midi dans les rues de Sion au nom
du « Mouvement gauchiste en faveur '
d'une presse objective ». Le trafi c avait
été à cet effet interrompu dans tout le
centre de Sion. Aucun incident ne s'est
produit.

Au milieu des jeunes se trouvaient
quelques personnalités connues dans le
Valais central, telles MM. Amédée Ma-
billard , ancien député, Gérard Perrau-
din , député, Jean-Pierre Delaloye, pré-
siden t des jeunesses radicales ainsi que
M. Nanchen , d'Icogne, époux de Mme
Gabrielle Nanchen, conseiller national
socialiste. '

Manifestation des
jeunes gauchistes

à Sion

MONTHEY (ATS). — Un accident
mortel s'est produit dans la nuit de
vendredi à samedi près de Collombey-
le-Grand en Valais. Une auto française,
pilotée par M. Jean-François Fleurio,
33 ans, d'Albertville, a manqué un vi-
rage et a fait une embardée. Le chauf-
feur est décédé samedi à l'hôpital d'Ai-
gle. Sa passagère est légèrement bles-
sée.

Accident de la
circulation :
Français tuéB

Nouveau film conliweisé
Certains Lucernois se sentant une âme de censeur...

De notre correspondant :
Depuis que la censure a été abolie

au début de l'année à la suite d'une
votation cantonale, bien des Lucernois
se sentent soudain une âme de censeur.
On se souvient que le film « Jours tran-
quilles à Clichy » avait été séquestré
il y a trois mois, deux ecclésiastiques
ayant déposé plainte contre le film en
question.

Vendredi soir, nouveau coup de théâ-
tre : le film « Schulmaedchen Report 2 »,
qui soit dit en passant n'a vraiment
rien pour échauffer les esprits, a été
interdit à son tour. Un spectateur a,
en effet , déposé plainte et le procureur
de la ville de Lucerne s'est rendu dans

la salle obscure pour visionner le film
qui avait passé sans encombre dans les
salles de 29 communes suisses.

Le procureur a renoncé à confisquer
le film mais a conseillé au propriétaire
de la salle de changer de programme.
Ce dernier qui avait déjà été touché
par la mesure prise contre les « Jours
tranquilles à Clichy », a refusé catégori-
quement de donner suite aux injonc-
tions du procureur. « On m'a menacé
d'une amende pouvant atteindre le
100 % des recettes, mais cette fois-ci
je ne marche plus. Depuis que la cen-
sure a été abolie, c'est le désordre le
plus complet », devait déclarer le pro-
priétaire de la salle.

Amriswil : ce n'était
pas la variole

AMRISWIL (ATS). — H ressort des
analyses de laboratoires que la ressor-
tissante yougoslave, habitant Amriswil,
qui présentait des symptômes sembla-
bles à ceux de la variole, n'est pas
atteinte de cette maladie. C'est ce qu'a
annoncé le médecin cantonal de Thur-
govie, le docteur Buetler, dans un com-
muniqué publié hier soir. La quarantaine
qui avait été décidée vendredi, a aussi-
tôt été levée.

LUCERNE (ATS). — La direction de
la police de la ville de Lucerne a re-
fusé au « comité d'action du 22 avril »
l'autorisation de présenter pendant quel-
ques heures aujourd'hui sur une im-
portante place de la ville une exposi-
tion symbolisant « notre solidarité avec
les camarades vietnamiens ». Le direc-
teur de la police justifie cette décision
en relevant la « tendance politique des
photographies » que les organisateurs en-
tendaient montrer. Le comité a mal-
gré cela l'intention de présenter cette
exposition, i

Exposition sur le
Viêt-nam interdite

à Lucerne

LUCERNE (ATS). — Le prix culturel
de Suisse centrale , doté d'une somme de
5000 fr., a été décerné à M. Alfred
Waldis , directeur de la maison suisse des
transports. Le conseil de fondation motive
son choix en soulign ant que M. Alfred
Waldis a fait de la maison des transports
un important lieu de rencontre entre, l'hom-
me et la technique. Il rappelle que M.
Waldis a également eu une influence consi-
dérable sur la muséologie suisse et étran-
gère en tant que promoteur et président
de l'Association des musées suisses et pré-
sident de l'Association internationale des
musées des transports.

Le prix lui sera remis à une date qui
n'a pas encore été fixée par le d irecteur
de l'instruction publique du canton de
Lucerne.

Le prix culturel de Suisse
centrale au directeur

de la maison des
transports

«Sauver Lavaux»:
7000 signatures

récoltées à Zurich
ZURICH (ATS). — Les Zuricoises

et Zuricois ont manifesté, samedi, un
grand intérêt pour la sauvegarde du
vignoble de Lavaux. Sept mille signatu-
res ont été récoltées entre 9 h 30 et
16 h, ce qui prouve que la protection
de cette région est souhaitée non seule-
ment en Suisse romande, mais égale-
ment en Suisse alémanique.

La récolte des signatures pour la pé-
tition « Sauver Lavaux » a commencé
devant un grand magasin. Un groupe
de vignerons vaudois, en costume, of-
frait aux passants du vin de la région ,
les entraînant à signer la pétition. Le
président du comité de pétition , M.
Franz Weber, attira l'attention de la
population par des appels répétés au
microphone. La récolte se poursuivra
tout au long de la semaine.

La plus grosse émeraude du monde
est à Genève, où elle est en passe de
fa ire l'objet d'une transaction. Il y a,
d'une part, le consortium qui la détient,
un deuxième consortium qui veut l'ache-
ter pour la revendre à un troisième-

Ce joyau pèse la bagatelle de quatre
kilos et demi et sa valeur est estimée
à 120 millions de dollars, soit à peu
près 500 millions de francs suisses.

On ne sait pas d'où vient cette pierre.
Peut-être des Pays-Bas. Ce qui paraît
certain , par contre, c'est qu'elle est arri-
vée par la voie des airs, puisqu'elle fut ,
pendant un temps, entreposée au port-
franc de l'aéroport de Cointrin. Il s'agit
évidemment d'une pièce superbe et dont
la taille est impressionnante. A Genève,
le silence (prudent) est de rigueur. On
ignore où l'émeraude a trouvé refuge et
quelle sera sa prochaine destination. La
police affirme ne pas être au courant.
Motus également chez les gardes privés
qui en auraient assuré la surveillance
à l'aéroport.

Une émeraude de
500 millions

à Genève
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En réalité, on ne peut comprimer les frais que si la direc- mais décidées en faveur de RUF-PRAETOR. Ses avan-
iion dispose d'informations suffisantes pour lui permettre tages sautent aux yeux: pas de modifications profondes
de prendre des décisions appropriées. Pour cela, il faut dans l'exploitation car la fiche de compte, avec son
avoir à portée de main des chiffres constamment à jour, libellé en clair, conserve sa valeur en tant que support
tels que peut les livrer à tout moment notre ordinateur à des données et informations etvotre personnel sefamilia-
comptes magnétiques RUF-PRAETOR. Grâce à RUF- risera rapidement à son emploi sans aucun risque de se
PRAETOR vous pouvez éta- - * tromper. Pas besoin d'opé-
blir vos factures plus rapide- ,' ., \ rateur!
ment, surveiller de façon ' A ces avantages s'ajoute
optimum la gestion de vos celui d'un prix avantageux,
stocks, tenir un contrôle . -j RUF-PRAETOR coûte de
rigoureux de vos débiteurs, " 30000 à 200000 francs,
dresser des statistiques, en . . ; software — matière grise! —
les établissant d'après des J |l|| ijj 1HË& jsilSSÎïilil ftSI comprise. Demandez-nous
critères différents. De nom- „ , || * ", de vous fournir, sans aucun
breuses maisons qui étaient — I _. engagement de votre part,
jusqu'ici réticentes à l'égard ' infflijypiiiijiMM  ̂ de s informations sur notre
de tous ce qui s'appelle ' u . . „„„„,_ . 3 petit ordinateur à grand ren-.. . __ _T Ordinateur a comptes magnétiques RUF-PRAETOR \ , _, ,_ __ .%___
ordinateur se sont désor- . .y,, ..,̂ .̂ :.̂ K,aï.̂ - . v,-;,.mï;,̂ ,,.«..,.::;. ,.j dément RUF-PRAETOR.

Places vacantes pour programmeurs i& T "a. Pi' *vl] ffi i___R_B
Mois après mois on nous commande davantage _s___k ____! B___ f̂H ĵgffiy Mm
de RUF-PRAETOR, si bien que mois après mois COMPTABILITÉ RUF Société Anonyme,1001 Lausanne,.1 nous faut de nouveaux programmeurs pour m- Tél.021-227077,Pont-Bessières3?rue St-lVlartin3suffler une vie individuelle a nos petits ordinateurs

i RUF-PRAETOR. Si cette activité vous intéresse Représentant régional F. Huber, 2001 Neuchâtel
(la formation est assurée par notre maison), veuil- case postale 669, Tel. 038 - 411233
lez nous téléphoner en appelant le 021/227077 D'autres agences à Aarau, Bâle, Berne, Coire, Lugano,

I Lucerne, St-Gall, Zurich

B Bon pour une offre de reprise S
tell : ^e souhaiterais savoir combien J'ai marqué d'une croix le modèle : ï>~ ;
mM ¦ je recevrais pour ma voiture si je la VW qui m'intéresse : i I-*• 1
|: donnais en paiement à l'achat DVW 1200 nvw iSOO nvw iSOZ :\f 4

WM : d'une VW neuve. Je vous prie de me DVW 1302 S QVW 1600 L :|| |
HÉ : soumettre une offre de renrise O VW 1600 TL D VW 1600 L Variant : |̂|: soumettre une onre ae reprise, [JVW 411LE QVW 411 LE Variant :|̂

I j bien entendu sans engagement. p VW K 70, 88 CV SAE D VW K 70, : m M
f i|  j Les caractéristiques de ma voiture : -Ô5 cv SAE \ m&à
||JÏ: marque Nom • KPl!
I: modèle » Adresse : wT$i

B 1 : année km NP /localité • SËp
W&Ê : Prière d'envoyer ce bon pour une offre de reprise à AMAG, ra « BpS

W'- ™ agence générale, 5116 Schinznach Bad. : B»H

ROSE D'OR JÊX
MONTREUX 1972 W

(Pavillon) J

28 avril (20 h 30) Les Humphries Singers

29 avril Lindisfarne
(14 h 30 et 20 h 30) CARAVAN

BRIDGET ST. JOHN
KHAN

30 avril Doors
(14 h 30 et 20 h 30) AMAZING BLONDEL

CLAIRE HAMILL
SUTHERLAND BROTHERS

3 mai (20 h 30) Wilson Pickett
! BETTY WRIGHT

OFFICE DU TOURISME Case 97 1820 MONTREUX
Service de location Tél. (021) 61 33 84

Bureau de location à :

I BALE : Sachermusic (061) 23 93 80
BERNE : Bestgen-Musik (031) 22 36 75
GENÈVE : - Grand-Passage S.A. (022) 25 63 66
LAUSANNE : Fcetisch Frères S.A. (021) 20 24 76
ZURICH : Jecklin & Co (051) 32 59 00

Vacances
près de
Venise
Pension Emperador
LIDO Dl JESOLO
à 70 m de la mer ;
bonne cuisine.
Fr. 16.50 ; juillet -
août Fr. 21.50.
Tél. (031) 25 25 36.
W. Keller,
Stoostrasse 16,
3000 Berne.

1510 MOUDON
rue du Poyet

Sans caution de
Fr. 500.- à 3000.-

Mod. remb.
variés.

Tél. (021) 95 24 24.

E BIENTÔT AU lIB i
KLUTE ...

~y Le film qui a permis à

[ JANE FONDA
¦ de remporter l'Oscar de la meilleure interprétation

\ J de l'année.

¦ _ . ._ l l l i . l l l . . MI . ._ . . ._ T ¥T T n T T
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lk l/j __i La Soc iété Suisse des

SatJ ___X_3lS Employés de commerce
feS_8_____T I organise un

cours d'anglais
degré supérieur et préparation au
« Lower » et au « Proficiency de
l'Université de Cambridge »
10 leçons de 1 h 30 le mercredi ou
le jeudi.

1 Prix : Fr. 75.—

Début : merc redi 19 avril à 19 h.
Local de la SSEC, Treille 3, Sme
étage

Renseignements et Inscriptions :
Mme L. BALKAN, tél. 24 02 09.
SSEC section de Neuchâtel.

Pechiney Ugine Kuhlmann, Paris/France

Emission d'un emprunt 572% 1972-87
de 100000000 de francs suisses

Le produit de cet emprunt obligataire est destiné à financer la modernisation el l' extension
des installations de ses filiales en France et à l'étranger.

Modalités de l'emprunt

Titres et coupons: Obligations au porteur de Fr.s. 5000.— valeur nominale, munies de
coupons annuels au 5 mai. Le premier coupon viendra à échéance
le 5 mai 1973.

Durée: 15 ans au maximum.

Remboursement: En 5 tranches d'amortissement annuelles de Fr.s. 20 000 000.— à partir
de 1983.

Impôts: Le capital et les intérêts seront payables net de tous impôts ou droits
quelconques, présents ou futurs, qui seraient établis ou levés, ou !
viendraient à être établis ou levés en France. j

Service financier En francs suisses librement disponibles, sans aucune restriction et
de Pemprunt: quelles que soient les circonstances.

Cotation: Aux bourses de Zurich, Bâle, Genève, Lausanne et Berne.

Prix d'émission: 100% net

Délai de souscription: Du 17 au 20 avril 1972, à midi.

Les prospectus et bulletins de souscription sont à disposition auprès
des banques.

Union de Banques Suisses Crédit Suisse Société de Banque Suisse

Banque Léo SA Banque Populaire Suisse Groupement des Banquiers
Privés Genevois

A. Sarasin & Cie Société Privée de Banque Groupement de Banquiers

Banque de Paris et et de Gérance Privés Zurichois

des Pays-Bas (Suisse) SA. Crédit Lyonnais, Genève

IT
L'annonce
reflet vivant du marché

m tn VOYAGE SPÉCIAL

i w «J EN CAR

I < ! LA
I >* HOLLANDE
I t: EN
i $ FLEURS
ys mtt i_5 ma j
| Il Fr. 525.— 

[3 PROGRAMMES - INSCRIPTIONS

1 WITTWER CARS
S Neuchâtel, Saint-Honoré 2, tél. 25 82 82

yraffis&j \$&$8Ê&&A l&iffres&S . E&irirattfl&fl !IÉË|&!̂ ,

. S Sans formalités
g «prêt à prêter» Orca <g
§•$ Nombreux sont ceux qui en ont fait l'heureuse expérience depuis le m
«™ lancement. Le «prêt à prêter» Orca vous permet d'avoir de l'argent ¦**•

TTO sur-le-champ, sans formalités. rc™
:&:j: 31 suffit de nous envoyer cette demande remplie pour recevoir argent ïjij:
•g:: on contre-proposition dans les 48 heures. :•£:

^^H ¦____¦ mmmm ¦____¦ ¦__¦__. _____¦ ______ MM «__H ¦ _Q HB Bl urXj *r . 5_n _9 I Te JfTil _—Im.
__3 Br f̂r ———Ij j ^  

Je désire un prêt de Fr 
1_, remboursable en mensualités. 

^^
%Êy B  Salaire mensuel: Fr. Engagements actuels: Fr. ^ _̂_| !§
Sar  ̂ Nom de l'employeur: ^B;::
^ig Autres revenus: Fr. par mois (par exemple: salaire de l'épouse) jjj$
JE Loyer mensuel:Fr. Possédez-vous une auto ?____ ¦_
m mif t is &::
i-ijjj Nom:_ Prénom: ¦:•:
ijjl Date de naissance 0'our, mois, année) : B;::
*S  Profpggînti- F.tat rivil" , %

;•:¦ Téléphone: Nationalité: ¦•:•

9 

N° postal et lieu: , ¦§

N°et rue: . g|

É 

Adresse précédente: _ ¦_,

$m Date: : Signature : |ft:
___^ Discrétion bancaire absolue vis-à-vis de votre employeur , votre régie ou Af ëé

 ̂ propriétaire et votre famille. rt^k.

| ^
^

Banqne ORCA SA, quai de File 13, 1211 Genève l*jjf |
;:;•;: Notre or&e spéciale «prêt à prêter» Orca y compris assurance solde de §§

dette (maladie-accidents-décès):
$3 Durée du prêt ~ 15 mois | 21 mois | 27 mois j 33 mois |j |j
::•:•:: Paiement comptant Remboursement mensuel '$&
M Fr- Fr. Fr. Fr. Fr. M
i% 220».- 163.30 121.10 97.65 82.70 M

%
3100.- 228.70 169.25 136.25 115.25 yÇVfl
6200.- I 454.65 | 335.85 | 269.80 | 227.80 j <

^
r

^^^ Si le montant ou la 
durée 

de 
votre- crédit 

ne 
figure 

pas 

dans 

ce tableau, >£§&
^K^. nous vous l'accorderons quand même jusqu'à Fr. 20000.- et 36 mois. J$W

4K f \ _^
:

Naaaî-3 _aa___s__jflWFT-L^-U-»b^______a_a i____y

ORCA, institut spécialisé de l'UBS

RESTAURANT
DE LA GRAPPE
LA COUDRE
Neuchâtel

Dernières
semaines
des
spécialités
de saison :
les lundis :
bollito
misto
les mardis :
l'osso buco
les Jeudis :
polenta
+ lapin
et toujours
nos fameuses
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Une brillante première demi - heure suffit
à Neuchâtel Xumax pour utteindre son but

Ligue il, : Bâle se détache — ligue B : Vevey prend le large

NEUCHATEL XAMAX - CHIASSO
3-1 (3-0)

MARQUEURS : Rub 22me ; Brunnen-
meier (penalty) 25me ; Traber 30me ; Cor-
ti 49me.

NEUCHATEL XAMAX : Lecoultre ; Clau-
de, Montoan, Blusch, Monnier ; Durr,
Amez-Droz ; Bonny, Brunnenmeier, Rub,
Traber. Entraîneur : Artimovicz.

CHIASSO : Ruefli ; Boriani ; Sogari, Sul-
moni, Bazzuri ; Lusenti, Danielsen, Kat-
nic ; Messerli, Preisig. Entraîneur : binda.

ARBITRE : M. Rettig (Gerlafingen).
NOTES : Stade de la Maladière. 5000

spectateurs. Pelouse glissante. Pluie dès la
seconde mi-temps. A la lOme minute, Rub
est crocheté dans la surface de réparation
dc Chiasso ; l'arbitre n'intervient pas ! A la
25me, Rub s'inflitre entre Boriani et Sul-
moni ; les deux défenseurs tessinois s'unis-
sent pour abattre le Neuchâtelois et M.
Rettig dicte un penalty que transforme
Brunnenmeier. A la 36me, Rub touche in-
volontairement le gardien tessinois ; deux
minutes plus tard, Allio en fait de même
avec Lecoultre. A la mi-temps, Corti prend
la place de Preisig dans les rangs de
Chiasso. A la 52me, Lusenti reste étendu
au sol à la suite d'un choc avec un ad-
versaire ; il devra recevoir des soins. A
la 62me, Kroemer prend la place de Bon-
ny chez les Neuchâtelois. A la 75me, c'est
au tour de Blusch de rester étendu au sol !
A la 85me, Lecoultre est a nouveau tou-
ché, par Corti cette fois sans qu'il y ait

une intention volontaire du Tessinois. L'arbi-
tre prolonge la rencontre de deux minu-
tes en raison des nombreuses interruptions
dc jeu dues à ces incidents. Coups de
coin : 5-5 (3-2).

BUT ATTEINT
Match curieux ! Chiasso et Neuchâtel

Xamax se devait de vaincre ! Finalement
l'équipe neuchâteloise s'est imposée avec
facilité et peine tout à la fois. Brillante,
pratiquement intouchable, assurant le spec-
tacle avec autorité une demi-heure durant,
elle jeta les bases de son futur succès
avant même que Chiasso ne réalise ce
qui lui arrivait. Puis, certaine de son succès,
elle se relâcha rappelant en cela un étran-
ge match contre Martigny, à la différence
que léquipe valaisanne repartit de la Ma-
ladière la moitié de l'enjeu dans son escar-
celle. Trente minutes d'un spectacle de
qualité ! C'est peu ? Peut-être ! Mais fi-
nalement le but est atteint...

RÉPUTATION
Facile vainqueur de Bruhl une semaine

auparavant, Neuchâtel Xamax avait une
lourde réputation à défendre. Or, il tendit
un piège astucieux à son adversaire : au
lieu de se ruer à l'assaut du but de Ruefli,
il incita son adversaire à sortir de sa zone,
à se découvrir. Et les Tessinois tombèrent
dans les rets. Devant cet état de fait,
les déviations de Durr alternant avec ses

longues balles en profondeur, les astuces
dc Brunnenmeier, la rapidité de Traber —
son anticipation sur le but qu'il obtint
de la tête — les raids offensifs de Clau-
de sur la droite du terrain, et les coups de
reins de Rub désarçonnèrent un Ruefli im-
puissant à endiguer les vagues successives
des Neuchâtelois. Trente minutes, trois
buts. La cause était entendue...

DOMINÉS
Une fois certaine de son succès, l'équipe

d'Artimovicz baissa le ton. Durr perdait de
sa prestance, Amez-Droz sombrait dans
un prudent anonymat, Bonny cédait sa pla-
ce à Kroemer passif, Blusch multipliait les
mauvaises passes ; même Lecoultre se met-
tait à relâcher quelques ballons — relevons
ù la décharge du gardien neuchâtelois que
la balle était particulièrement glissante. Bref !
Neuchâtel Xamax subissait après avoir dic-
té sa loi.

« On revient de loin » lança un specta-
teur à l'issue de la rencontre. Compte tenu
de la prestation des Tessinois à partir de
la trentième minute, abstraction faite des
trois buts de retard, alors oui l'équipe
de la Maladière revient de loin. En re-
vanche, en regard de son avance à la
marque, Neuchâtel Xamax resta maître de
son destin. Sur une pelouse de plus en
plus glissante, ses techniciens perdirent de
leur prestance certes ; ils perdirent même
quelques ballons dont seul Danielsen, Kat-
nic — les deux étrangers de Chiasso —
et, dans une moindre mesure, Allio (en
première mi-temps) et Corti surent en ti-
rer profit. Pour le reste, les Tessinois se
complurent dans un jeu axé sur le musel-
lement des attaquants adverses. Muselle-
ment frisant parfois l'irrégularité. Sans plus.

Samedi, en fin de compte, Neuchâtel
Xamax a prouvé qu 'il avait acquis la maî-
trise indispensable pour accéder à la ligue
A. Et d'avoir tremblé à un certain mo-
ment ne pourra que lui être salutaire pour
la suite du championnat. Le but était d'at-
teindre le deuxième rang. C'est fait.

P.-H. BONVIN

L'OUVERTURE. — Elle était difficile à trouver pour Rub face à la
défense de Chiasso. Et cependant, malgré la tentative d'opposition de

Sulmoni, l'avant-centre neuchâtelois parvient à marquer.
(Interprésse)

Bâle cherche d'abord sa voie
puis finit par terrasser Sion

BALE - SION 3-0 (0-0)
MARQUEURS : Blaettler 50me ; Mund-

schin 63me Hitzfeld 73me.
BALE : Kunz, Ramseier, Mundschin,

Siegenthaler, Wenger ; Rahmen, Demarmels,
Hasler ; Balmer, Blaettler, Hitzfeld. Entraî-
neur : Benthaus.

SION : Donzé, Valentini ; Trinchero, Dur-
kovic, Weibel ; Barberis, Herrmann, Wamp-
fler ; Luisier, Mathez, Elsig. Entraîneur :
Blasevic.

ARBITRE : M. Clematide, de Zollikofen.
NOTES : Stade de Saint-Jacques ; terrain

en bon état, temps froid. Quelques minu-
tes de pluie en seconde mi-temps.

11000 spectateurs. Absence d'Odermatt
qui s'est foulé la cheville gauche à l'en-
traînement, samedi matin. Avertissement à
Durkovic (jeu violent) et à Elsig (réclama-
tions).

Coups de coin : 5-6 (2-3).
A LA LONGUE

Bâle semble ne plus être l'équipe des
règlements de comptes rapides. Autrefois,
il lui arrivait souvent de liquider un ad-
versaire au cours de la première demi-
heure. Maintenant, il lui faut du temps :
la différence de classe n'apparaît qu'à la
longue. Ainsi samedi, il dut marteler pen-
dant une heure pour briser la résistance
de Sion qui eut le mérite de jouer fran-
chement, ouvertement, avec beaucoup d'ha-
bileté dans la contre-attaque et une très»
grande élasticité en défense.

Bâle éprouva beaucoup de peine à s'or-
ganiser et l'égalité de la mi-temps le lais-
sa sur un fond d'inquiétude que tout le
monde remarqua. En dépit de sa déter-
mination, il ne s'était créé en tout et pour
tout que deux occasions de but, sans que
Sion ait vraiment fait de l'obstruction sys-
tématique.

L'ABSENCE D'ODERMATT
Une défense vigilante au centre de la-

quelle Mundschin régnait avec souveraineté,
une ligne d'attaque mobile avec un Blaett-
ler qui commence enfin à accomplir les
performances que l'on attendait de lui.
Mais entre les deux, la liaison n'était pas
bonne : il manquait la clarté de vue d'Oder-
matt, ses impulsions, ses facultés d'ordon-
nateur. On ne peut pas le remplacer au
pied levé. Lorsqu'il est absent, il faut
que l'équipe s'adapte d'abord à sa nou-
velle situation ; il faut qu'elle trouve un
chef.

Mais, Bâle est fort parce qu'il est capa-
ble de surmonter ces difficultés passagères.
Il ne se rend pas : il cherche jusqu 'à ce
qu'il trouve.

DéCHAîNé
La réussite de Blaettler le transforma

totalement. Dès qu'il fut en possession de
l'avantage, il se déchaîna : il passa la dé-
fense sédunoise coup sur coup et il saXr
rait pu marquer six , ou sept buts. Les oc-
casions étaient là. Sion connut des moments

difficiles : Donzé réalisa quelques exploits
et il retint même un penalty tiré par
Mundschin.

Le match se termina donc comme il
devait. Selon la bonne tradition de Saint-
Jacques, Bâle l'emporta de manière indis-
cutable. Sion fit cependant tout ce qui
était en son pouvoir et on lui sait gré
de n'avoir pas eu peur de rester fidèle à
son personnage. Il joua en équipe cons-
ciente de sa valeur technique.

Guy CURDY

Frieur. n'est encore que content
Monthey aurait gagné le match- aux points

FRIBOURG - MONTHEY 2-0 (1-0)
MARQUEURS : Kvicinsky 30me ; Holen-

stein 7Sme.
FRIBOURG : Dafflon ; Siffert , Meier,

Knuchel , Metrailler ; Jost, Birbaum, Holen-
stein ; Corminbœuf , Andersen, Kvicinsky.
Entraîneur : Raetzo.

MONTHEY : Lipawsky ; Hertig, Turin ,
Germanier, Vernaz ; Lennartson, Bregy ;
Marin , Dirac, Mabillard, Messerli. Entraî-
neur : Rudinsky.

ARBITRE : M. Uldry, de Meyrin.
NOTES : Stade de Saint-Léonard. Neige

intermittente. Terrain glissant, 2000 spec-
tateurs. Une forte cohorte de jeunes Mon-
theysans apportent — durant toute la ren-
contre — un appui « sonore » et fort
sympathique à leur équipe. Les Fribour-
geois, sont toujours privés des services de
Cotting (blessé) et enregistrent en revanche
les rentrées d'Andersen et Kvicinsky. A la
21me minute Cina remplace Marin , blessé et
à la 70me minute, Dafflon, également
touché , cède son poste au jeune Mollard.
Coups de coin : 4 - 13 (3 - 7).

BUT LIBÉRATEUR
Après trois défaites consécutives (Vevey,

Wettingen et Chiasso), Fribourg a renoué
avec la victoire. Ce succès ne fut pas
acquis sans certaines difficultés. Monthey
joua en effet crânement sa chance et aurait
même mérité d'ouvrir la marque au terme
du premier quart d'heure de jeu.

Jamais à l'abri d'une mauvaise surprise,
les Fribourgeois ne prirent en fait le match
en main qu 'après une demi-heure de jeu ,
après que Kvicinsky, exploitant habilement
une ouverture d'Andersen, eut ouvert la
marque pour ses couleurs ... contre le cours
du jeu. Plus qu 'il ne réveilla l'équipe locale,
ce but désorganisa les visiteurs , et les
« Pingouins » se montrèrent alors plus entre-
prenants : la défense, auparavant prudente

— pour ne pas dire craintive — retrouva
une partie de sa sérénité. Andersen, avant-
centre en titre, s'intégra véritablement à la
ligne d'attaque. Les demis apportèrent de
façon plus soutenue leur appui aux hommes
de pointe. Lorsqu'au début de la seconde
mi-temps, Andersen et Holenstein
permutèrent, l'assise de l'équipe locale
s'améliora. Monthey tenta bien d'obtenir
l'égalisation — sans un sauvetage du jeune
Metrailler, l'affaire était « dans le sac » —
mais sans grande réussite. Holenstein se
chargea alors de marquer le but de la sé-
curité.

CONFIRMATION
Victoire donc pour les s Pingouins ». Mais

le malaise n'est pas dissipé : l'absence de
Cotting pèse encore lourd dans la balance,
et l'entraîneur Raetzo n'a pas encore trouvé
l'oiseau rare à aligner au centre de la ligne
d'attaque. De plus, Meier n'a repris la
compétition que depuis un mois : l'ensem-
ble s'en ressent incontestablement. En re-
vanche, la première apparition à Saint-
Léonard — en championnat — du jeu ne
arrière latéral gauche Metrailler fut très
satisfaisante : le néophite valaisan de Grône
devrait avoir définitivement gagné sa place
de titulaire. "

Quant aux Montheysans, ils ont fourni
une prestation très honnête. Ils regretteront
pourtant de n'avoir pas su exploiter les
occasions qui se présentèrent, et d'avoir
manqué d'attention et de rigueur lors des
phases de jeu qui permirent à Fribourg de
battre Lipawsky. Dans l'ensemble
cependant, les Bas-Valaisans apportèrent la
preuve qu'ils sont en mesure de conserver
leur place en ligue nationale B.

J.D.

Vevey - Gambarogno .
1-0 (1-0)

Stade de Copct. — 2500 spectateurs. Ar-
bitre : M. Dreier (Zurich). But : 25me,
Schindelholz 1-0. Gambarogno sans Riva.
73me, Giulila (G) pour Arpone.

Bellinzone - Carouge
0-0

Stadio communale. — 800 spectateurs. Ar-
bitre : M. Despont (Lausanne). 45me, Mul-
ler (Q pour Pottier.

Martigny - Chênois
5-0 (2-0)

Stade municipal. — 1100 spectateurs. Ar-
bitre : M. Stutz (Sarmenstorf). Buts : lOme,
Durussel 1-0, 38me, Durussel 2-0, 49me,
Vergères 3-0, 78me, Fournier 4-0, 85me,
Vergères 5-0.

32me, Garcia (C) pour Polencent. 60me,
Charvoz (M) pour Durussel. 73me, Cotture
(M) pour Camatta.

Mendrisiostar - Bruhl
1-0 (0-0)

Stadio communale. — 500 spectateurs. Ar-
bitre : M. Maire (Genève). But : 57me, Ben-
koe 1-0. 45me, Dornbierer (B) pour Aider.
73me, Riester (B) pour Baumgartner. 85me,
Guarisco (M) pour Granasoli.

Wettingen - Aarau
1-1 (1-0)

Stade de l'Altenburg. — 2600 spectateurs.
Arbitre : M. Osta (Oberzuwil). Buts : 4me,
Burkhardt 1-0, 50me, Kunz 1-1.

Chapuisat, Gratin et Guggisberg pièces maîtresses
de Lausanne vainqueur de Zurich au Letziground

ZURICH - LAUSANNE 2-3 (2-2)
MARQUEURS : Grahn 20me ; Nembri-

ni 28me ; Jeandupeux 32me ; Kunzli 34me;
Grahn 56me.

ZURICH : Grob ; Heer, Kyburz, Bionda ,
Munch ; Stierli , Martinelli , Kuhn ; Rutsch-
mann, Kunzli, Jeandupeux. Entraîneur :
Konietzka.

LAUSANNE : Burgener ; Alvarez, Ri-
chard, Vuilleumier, Loichat ; Lala, Grahn,
Guggisberg ; Zappella, Nembrini, Chapui-
sat. Entraîneur : Maurer.

ARBITRE : M. Délia Bruna, de Lumi-
no.

NOTES : stade du Letziground. Terrain
glissant. Temps froid. Pluie ; 8000 specta-
teurs. Zurich joue sans Konietzka (blessé) ;
il est remplacé par Kyburz. Au Lausanne
manque Ducret (blessé). Lala prend son
poste. A la 13me minute, Heer touché
doit céder sa place à Foschini. Celui-ci
est averti pour faute sur Chapuisat à la
23me minute. Coups de coin : 11-6 (7-4).

Bien que Zurich ait été privé d'un but

LE DEUXIÈME. — bous le regard de Loichat et d'Alvarez, Kunzli
frappe la balle de la tête. Ce sera le deuxième but zuricois.

{Photo A.S.L.)

annulé pour un hors-jeu inexistant , Lau-
sanne n'a pas volé sa victoire. Une fois
de plus l'équipe vaudoise n'a fait aucun
complexe devant le FC Zurich. Emmenés
par un Grahn merveilleux d'aisance et un
Guggisberg qui domina Kuhn plus sou-
vent qu'à son tour, les hommes de Mau-
rer présentèrent un football intelligent , ra-
pide, en un mot des plus chatoyants. Pour-
tant, les affaires faillirent tourner mal pour
la formation visiteuse. Trop sûre de l'avan-
ce prise entre la 20me et la 30me minute,
elle commit l'erreur de croire trop vite
au bonheur. Il n'en fallut pas plus pou r
que les gens du Hardturm parviennent à éga-
liser en moins de 100 secondes !

Les camarades du capitaine Chapuisat
avaient toutefois du moral à revendre. Re-
trouvant toute leur concentration ils re-
tombèrent dans la facilité du début de la
rencontre. Pour battre le Zurich d'hier, il
fallait de la classe. Les Vaudois démon-

trèrent la leur. Les deux points, ils les
remportèrent tout d'abord grâce à la pres-
tation des hommes du milieu du terrain.
Comme déjà relevé, Grahn et Guggisberg
se révélèrent transcendants. Leurs passes
d'une précision incroyable désarçonnèrent
la défense zuricoise qui , sans la présence
de Bionda excellent, aurait , à notre avis,
concédé un « carton ». Nous relèverons
aussi le travail fourni par Chapuisat qui
n'eut cependant pas toujours la chance
de son côté. Ceci n'explique cependant
pas qu'il ait manqué un but tout fait à
la 39me minute. Mais si ces trois joueurs
ressortirent du lot, il faut ajouter que
toute l'équipe plut par sa volonté de pré-
senter un excellent football. Quant à Zu-
rich, il ne fut que très peu inférieur à
son adversaire. Konietzka a certes manqué,
maj s cela n'explique pas la partie insuf-
fisante de Stierli, Rutschmann et même de
Kuhn en partie. G. DENIS

Les Chaux-de-Fonniers trop prudents
battus par Lucerne qui n'v croyait pas

LUCERNE - LA CHAUX-DE-FONDS
2-0 (0-0)

MARQUEURS : Becker 49me ; Bosco
88me.

LUCERNE : Engel ; Milder, Haefliger,
Aerni, Christen ; Kaufmann, Bosco, Schal-
ler, Becker, Scheibel, Noventa. Entraîneur :
Sing.
LA CHAUX-DE-FONDS : Forestier ; schri-
bertschnig, Merillat, Jaquet , Meury; Brossard
Chiandussi ; Aganian, Risi, Richard (Ser-
ment). Entraîneur : Sobotka.

ARBITRE : M. Keller de Kehrsatz.
NOTES : Stade de l'Allmend. Terrain

gras et pluie. 3500 spectateurs.
CHANCE

Cette rencontre n'aura guère récompensé
les fidèles spectateurs chaux-de-fonniers qui
avaient fait le déplacement à Lucerne, em-
portant avec eux un grand drapeau. Si
les Lucernois ont finalement remporté la
victoire, ils la doivent d'abord à la chan-
ce et ensuite à la carence neuchâteloise
en première mi-temps. Les hommes de So-
botka ont mis bien longtemps pour trou-
ver le rythme. Leur prudence excessive, en
début de rencontre, aura permis à leurs
adversaires de se mettre dans le bain.
Car, en première mi-temps, les Lucernois
ne donnèrent jamais l'impression de lutter
pour leur existence en ligue nationale.

A OUBLIER
Avec un peu plus de mordant , les Neu-

châtelois auraient pu faire des dégâts. Preu-
ve en sont les hésitations nombreuses de la
défense lucernoise, hésitations qu'une équi-
pe adverse décidée aurait transformées en
buts. En seconde mi-temps, ce fut la réus-
site de Becker et le début d'une bataille
rangée devant le but d'Engel. Pendant près
d'une demi-heure, les Neuchâtelois présen-
tèrent une « danse du scalp » hélas sans le
moindre résultat. Le second succès lucer-
nois, réalisé contre le cours du jeu , mit
fin aux espoirs de Sobotka et de ses hom-

mes. Une incroyable nervosité régnait dans
les rangs chaux-de-fonniers : preuve en sont
l'expulsion de Jaquet à 10 secondes de la
fin du match et l'avertissement à Chian-
dussi, à la 62me minute. Le remplacement
de Richard par Serment, à la 68me minu-
te, n'aura rien changé à la défaite chaux-
de-fonnière. Bref , une rencontre à oublier
au plus vite.

Louis BREGNARD

Ligue Â
! 1. Bâle 18 12 6 — 46-18 30

2. Zurich 18 12 3 -3 39-20 27
i 3. Grasshoppers 18 10 5 3 36-18 25
! 4. Lausanne 18 9 5 4 40-24 23

5. Young Boys 18 9 5 4 32-19 23
6. Winterthour 18 8 3 7 25-23 19
7. Sion 18 6 5 7 25-27 17
8. Servette 18 6 4 8 27-37 16
9. Lugano 18 4 7 7 21-28 15

10. La Chx-de-Fds 18 4 6 8 20-30 14
11. Granges 18 3 8 7 17-30 14
12. Saint-Gall 18 3 5 10 21-32 11
13. Lucerne 18 4 1 13 15-36 9
14. Bienne 18 2 5 11 20-42 9

Ligue B
j 1. Vevey 18 11 6 1 35-21 28

2. Neuchâtel X. 18 7 8 3 41-30 22
3. Chiasso 18 10 2 6 25-18 22
4. Fribourg 18 9 3 6 27-19 21

i 5. Martigny 18 7 6 5 34-23 20
6. Mendrisiostar 18 7 6 5 26-21 20
7. Bellinzone 18 7 5 6 36-28 19
8. Aarau 18 6 5 7 24-21 17
9. Chênois 18 6 5 7 24-34 17

10. Monthey 18 6 4 8 25-33 16
U. Wettingen 18 6 4 8 21-29 16
12. Carouge 18 3 8 7 19-25 14
13. Bruhl 18 4 6 8 26-38 14
14. Gambarogno 18 — 6 12 11-34 6

Servette méritait pour le moins de
prendre un point à Grasshoppers

SERVETTE - GRASSHOPPERS 2-2 (1-2)
MARQUEURS. - Muller , Sme ; Doerfel ,

12me et 48me ; Meier , 29me.
SERVETTE. — Barlie ; Martin , Perroud ,

Guyot , Morgenegg ; Bosson , Desbiolles ,
Sundermann ; Nemeth , Doerfel , Barriquand.
Entraîneur : Sundermann.

GRASSHOPPERS. — Berbig; Mocellin,
Ruegg, Ohlhauser, Staudenmann ; Meyer,
Groebli , Winiger ; Meier, Muller, Schnee-
berger. Entraîneur : Hussy.

ARBITRE. M. Hungerbuhler, de Saint-
Gall.

NOTES. — Stade des Charmilles. Temps
froid , bise. 6000 spectateurs. Avertissement à
Winiger à la 66me. Lors de réchauffement
avant le match , Citherlet se blesse. Ruegg,
prévu remplaçan t , joue alors c libero ».
Coups de coin : 5-2 (3-1).

DÉCEPTION
En se prosternant à terre après avoir

manqué le but de la dernière seconde, Mul-
ler imageait pleinement la déception de
Grasshoppers qui voyait d'un seul coup

s'envoler et la victoire d'un soir et la pos-
sibilité de rejoindre Bâle. Le point perdu
par les hommes de René Hussy aura cer-
tainement mis un terme à leur espoir de
conserver le titre remporté l'année dernière.
Pour Servette en revanche, le point récolté
ne relfète pas la manière employée et la va-
leur des mouvements d'ensemble qui firent
vibrer les spectateurs. Samedi, s'il avait
fallu désigner un vainqueur , Servette méri-
tait qu'on lui accorde les suffrages.

RYTHME ÉLEVÉ
Pour cette première nocturne de l'année,

l'équipe genevoise a vraiment enthousiasmé
le public. Le jeu fut plaisant , correct , le
rythme élevé jusqu 'à la fin. Servette s'est
créé de nombreuses occasions de but, no-
tamment par Barriquand , Desbiolles — qui
vit son tir s'écraser sur la barre — et Bos-
son. Doerfel , lui , ne manqua pas la cible.
Peu importe , ces chances de but doivent en-
courager l'équipe à persévérer selon sa
façon. Contre un Grassh oppers bien orga-
nisé en défense, habile dans les contres , les

Genevois furent près de la victoire. C'est de
ce succès manqué que l'entraîneur Sunder-
mann parlait dans les vestiaires après la
rencontre :

— C'est incroyable, nous n'avons pas de
chance. Nous devions gagner.

CIRCONSTANCES ATTÉNUANTES
Grasshoppers a droit à des circonstances

atténuantes. Hussy dut modifier son équipe
au dernier moment , et placer Ruegg en dé-
fense et Ohlhauser en demi. Cette permuta-
tion ne se révéla pas trop maladroite, car
Ohlhauser organisait le jeu, et Ruegg livra
une bonne rencontre comme < libero s. Si
Grasshoppers fut dominé dans l'ensemble,
c'est peut-être l'absence de son gardien titu-
laire Deck, malade , qui rendit craintive
l'équipe zuricoise. Et pourtant , Berbig, gar-
dien de l'équipe suisse juniors, se distingua
fort bien pour sa première rencontre offi-
cielle en ligue nationale A. Son sauvetage
devant Bosson (75me) montra les qualités
réelles de ce jeune de 18 ans.

Intérim

Bienne chanceux
sauve un point

GRANGES - BIENNE 1-1 (1-0)
MARQUEURS : Lander 3me ; Ren-

fer 76me.
GRANGES : Kohler ; Voegeli ;

Schaller , Braun , Hirt ; Feuz II, von
Burg, Jung ; Larder, Mumenthaler,
Weber. Entraîneur : Bufka.

BIENNE : Salzmann ; Wenger,
Thommen, Leu, Lusenti ; Rodekurt ,
Rebmann, Zapico ; Beiner, Renfer,
Pfister. Entraîneur : Skiba.

ARBITRE : M. Kamber, de Zu-
rich.

NOTES : Stade du Bruhl ; terrain
glissant. Temps frais. 3000 specta-
teurs. Changement de joueurs à la
46me minute. Heider remplace Bei-
ner. Avertissement à Braun à la
21me minute pour geste antisportif.
A la 63me minute, Wenger supplée
son gardien battu et retient la balle
de la main. Le penalty tiré trop
faiblement par Feuz II est retenu
du pied par Salzmann. Coups de
coin : 6-4 (4-2).

MAUVAIS JOUR
En première mi-temps, face à un

Bienne totalement « déboussolé »,
Granges pouvait réussir un « car-
ton » . A la troisième minute déjà ,
Lander ouvrait la marque alors
qu 'une minute auparavant Weber
avait déj à manqué un but tout fait.
Et les occasions de pleuvoir. Mais
si la défense biennoise se montrait
sous un mauvais jour , l'attaque lo-
cale ne valait pas plus. Tour à tour ,
Mumenthaler , Weber et Feuz, seuls
devant Salzmann n'arrivaient pas à
conclure. Aussi, à la mi-temps, le
résultat était flatteur pour Bienne.
Un 3 voire 4-0 pour Granges n'au-
rait choqué personne. Et il en fut
ainsi jusqu 'au penalty de la 63me
minute. En marquant , 'Granges au-
rait assuré sa victoire , mais son man-
que de réussite réveilla Bienne. Ce
fut le tournant du match.

Bien quelconque jusque-là , l'atta-
que biennoise sous l'impulsion de
Rodekurth et Rebmann repri, espoir.
Les rôles furent inversés : de tra-
qué, Bienne devint chasseur. Cepen-
dant , la qualité du jeu ne s'amé-
liora pas. Ce que Granges, par man-
que de sang-froid , n'avait pas réus-
si pendant une heure, Bienne ne
le réussit pas non plus. Il bénéficia
cependant d'une des nombreuses er-
reurs du gardien Kohler pour arra-
cher une égalisation assez chanceu-
se. On doute cependant , que ce
point sauvé in-extrémis soit suffisant
pour lui éviter la chute tandis que
Granges , par son manque de réalis-
me en attaque a perdu un point
précieux qui pourrait peser lourd
du décompte final.

A.B.

Ligue A
Bâle • Sion 3-0
Granges - Bienne 1-1
Lucerne - La Chx-de-Fds 2-0
Saint-Gall - Lugano 2-0
Servette - Grasshoppers 2-2
Young Boys - Winterthour 2-1
Zurich - Lausanne 2-3

Ligue B1
Bellinzone - Carouge 0-0
Fribourg - Monthey 2-0
Martigny - Chênois 5-0
Mendrisiostar - Bruhl 1-0
Neuchâtel X. - Chiasso 3-1
Wettingen - Aarau 1-1
Vevey - Gambarogno 1-0

Sport-Toto
Colonne des gagnants

1X1 - 1X1 - 2X1  - 111X
Somme totale attribuée aux ga-

gnants : 321.629 francs ; à chaque
rangs : 10.407 fr. 25.

Prochains matches
Ligue A. — Bienne - Servette ; La

Chaux-de-Fonds - Young Boys ; Grass-
hoppers - Bâle ; Lausanne - Granges ;
Sion - Lugano ; Lucerne - Saint-Gall ;
Winterthour - Zurich.

Ligue B. — Aarau - Vevey ; Bruhl -
Martigny ; Chênois - Bellinzone ; Ca-
rouge - Wettingen ; Gambarogno - Fri-
bpurg ; Mendrisiostar - Neuchâtel X.;
Monthey - Chiasso.

Résultats

0-0)
Stade de l'Espcnmoos. — 2500 specta-

teurs. Arbitre : M. Darbellay (Roche). Buts :
41me, Rafreider, 1-0, 84me, Cornioley 2-0.
Saint-Gall sans Guggi, Brander et Muller
55me, Gaggini (L) pour Bettosini.

Young Boys - Winterthour
2-1 (0-1)

Stade du Wankdorf. — 3000 spectateurs.
Arbitre : M. Dœrflinger (Bâle). Buts : 30me,
Dimmeler, 0-1 ; 46me, Brenninger 1-1, 84me,
Muller 2-1. Winterthour sans Frei. 65me
Meiec- ,(YB) pour Marti. . 67me, Oetli (W)
pouf "Nusch." "

Saint-Gall - Lugano 2-0



URANIA - AUDAX 4-0 (1-0)
MARQUEURS : Pierre-Charles lOme ;

Brossard 77me ; Guillod 79mc ; Lachavanne
84me.

URANIA : Brignolo ; Delavy, Clivaz, Mar-
tignago, Portalier ; Gonnet, Pierre-Charles ;
Gimnii , Guillod, Romaldini, Bossard. En-
traîneur : Schneider.

AUDAX : Mcistcrlians ; D'Amico, Carol-
lo, Walthert , Franco ; Moulin , Facchinetti ;
Fiorese, Barbezat, Bertschi, Montoan. En-
traîneur : Bertschi.

ARBITRE : M. Schidrig, dc Sierre.
NOTES : Stade de Frontenex. Temps

frais et couvert. 200 spectateurs. Après la
pause, Lachavanne prend la place de Gim-
nii, à Urania. A la fi ftme minute, Audax
fait entrer Frascotti pour Walthert. Huit
minutes plus tard , Barbezat est expulsé sur
indication du juge dc touche, pour in-
sulte à ce dernie r.

DÉCEPTION
On attendait avec impatience la venue ,

à Genève, d'Audax. Ce fut une déception ,
les hommes de Bertsch i ne justifièrent pas
leur troisième place. Solides en défense,
les Neuchâtelois prives d'idées en attaque
se contentèrent de lancer des contres man-
quant singulièrement de perçant. Au centre
de cette ligne, l'entraîneur Bertschi lança
pourtant, avec beaucoup d'astuce, ses at-
taquants de pointe ; mais ceux-ci firent
preuve d'une insigne imprécision. Les ac-
tions vraiment valables furent peu nom-
breuses, surtout en première mi-temps.
Après la pause, Audax porta ses actions
vers le but adverse avec plus de déter-
mination ; mais les demis ne suivirent pas
cette optique ; de ce fait , les attaquants

manquèrent de soutien. Et pourtant ! Sur
une rapide contre-attaque , un centre de
Fiorese . fut magnifiquement repris par Bar-
bezat. Mais Brignolo sauva ! C'est quel-
ques minutes plus tard qu'Audax perdit
tout espoir d'un retour possible, à la mar-
que, lorsque Barbezat eut des mots avec
le juge dc touche et dut regagner les ves-
tiaires. A dix hommes, les Neuchâtelois fu-
rent une proie facile pour Urania qui creu-
sa immédiatement  la marque par Bossard
et Guillod en l'espace de deux minutes !
La suite fut pénible pour des Neuchâtelois
jouant sans moral et sans conviction.

Pourtant si Pierre-Charles d'un tir pris
à 25 mètres réussit, avec complicité de la
bise, à ouvrir la marque pour les Gene-
vois à la dixième minute déjà, Audax bé-
néficia , à la 19me minute , d'une occasion
en « or » de rétablir le résultat : en effe t ,
Franco fut « fauché » par Clivaz et l'ar-
bitre accorda un penalty. Hélas ! chargé
dc le tirer, Barbezat expédia sa balle très
haut dans le ciel... Une telle maladresse
ne pardonne pas.

INTÉRIM

Audax rate un penalty face à Urania
nuis s'effondre en seconde mi- temps

jp|£ football
Il l g*?* ; 

LA SURPRISE ! — Elle était constituée par les dix centimètres de
neige fraîche que trouvèrent Genevois et Loclois, ces derniers repré-

sentés ici par Kiener, sur le terrain des Jeanneret.
(Avipress - G.C.)

Championnat de première ligue

Porrentruy s'incline...
PORRENTRUY-EMMEBRUCKE 1-2 (0-2)

Marqueurs : Hupfer 16me ; Pres t 25me ;
Mahon 72me.
Porrentruy : Hirschy ; Huguelit , Pheulpin ,
Conz, Parietti ; Wittmer , Irquierdo, Meril-
lat ; Rouèche, Vuillaume, Mahon. Entraî-
neur : Isquierdo.
Arbitre : M. Utz, d'Oensingen.
Notes : Stade du Tirage, terrain très glis-
sant. Pluie et température froide. 800 spec-
tateurs. Coups de coin 15-2 (5-1).

Cette partie capitale pour les deux équi-
pes a finalement tourné à l'avantage des vi-
siteurs contre le cours du jeu.

^ 
Porrentruy a

dominé outrageusement du début à la fin
de la rencontre et une victoire de deux,
voire trois buts d'écart en faveur des
joueurs locaux n'eût été que justice !

On ne peut rien reprocher aux Bruntru-
tains qui se sont battus jusqu 'à la dernière
minute avec une volonté admirable. Mais ,
les visiteurs marquant deux buts chanceux
durant la première demi-heure se replièrent ,
par la suite, massivement devant leur but et
seul Mahon parvint à trouver la brèche. A
titre d'exemple, signalons que le gardien
n'eut pratiquement aucun tir à retenir en
deuxième mi-temps. Hélas 1 en football , il
faut aussi de la chance et on comprendra
donc mieux l'amertume des poulains
d'Isquierdo qui ne méritaient pas cette hu-
miliation. Les visiteurs doivent également
une fière chandelle à leur gardien qui en
plus d'avoir été assista par la chance, sauva
plusieurs situations désespérées. Cette défaite
compromet sérieusement les chances des
Ajoulots ; mais tout n'est pas encore

joué. M.V.

Par la faute de son attaque
Le Locle perd deux points

LE LOCLE - MEYRIN 1-3 (1-1)
MARQUEURS. — Dupraz , 34me ; Hec-

quet , 40me ; Bédert , 70me ; Devaud , 88me.
LE LOCLE. — Eymann ; Frutig, Hugue-

nin , Veya, Bosset ; Vermot , Kiener ; Clau-
de, Bula , Dubois , Dupraz. Entraîneur : Fa-
vre.

MEYRIN. — Boll ; Martak , Keller,
Kuhn , Modoux ; Baeriswil , Gumy ; Rei-
mann , Bedert , Devaud , Hecquet. Entraî-
neur : Martin.

ARBITRE. — M. Perrin , de Préverenges.
NOTES. — Stade des Jeanneret recouvert

d' une couche de 10 cm de neige fraîche ;
temps couvert et froid. 300 spectateurs. Le
Locle joue sans Humair. En deuxième mi-
tems, Porret prend la place de Bula, puis à
Ja 65me, Borel entre pour Dupraz. Aucun
changement chez les visiteurs. Coups de
coin ; 4-3 (1-2).

LA MAIN HEUREUSE ?
En fixant cette rencontre à dimanche ma-

tin , les Loclois ont-ils eu la main heureuse ?

On peut se poser la question. En effet ,
l'hiver ayan t lancé une nouvelle offensive,
le terrain des Jeanneret était recouvert , di-
manche matin , d'une couche importante de
neige fraîche qui aurait dû normalement
motiver le renvoi. L'arbitre en ayant décidé
autrement , les données du problème changè-
rent du tout au tout. Sur ce terrain diffi cile,
il fallait adopter une nouvelle tactique et
procéder par de longs déplacements et met-
tre à contribution les ailiers.

NETTE DOMINATION
Si les Loclois semblèrent l'avoir compris

en début de partie , ce qui leur permit de
dominer territorialement assez nettement du-
rant la première demi-heure, ils l'oublièrent
totalement par la suite et ne surent pas tirer
profi t de leur avantage initial. Une nouvelle
fois , la victoire a échappé aux hommes de
Francis Favre, et ceci pour les mêmes rai-
sons que les dimanches précédents. Cela de-
vient lassant de le répéter. Les attaquants
qui ont pourtant bénéficié de nombreuses

chances se montrent toujours incapables de
les concrétiser. Et, quand , comme hier , on
enregistre quelques défaillances individuelles
en défense , dont l'adversaire ne se fait pas
faute de profiter , le résultat tourne finale-
ment en faveur de l'équipe visiteuse.

Après le succès encourageant du diman-
che précédent , on s'attendait à mieux des
Loclois. Cette nouvelle défaite à domicile
remet tout en question et l'on se demande
si les Neuchâtelois réussiront à se maintenir
en première ligue. On commence à en dou-
ter sérieusement.

P. M.

lelëmesii décevant
NORDSTERN - DELÉMONT 0-0

DELÉMONT : Tièche ; Lauper, Ory,
Babey, Muller ; Hoppler , Bernai , Fink 1 ;
Fink II, Missana , Fleury. Entraîneur :
Hoppler.

NOTES : Stade du Rankhof , pelouse
grasse. Température fraîche. 400 spectateurs.
Blessé à la 44me minute, le gardien rh énan
Vetterich est remplacé par le junior Kaer.
A la 70me minute Fleury cède son poste à
Mathez. A la 36me minute, Hottiger tire sur
le poteau de Tièche. Sept minutes plus tard,
c'est au tour de Muller de viser le mon-
tant des buts locaux. Coups de coins : 8-8
(2-4).

EN DENTS DE SCIE
Il sera dit que cette saison Delémont

aligne les performances en dents de scie.
Démonstration le dimanche précédent face
au redoutable Breite, match bien
quelconque hier contre un modeste
Nordstern. Les absences de Trajkovic (sus-
pendu) et de Chèvre (en litige avec son
entraîneur), ont été lourdement ressenties.
Sans le bouillant Yougoslave, les offensives
des jurassiens manquèrent d'efficacité.
Nordstern a montré une qualité que nous
ne connaissions pas : la sportivité de ses
joueurs qui se sont étrangement assagis par
rapport au passé.

Les demis delémontains ont particulière-
ment déçu. Trop amoureux du ballon , ils
ralentirent constamment le jeu et permirent
ainsi aux arrières lignes du lieu de se
regrouper.

En résumé, mis à part une vingtaine de
minutes en première mi-temps, cette ren-
contre annonçait déj à les matches de liqui-
dation entre deux partenaires en définitive

. satisfaits du dénouement final. Liet.

Central retrouve son efficacité
CENTRAL - MINERVA 3-0 (1-0)
CENTRAL : Chassot ; Broillet , Mauron;

Grosset, Déglise ; Jelk, Maillard , Wymann ;
Dousse, Uldry, Renevey. Entraîneur : Bour-
qui.

MARQUEURS : Wymann lOme et 52me ;
Eltschinger 67me.

ARBITRE : M. Tschabold , de Chavannes.
NOTES : stade de la Motta , terrain

excellent, temps froid et 500 spectateurs.
Tir de Renevey sur le poteau gauche à
la 53me. En deuxième mi-temps, Renevey
est remplacé par Eltschinger qui a juste
le temps de marquer un but avant d'être
blessé et remplacé à son tour par Coral.'
Coups de coin : 7-3 (2-1).

IMPORTANT
Central se devait de remporter ce match

de la peur. Appliquée, disciplinée, volon-
taire, l'équipe fribourgeoise a largement mé-
rité ce succès, même si, sans être complai-

sant , Minerva lui a facilité la tache par
sa faiblesse.

Pauvres Bernois ! Incapables de se créer
la moindre occasion de but , les joueurs
de la capitale en ont été réduits la plupart
du temps à se défendre. C'est encore ce
qu 'ils firent de mieux. Face à la muraille
dressée devant Streit , les avants fribour-
geois se montrèrent sous un jour favorable ,
eux qui n'avaient marqué qu'un seul but
dans les cinq dernières parties. Ce renou-
veau offensif est avant tout le mérite de
Wymann qui n'est pas loin de retrouver la
forme qu'il avait à l'époque où il fut meil-
leur marqueur de ligue B avec Fribourg.
Sa reprise de volée de la 52me minute fut
un vrai petit chef-d'œuvre. Avec un tel
« buteur » dans ses rangs, Central peut
maintenant voir l'avenir ave confiance
même si le maintien en première ligue
n'est pas encore assuré. .

J. D.

Fontainemelon teno en échec

: , - '¦ 

Une place au solei! pour les «sans grade»
AAiA 'AA' A A A A

Fontainemelon - Hauîer ve 0-0
Fontainemelon : Weyermann ; Wenger ,

Siméoni , Piemontési , Rumo II ; Holzer ,
Elia ; Wicht, Rumo I (Lambiel), Jendly,
Zaugg. Entraîneur : Mandry.

Hauterive : C. Lecoultre ; Stoppa I (He-
gel), Merlotti , Farine II , Stoppa II ; Farine
I, L. Lecoultre ; Farine III , Leuenberger ,
Gerber , Bally (Maspoli) . Entraîneur : Kauer.
Arbitre : M. Mangelli , de Vevey.

Bien qu'aucun but n'ait été marqué, le
spectacle présenté par les deux formations
fut de bonne qualité et intéressant. Malgré
la neige recouvrant le terrain , la balle cou-
rai t agréablement et les gardiens furent mis
régulièrement à contribution. De part et
d'autre , on essaya de soigner les passes ce
qui n 'était guère facile. On peut dire que
les jeunes de l' entraîneur Kauer ont surpris
en bien. Certes, la chance les assista en fin
de partie , mais il ne faut pas oublier qu'au-
paravant , ils eurent de réelles chances de
but. Si Fontainemelon est assuré de décro-
cher le titre , Hauterive reste une des bonnes
équipe de ce championnat. C.

Couvet - Superga 2-2 (1-1)
Couvet : Walther ; Faivre , Rotehnbuhler

Fabrizzio , Clément ; Garcia , Bachmann ,
Hotz ; Coulet , Camozzi , Balmelli (Righetti) .
Entraîneur : Munger.

Superga : Lechenne ; Benati , Monastier ,
Leonini , Federici ; Salvi , Chaussade, Boni-
cato, Jean-Baptistste, Morand, Liuzzo. En-
traîneur : Morand.

Arbitre : M. Senn, dc Lausanne.
Buts : Camozzi ; Garcia (pen) ; Liuzzo,

Morand (pen).
Cette rencontre jouée par temps froid et

sur un terrain glissant n'a pas tenu ses pro-
messes. Le résultat est équitable, les deux
équipes ayant dominé chacune sa mi-temps
grâce à la bise. Le match s'est terminé dans
la confusion , l'arbitre s'étant montré faible.
Les joueurs de Superga bien emmenés par
Morand sont restés calmes au contraire de
certains Covassons qui ont perdu le con-
trôle de leurs nerfs, Camozzi se faisant ex-
pulser à quelques minutes de la fin . A rele-
ver l'excellente partie fournie par Garcia, le
meilleur homme sur le terrain.

Fyj

Boudry - Corcelles 1-0 (0-0)
Boudry : Schick ; David , Streit , Planas ,

Vermot ; Burgi (Papis) , Voiroi ; Jost , Fon-
tana , Debrot , Kahr. Entraîneur : Debrot.

Corcelles : Burgdorfer ; Buillard, Schur-
mann , Plancherel I, Puncherel II ; Kunzi
Schweizer, Pittet ; Payot, Zanetti, Calame
(Rey). Entraîneur : Schweizer.

Arbitre : M. Ramirez , de Monthey.
But : Kiihr.
C'est de manière injuste que Corcelles a

perdu. Le résultat nul aurait reflété la phy-
sionomie de la rencontre. Chaque équipe a
eu sa mi-temps. En première mi-temps ,
Corcelles domina outrageusement. Deux
fois, la latte vint au secours de Schick bat-
tu. Après la pause, Boudry jouant avec la
bise, se reprit un peu. A cinq minutes de la
fin, un coup de coin permettait à Kiihr de
marquer d' un magistral coup de tête.

F.S.

Le Parc - Fleurier 1-3 (1-2)
Le Parc : Robert ; Dupré , Bertschmann ,

Zeltner , Gaille ; Boillat , Huguenin , Pesenti ;
Zurcher , Leuba , Krebs. Entraîneur : Boillat.

Fleurier : Bonny ; Faruggio, Pontello
(Amstutz), Huguenin , Louis Jaquet ; Moret-
ti , Weissbrodt, Carminatti ; Magnin, Capel-
lari , Rub. Entraîneur : Pontello.

Arbitre : M. Maillard de Lausanne.
Buts : Zurcher (pen) ; Rub, Capellari ,

Moretti.
Le match fut équilibré et Fleurier sut

mieux profiter des occasions. Le Parc se
créa plusieurs possibilités en première mi-
temps , mais ses attaquants manquèrent de
sang-froid pour glisser le ballon dans les
filets de Bonny. Fleurier, par contre, profita
de deux actions de contre-pied pour mar-
quer deux buts. Après le repos , Le Parc eut
la possibilité d'égaliser, mais, une fois enco-
re, les avants chaux-de-fonniers manquèrent
la cible. Le match fut très correct et assez
plaisant , malgré la neige qui recouvrait le
terrain. Tony

Le match La Sagne - Saint-Imier a été
renvoyé.

Turin passe seul au commandement
^̂ |̂ T̂ ĵ^r̂ ^|̂ f̂j ;̂̂ .f;|̂ iff 7̂1

Turin a pris seul le commandement du
championnat d'Italie de première division.
Tel est le fait majeur de la 26me journée
de la compétition, qui s'annonce plus
ouverte que jamais.

A quatre journées de la fin , il y a tou-
jours quatre vainqueurs possibles et il faut
aussi compter avec la Fiorentina, qui n'est
pas mathématiquement éliminée de la course
au titre.

FAVORIS
Turin, qui avait rejoint Juventus

dimanche passé grâce à un. court succès sur
Naples, s'est détaché sur sa lancée en bat-
tant Atalanta de Bergame (1-0). Les Turi-
nois, qui terminent très fort un champion-
nat commencé en sourdine, se posent ainsi
comme favoris de ce sprint final , d'autant
plus que Juventus cherche toujours son
second souffle.

Les chefs de file ont dû cependant
s'accrocher ferme pour s'imposer sur une
formation bergamasque courageuse qui ne
s'inclina que sur un but de Rampanti, bien
lancé par Pulici, à la 53mo minute. Turin
abordera ainsi dans les meilleures condi-
tions possibles son déplacement de Milan
dimanche prochain.

POINT PRÉCIEUX
La Juventus a perdu un point précieux à

Mantoue (1-1) et a été rejointe à la
deuxième place par Cagliari, net vainqueur
de Vicence (3-0).

Les hommes du Tchécoslovaque
Vycpaleck sont actuellement fatigués et ils
peinent visiblement. Ils furent bien près de
la défaite à Mantoue, où seul un exploit
personnel de leur avant-centre Anastasi
(49me) leur a permis de redresser une
situation sérieusement compromise à la mi-
temps. Mantoue menait en effet alors par 1-
0 sur un but de Dell'Angelo réussi après
une demi-heure de jeu.

Les Lombards, grâce à ce match nul , re-
prennent espoir. Ils peuvent maintenant
songer à éviter une relégation qui semblait
irrémédiable il y a deux semaines.

Cagliari n'a laissé aucune chance à
Vicence, nettement battu au stade Sant 'Elia
par une équipe sarde en pleine euphorie.
Les hommes de Scopigno croient sérieuse-
ment à leur chance de s'approprier le titre.
Leur succès sur Vicence ne souffre pas la
moindre discussion. Trois buts de Gori

(15me), Stantial , contre son camp sur tir de
Riva (44me) et Riva, sur penal ty (88me)
concrétisèrent l'indiscutable supériorité de
l'équipe locale.

La Suisse remporte le match à trois de Sofia
jg|S3 natation [ Grâce aux résultais réalisés pr son équipe féminine

Bien que n 'alignant pas sa meilleure
équipe, la Suisse a remporté nettement le
match à trois de Sofia. Avec 276 points ,
elle a devancé la Bulgarie (247) et la Slo-
vaquie (156). Comme l'an dernier en coupe
d'Europe (mais avec alors un seul con-
current par épreuve), la Bulgarie s'est mon-
trée la meilleure du côté masculin (147 p
contre 130 à la Suisse), Les nageuses hel-

vétiques ont cependant fait nettement la
décision (146-100), ce qui a permis un
succès d'ensemble assez large. La sélection
de Slovaquie n'a jamais eu son mot à dire
dans cette confrontation Bulgarie-Suisse.

Déjà en évidence à Berlin , au cours des
championnats internationaux d'Allemagne,
la Zuricoise Susanne Niesner a une fois
de plus fait étalage de ses grandes qualités
en améliorant le seul record de Suisse.
Samedi, après avoir remporté les deux
épreuves de dos , elle s'est approprié la
victoire dans le 400 m quatre nages dans
le temps de 5'27"9. Elle améliore ainsi
son propre record national de 2 secondes
1 dixième. Les autres succès suisses ont
été obtenus par Erika Ruegg qui a rem-
porté les deux épreuves de brasse, la jeu-
ne Veveysanne Roselyne Gisclon (14 ans)
ainsi que le relais 4 fois 200 m libre.

Trois forfaits de marque ont handicap é
l'équipe helvétique. Il s'agit des Genevoi-
ses Françoise Monod et Chrsitiane Flamand,
toutes deux malades, et Margrit Thomet.

Dimanche, quelques bonnes performan-

ces ont été enregistrées. Alain Charmey
(17'50"1 sur 1500 m) et le relais quatre
nages masculin (4'19"1) ont réussi de nou-
velles meilleures performances de l'année.
Les autres succès suisses ont été obtenus
par Roselyne Gisclon (800 m libre), Susanne
Niesner, qui avait établi samedi le seul
record suisse de la rencontre sur 400 m
quatre nages (200 m quatre nages), Jean-
Pierre Dubey (200 m quatre nages) ct le
relais 4 fois 100 m quatre nages.

RÉSULTATS
MESSIEURS. — 4 fois 100 m libre :

1. Suisse (Wuermli , Henri, Kreienbuehl ,
Charmey) 3'47"5 ; 2. Bulgarie 3'50"0 ; 3.
Slovaquie 3'50"2. — 4 fois 200 m libre :
1. Suisse (Baudin , Wuermli , Kreienbuehl ,
Charmey) 8'28"4 ; 2. Bulgarie 8'32"8 ; 3.
Slovaquie 8'32"8. — 1500 m libre : 1. Alain
Charmey (S) 17'50"1 ; 2. Enchev (Bul)
17'51"6 ; 3. Baudin (S) 18'18"9, etc. —
200 m 4 nages : 1. Jean-Pierre Dubey (S)

2'22"6 ; 2. Petrov (Bul) 2'24"3 ; 3. 'Sirakov
(Bill) 2'27"3.

DAMES. — 800 m libre : 1. Roselyn e
Gisclon (S) 10'17"3 ;2. Julie Carter (S)
1()'39"0 ; 3. Hlovachova (Tch) 10'54"6. —
200 m 4 nages : 1. Susanne Niesner (S)
2'33"6 ; 2. Katja Gartmann (S) 2'36"2 ;
3. Mikilova (Bul) 2'42"4. — 4 fois 100 m
4 nages : 1. Suisse (Niesner, Ruegg, De-
brunner , Basso) 4'46"8 ; 2. Bulgarie 4'53"3 ;
3. Slovaquie 5'09"5. — 400 m libre : 1.
R. Gisclon 4'58"8 ; 2. Hlavachkova (Tch)
5'09"5 ; 3. Julie Carter (S) 5'10"4. —
100 m brasse : 1. Erika Ruegg (S) l'20"4 ;
2. Ursi Wyss (S) l'21"8 ; 3. Nikolova (Bul)
l'26"2. — 200 m brasse: 1. Erika Ruegg
2'55"0 ; 2. Katja Gartmann (S) 2'56"2 ;
3. Leckovichova (SI) 3'08"0. — 100 m dos :
1. Susanne Niesner (S) l'10"l ; 2. Ignatova
(Bul) l'14"2 ; 3. Cécile Boesch (S) l'16"4. -
200 m dos : 1. S. Niesner 2'32"2 ; 2. Igna-
tova 2'40"9 ; 3. Kovachova (SI) 2'41"8. —
400 m 4 nages : 1. S. Niesner 5'27"9
(nouveau record de Suisse, ancien record
par elle-même en 5'30"0).

Les résultats...
Groupe occidental : Berne - Nyon 0-

0 ; Central - Minerva 3-0 ; Le Locle -
Meyrin 1-3 ; Rarogne - Durrenast 1-0 ;
Thoune - La Tour 2-1 ; Urania - Audax
4-0.

Groupe central : Baden - Buochs 1-3 ;
Breite - Turgi 3-1 ; Concordia - Breiten-
bach 1-0 ; Nordstern - Delémont 0-0 ;
Porrentruy - Emmenrucke 1-2 ; Soleure -
Berthoud 3-1.

Groupe oriental : Frauenfeld
Amriswil 2-1 ; Gossau - Coire 2-0 ; Lo-
carno - Vaduz 1-2 ; Red Star - Ror-
schach 2-0 ; Toessfeld - Blue Star 1-3 ;
Young Fellows - Giubiasco 5-2.

... et les classements
Groupe occidental

1. Nyon 18 13 3 2 42 17 29
2. Berne 19 9 7 3 35 21 25
3. Rarogne 18 9 4 5 25 25 22
4. Audax 18 9 3 6 34 25.21
5. Meyrin 19 9 2 8 23 26 20
6. Yverdon 18 7 5 6 30 23 19
7. Thoune 18 8 3 7 37 33 19
8. Durrenast 19 7 5 7 33 30 19
9. Urania 19 7 3 9 35 27 17

10. Central 18 5 6 7 28 40 16
11. Le Locle 17 3 7 7 25 25 13
12. La Tour 18 5 3 10 27 43 13
13. Minerva 19 1 3 15 13 52 5

Groupe central
1. Concordia 19 114 4 37 25 26
2. Emmenbrucke 18 10 4 4 52 28 24
3. Buochs 18 9 6 3 38 26 24
4. Porrentruy 19 9 5 5 35 21 23
5. Breite 18 10 2 6 35 28 22
6. Laufon 18 8 5 5 35 28 21
7. Nordstern 18 7 4 7 28 26 18
8. Soleure 18 8 2 8 31 31 18
9. Delémont 19 8 2 9 30 28 18

10. Baden 19 5 5 9 29 33 15
11. Turgi 19 3 5 11 24 46 11
12. Berthoud 19 3 4 12 28 53 10
13. Breitenbach 18 3 4 11 16 45 10

Groupe oriental
Classement : 1. Young Fellows 18-28 ;

2. Giubiasco 19-23 ; 3. Vaduz et Frauen-
feld 19-22 ; 5. Locarno et Blue Star 18-
19 ; 7. Zoug 18-18 ; 8. Gossau 19-18 ; 9.
Coire et Red Star 18-16 ; 11. Toessfeld
19-15 ; 12. Rorschach 19-14 ; 13. Amris-
wil 18-10.

Ilie LIGUE
Serrières - Etoile 1-5 ; Comète - Le

Landeron 6-1 ; Saint-Biaise - Sonvilier 6-3 ;
Espagnol - Corcelles II 0-1 ; Ticino - Tra-
vers renv. ; Floria - Dombresson renv. ;
Le Locle II - Bôle 0-3 ; Marin - Audax II
0-1 ; Les Bois - Neuchâtel Xamax llb
renv. ; L'Areuse - Cortaillod 0-1.

IVe LIGUE
Espagnol II - La Sagne II 1-4 ; Au-

vernier II - Dombresson II — ;  Saint-
Biaise Hb - Fontainemelon II 1-2 ; Flo-
ria Ha - Comète 4-0 ; Geneveys-sur-
Coffrane - Corcelles III renv. ; Serrières
II - Châtelard la 0-3 ; Boudry llb - Hel-
vetia 2-2 ; Hauterive II - Colombier II
3-2 ; Marin Ha - Béroche Ib 1-7 ; Ma-
rin llb - Boudry Ha 0-1 ; Châtelard Ib -
Cortaillod II 0-8 ; Béroche la - Pal Friul
5-1 ; Gorgier - Cressier 8-0 ; Atletico -
Bôle II 0-3 ; Noiraigue - Travers II 0-4 ;
Fleurier llb - Buttes 4-8 ; Saint-Sulpice -
Môtiers renv. : Couvet II - Fleurier Ha
renv. ; Blue Stars - L'Areuse II renv. ;
Les Bois II - Le Parc II renv. ; Etoile
Hb - Deportivo la renv. ; Sonvilier II -
Saint-Imier llb renv. ; Dynamic - Centre
esp. 1-5 ; Etoile lia - Deportivo Ib renv. ;
Floria Hb - Les Ponts I 1-1 ; Coffrane I -
Superga II 1-2 ; Chaux-de-Fonds II - Saint-
Imier Ha renv.

JUNIORS A
Floria - Hauterive 11-0 ; Saint-Imier -

Comète renv. ; Neuchâtel Xamax - Co-
lombier 2-3 ; Ticino - Le Parc 2-1 ; Saint-
Biaise - L'Areuse 5-1 ; Gorgier - Le Lan-
deron 1-3.

JUNIORS B
Chaux-de-Fonds - Neuchâtel Xamax I

0-3 ; Saint-Imier I - Geneveys-sur-Coffrane
renv. ; Hauterive - Fleurier 3-3 ; Fontai-
nemelon - Etoile II 3-1 ; Floria - Neuchâ-
tel Xamax II renv. ; La Sagne- Saint-
Imier II renv. ; Colombier - Cortaillod
1-6 ; Lignières - Comète 0-0 ; Châtelard -
Couvet I 4-0 ; Comète II - Le Landeron
3-6 ; Boudry II - Marin renv. ; Buttes -
Couvet II 4-6 ; Travers - Bfue Stars
3-3 ; Neuchâtel Xamax1 III -¦ Sonvilier 3-1 ;
Les Ponts - Les Bois renv.

JUNIORS C
Geneveys-sur-Coffrane - Chaux-de-Fonds

0-1 ; Comète 1 - Neuchâtel Xamax I
1-6 ; Etoile I - Hauterive I renv. ; Neu-
châtel Xamax II - Audax I 4-3 ; Le
Locle I - Châtelard renv. ; Boudry - Flo-
ria 3-4 ; Saint-Imier I - Le Locle II
9-1 ; Etoile II - Comète II 2-7 ; Cor-
celles - Saint-Imier II 2-2 ; Colombier -
Cortaillod 2-0 ; Hauterive II - Béroche
1-1 ; Fleurier - L'Areuse 1-1.

VÉTÉRANS
Le Parc - Fontainemelon renv. ; Chaux-

de-Fonds - Etoile renv. ; Boudry - Le
Locle renv..

JUNIORS INTERRÉGIONAUX B
Le Locle - Fribourg 2-3 ; La Chaux-

de-Fonds - Boujean renv. ; Richemond -
Neuchâtel Xamax 1-6 ; Yverdon - Bienne
l-l ; Aurore Bienne - Lausanne 3-2.

Autres résultats

i ECONOMISER \
I DEVIENT UN JEU... I

... avec la nouvelle tirelire :
I SI î
'•M H_BH__Q___-_f___-_l__l-S__%*

TENNIS
Cordages précis - Balles 4- Accessoires
Chaussures de tennis, football , athlétisme

gM II COLOMBIER
Ë BF̂ Ï_f_aTH~7 TéL 41 2312
Q̂V-J O O II I.../ Parc facile

Bologne - Rome 2-2 ; Cagliari - Vicence
3-0 ; Internazionale - Fiorentina 1-1 ; Man-
toue - Juventus 1-1 ; Naples - Catanzaro 0-
0 ; Torino - Atalanta 1-0 ; Varèse - Samp-
doria 0-1 ; Vérone - Milan 1-1. Classement :
1. Torino, 37 p ; 2. Juventus et Cagliairi ,
36 ; 4. Milan, 34 ; 5. Fiorentina , 33 ; 6.
Internazionale, 31.

Italie

Vingt-huitième journée : Bayern Munich -
Hanovre 3-1 ; Eintracht Brunswick - For-
tuna Dusseldorf 1-1 ; Kaiserslautern - Ein-
tracht Francfort 1-1 ; Rotweiss Oberhausen
- Schalke 2-3 ; Borussia Moenchengladbach
- Borussia Dortmund 7-1 ; Bochum - Ham-
bourg 2-1 ; Stuttgart - Duisbourg 1-0 ;
Werder Brème - Hertha Berlin 5-0 ; Armi-
nia Bielefeld - Cologne 2-3. Classement : 1.
Bayern Munich, 45 points ; 2. Schalke, 44
p ; 3. Borussia Moenchengladbach, 37 p ; 4.
Cologne, 36 p ; 5. Eintracht Francfort , 31 p.

Allemagne

Quarts de finale de la coupe , matches
aller : Nice - Marseille 1-1 ; Reims - Nancy
2-0 ; Avignon - Bastia ,0-1 ; Lens - Red Star
1-n

France

Quarantième journée : Derby County -
Huddersfield Town 3-0 ; Everton - Leicester
City 0-0 ; Ipswich Town - Sheffield United
0-0 ; Manchester United - Southampton 3-2 ;
Tottenham Hotspur - Chelsea 3-0 ; West
Ham United - Liverpool 0-2 ; Wolverhamp-
ton Wanderers - West Bromwich Albion 0-
1 ; Coventry City - Manchester City 1-1.
Classement : 1. Derby County, 40 matches -
56 points ; 2. Manchester City, 40-55 ; 3.
Liverpool , 39-54 ; 4. Leeds United , 38-53 ; 5.
Tottenham Hotspur, 39-46 ; 6. Arsenal 37-
45.

Coupe, demi-finales :
A Sheffield , Leeds United bat Birming-

ham City 3-0 (2-0) ; à Birmingham, Arsenal
- Stoke City 1-1. Le match sera rejoué
mercredi à Everton.

Angleterre

Tout comme en coupe d'Angleterre, on
ne connaît pas encore le second finaliste de
la coupe d'Ecosse. En effet , au Hampden
Park , Glasgow Rangers et Hibernian ont
fait match nul 1-1. Le match sera rejoué la
semaine prochaine et le vainqueur sera
opposé en finale de la coupe d'Ecosse au
Celtic de Glasgow qui s'est qualifié
mercredi dernier en battant Kilmarnock par
3-1.

• A Mexico, éliminatoire olympique groupe
nord et centre Amérique, 2me tour :
Mexique - Jamaïque 4-0 (2-0). Classement :
1. Mexique, 2 matches - 3 points ; 2.
Guatemala , 1-2 ; 3. Etats-Unis , 2-2 ; 4. Ja-
maïciue, 3-1.

Ecosse

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Fontainemelon 15 12 3 — 48 15 27
2. Boudry 16 10 2 4 32 20 22
3. Couvet 15 8 4 3 36 26 20
4. Saint-Imier 14 7 4 3 34 27 18
5. Superga 15 7 3 5 29 32 17
6. Hauterive 15 7 2 6 39 30 16
7. La Sasme 13 6 2 5 34 20 14
S. Fleurier 15 5 4 6 24 23 14
9. Corcelles 16 3 2 11 22 40 8

10. Le Parc 15 1 3 11 21 45 5
11. Colombier 15 1 1 13 14 55 3

Ilie ligue
GROUPE I

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Saint-Biaise 15 10 3 2 53 24 23
2. Neuchâtel 11A 14 10 2 2 49 19 22
3. Ticino 13 S 3 2 33 20 19
4. Etoile 14 S 1 5 48 24 17
5. Serrières 14 6 3 5 30 26 15
6. Comète 15 6 2 7 29 31 14
7. Travers 13 5 2 6 22 29 12
8. Sonvilier 15 5 2 8 31 43 12
9. Corcelles II 15 6 — 9 30 48 12

10. Espagnol 15 3 1 11 13 39 7
11. Le Landeron 15 1 3 11 21 56 5

GROUPE II
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Bôle 15 11 4 — 52 10 26
2. Floria 13 S 3 2 36 14 19
3. Dombresson 14 8 1 5 37 24 17
4. L'Areuse 15 6 3 6 22 24 15
5. Marin 15 6 2 7 28 28 14
6. Le Locle II 14 5 3 6 22 24 13
7. Neuchâtel IIB 14 5 3 6 21 29 13
8. Cortaillod 14 5 2 7 31 30 12
9. Auvernier 14 5 1 8 17 35 11

10. Les Bois 12 3 2 7 20 41 8
11. Audax II 14 3 — 11 16 43 6

Les classements
Ile ligue
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Pour votre balcon, votre
terrasse et jardin d'agrémentation

Une voiture spacieuse
B%^_MI MW W_É_MP WË&M 

La Simca 100
° 

LS 
"

la plus petite de la
lLSm!_-?l!_J!il irBlSJfe El WÏSB  ̂ famille des Chrysler européennes - en
||pr^p''̂ |pr 

gg§ 
n ^prçp? H ̂ H_F_H fournit la preuve: 5 places et 4 grandes

__¦ _ î̂_, ti_4igMi@-_ii_s_ ̂ Eft̂ H stëlmmA^ portes, coffre spacieux; tout en conser-

wfUP| ntaWwB^h H %f& longueur 3,80 m seulement, diamètre de
jj " A> ' * braquage 9,25 m. Mais avec des performancesm de grande: moteurde1118 cm3,53 CV/DIN,

vitesse de croisière élevée. Une conception qui a
fait ses preuves par millions.Conforme aux normes

internationales de sécurité: double circuit de freinage
avec freins à disque à l'avant, poignées noyées dans les

portes, direction de sécurité, tableau de bord non réfléchissant

Modeste, elle n'est que par le prix: ¦¦• © JF UU«"
...elle les vaut largement

Vous la trouverez - comme les Sunbeam et les Chrysler européennes
- dans les 230 points de vente et de service où figure ce panonceau.

Existe aussi en versions GLS, Rallye ou Spécial. /™_jjy /// SlttlmL- *
BmffgM /// oe iti-SOBI
ËÊMMJi signée Chrysler.

\SUNBUM\ j j l

Votre distributeur Chrysler/Simca/Sunbeam:

NEUCHATEL : A. Waldherr , (038) 2419 55; NEUCHATEL-PESEUX : Garage de la Côte S.A., (038) 31 23 85; DELÉMONT : Garage Moderne, Emile
Frey S.A., (066) 22 49 31 ; FLEURIER : C. Hotz, (038) 61 29 22; LE LANDERON : J.-B. Ritter, (038) 51 23 24; MALLERAY : G. Brancucci, (032) 9217 61.
REPRÉSENTANTS LOCAUX : BELPRAHON : Burri Frères, (032) 93 36 88 ; CO URRENDLIN : W. Flury, (066) 35 53 30 ; FONTAINES : E. Benoit, (038)
531613 ; LE LOCLE : A. Privet, (039) 51 59 33; LES VERRIÈRES : A. Haldi, (038) 6613 53.

Baux à loyer
en vente an bureau
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» Celui qui choisit .'AFRIQUE choisit i' g

B NOUS VOUS OFFRONS H

I SOLEIL - MER-REPOS j
M ET LE FIN DU FIN, NOS M

¦ hôtels clubs de Fe classe %
B SUR LES PLUS BEAUX ET FAMEUX BORDS M
M DE MER DU KENYA ! B
B Départs de Bàle : CHAQUE SEMAINE H

wk 17 jours vacances OC A HsL
tf» ___¦ balnéaires dès Fr. VDU.- m

dm "̂ ÈipImW  ̂17 jours vacances B
m ^B7' balnéaires dès Fr. 14/0.- W?
wL et safari VL
B Départs les 5 cr 12 mai : l§b

MB 10 jours vacances balnéaires Fr. 750.- / 820.- B

fi Tous nos prix sont calculés en pension complète ! Mk
l& Téléphonez-nous... Ecrivez-nous ! «HL

M (061) 39 40 00 Baslerstrasse 275, 4122 Neuallschwil M

B (01) 27 08 70 Uraniastrasse 16, 8001 Zurich B
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Appareils à usages
multiples GUTBROD
Tondre le gazon, faucher l'herbe, fraiser ou déblayer
la neige autour de la maison, dans la cour , dans le
jardin -avec le puissant moteur du système GAR-
TENBOY.
Le secret ? Il suffit d'un seul moteur que vous adap-
tez sans outils, avec deux crochets de fixation aux
différents accessoires. Si vous possédez un jardin
ou une propriété il vous faut absolument essayer les
appareils GARTENBOY.
Consultez votre mécanicien spécialiste

BERTRAND CHAPPUIS
AGROMÉCANIQUE

Serroue 2035 Corcelles (NE) Tél. (038) 31 15 69

H! I------- --E-I «=155J
ATTENTION ! DU SAMEDI 22

AU DIMANCHE 30 AVRIL
Grande exposition - Démonstration-vente

à Serroue-sur-Corcelles (NE) accès par Montmollin
Egalement exposés :

TRONÇONNEUSES-BALAYEUSES-MINITRACTEURS,
etc.
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Contre remise de ce bon
< vous pouvez obtenir

^ 
dans nos magasins

une très belle photo-portrait
ne coûtant que

y

-.50 pour enfants Notre photographe habituel
vous attend au 2me étage

-./O pour adultes DU 18 AU 22 AVRIL
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En provenance de Jardinrama

'- ' %_s__»_s<9-̂ _^:0w^î ^î &__«_r * à Cologne des meubles de jar-
HF I i din au goût sûr et toujours à

11\ Ĵ^̂ ^i î^̂ ^̂ ^SÉm j  \ prix raisonnable.
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fe*  ̂
-*¦-<* *̂̂ l̂|p  ̂ I Colombier tél. 41 23 12:

>  ̂ y Livraison franco

Magasin de chaussures

Le plus grand choix de modèles, à porter avec nos
supports plantaires et pour les pieds sensibles.

OL̂ illUill Bottiers-orthopédistes[orLHRIl zgrmyr

OPTIQUE
MARTIN LUTHER
-y, MAITRE OPTICIEN
<̂ > Maison fondés an 

1852
_B P l a ç a  P u r y  7

2001  NEUCHATEL
Exécnlo soigneusement al
rapidement l'ordonnança da
voira oculiste
Téléphone 25 13 67

[ ÉCOLE NOUVELLE DE MUSIQUE f
'¦'J Reprise des cours : mardi 18 avril 1972 .
a Classes de : violon, violoncelle, piano, chant, chœur d'enfants,

' flûte douce, guitare moderne, guitare classique ¦
g Leçons données à Neuchâtel, Colombier, Corcelles, Cernier et Peseux. ;";
\\ BÉBÉ ORCHESTRE
Kl Classe de violon et violoncelle pour enfants dès l'âge de 3 ans |
| MADELEINE JOST, tél. 31 19 37, le matin s
? CLASSES DE PIANO |
fi DAISY PERREGAUX, tél. 25 58 52 ' U
h ANNE-LISE COLIN, tél. 24 76fl5 , |
g Renseignements et inscriptions : tél. 31 19 37, le matin. ^
?-..._l_,_ ._i.B..Bl._l.__iai«._l_l_l_l-l_l..._l._l_l_l_l_l_l_l._l_l-I..H«_lHw«r A SB B Bi 1> _"i __!__] |_|__l __1Ifln_aE-ISEr-H_-iBBBHa___DS ¦w.-'



La Suisse a passé à côté de l'exploit
face à une équipe suédoise bien terne

SUÈDE - SUISSE 8-5 (3-1 1-1 4-3)
MARQUEURS : Hammarstroem 12mc.

Carlsson 16me. S. Johansson 17me.
Wittwer 20me. Dubi 31me. Palmqvist 36me.
Lundstroem 45me. Carlsson 53me.
Aeschlimann 54me. Palmqvist 54me. Wick-
berg 57me. Wittwer 60me. Reinhard 60me.

SUÈDE : Holmqvist ; B. Johansson .Sjoe-
berg ; Sundquist , Oestling ; Bergman, T.
Abrahamsson , Hammarstroem, Hedberg,
Lindh, S. Johansson, Palmqvist, Nilsson ;
Lundstroem, Wickberg, Carlsson.

SUISSE : Rigolet ; Henzen, Chappot ;
Aeschlimann, Huguenin ; Dubois, Turler,
Neininger ; Reinhard , Berra, Dubi ; Luthi,
Wittwer, Keller.

ARBITRES : MM. Prazak et Dombrovski
(Tchécoslovaquie et URSS).

NOTES : patinoire de Prague, glace en
bon état. 3500 spectateurs. Pénalités de
deux minutes : 2 fois contre la Suède, 1
fois contre la Suisse. A la 23me minute
Furrer remplace Chappot dans la défense
suisse.

L'OMBRE D'ELLE-MÊME
La Suisse est certainement , passée à côté

d'un exploit hier en fin d'après-midi. Les

opinions sont unanimes à ce sujet. En
évoluant de manière un peu plus rigoureu-
se en défense, nos joueurs pouvaient vala-
blement prétendre damer le pion à une
formation suédoise qui n 'est plus que l'om-
bre d'elle-même.

C'est surtout lors de la période init iale
que la Suisse a laissé échapper l'opportuni-
té de s'adjuger les deux points , plus spé-
cialement entre la llme et la 16me mi-
nute. Durant ce laps de temps en effet ,
notre équipe a encaissé trois buts abso-
lument évitabl es. C'est d'abord Rigolet qui
a laissé filer dans sa cage un tir ano-
din de Hammarstroem. Ensuite, deux gros-
sières bévues de nos défenseurs ont ..per-

mis aux Suédois de s'assurer un avantage
substanciel à la marque.

A 3-0, le sort du match était définiti-
vement fixé. Les Suisses, contraints de
prendre des risques pour refaire leur han-
dicap s'exposaient du même coup à des

contre-attaques d'autant plus dangereuses
que les Suédois leurs sont supérieurs en

vitesse. C'est ce qui s'est effectivement
produit. Les Suisses ont certes marqué
cinq buts , mais ils ont dû en concéder
tout autant.

BELLES OFFENSIVES
Cependant prétendre que ce 8-5 nous ,

déçoit serait aller un peu vite en besogne/

Surtout si l'on songe au 12-1 qui avait sanc-
tionné le match aller. Simplement , nous
avons de la peine à « digérer » certaines
erreurs de nos défenseurs. Car en ce qui
concern e l'attaque , on peut lui décerner
des éloges. Nos avants ont souvent écha-
fauder des offensives de grand style dont
l'élaboration ne devait strictement rien au
hasard. Et en plus nos attaquants n 'ont
pas péché par manque d'efficacité puisque
pour la première fois depuis le début de
ces joutes , ils sont parvenus à battre le
gardien adverse à cinq reprises. Performan-
ce d'autant plus méritoire que le portier

i qui leur faisait face s'appelait Holmqvist.¦ *»" , J.-J. BESSEAUD

TCHECOSLOVAQUIE-SUISSE : DÉGÂTS LIMITES!
Tchécoslovaquie - Suisse 12-2

(3-1 5-0 4-1)
Marqueurs : Berra. .. lre ; Klapac Sme ;

Stastny Sme ; Nedomansky 19me ; Klapac
21 me; Jiri Holik 26me ; Jaroslav Holik
26me ; Horesovsky 28me ; Haas 34me ; Luthi
41 me ; Haas 42me ; Horesovsky 55me ;
Machac 57me ; Klapac 58nïe.

Tchécoslovaquie : Dzurilla ; i Bubla ,
Horesovsky ; Bednar , Tajcnar ; Machac ,
Pospisil ; Martinec , Farda , Stastny ;
Palecek , Nedomansky, Haas ; Klapac,
Jaroslav Holik, Jiri Holik.

Suisse : Molina ; Aeschlimann, Huguenin ,
Furrer, Henzen ; Lùthi, Wittwer, Keller ;
Reinhard , Durst , Dubi ; Dubois, Berra ,
Jenni.

Arbitres : MM. Dammerich' et'Lee (Alle-
magne et Etats-Unis);

Notes : patinoire de Prague, glace en bon
état. 7000 spectateurs. A la 23me minute,
Huguenin , blessé, cède sa place à Chappot.
Pénalités : 3 fois deux minutes contre la
Tchécoslovaquie, 2 fois 2 minutes contre la
Suisse.

¦ MOINS D'UNE MINUTE
Il y avait exactement 54 secondes que le

match avait débuté lorsque Jenni,
récupérant un palet à l'engagement dans
son propre camp, s'échappait seul vers
Dzurilla. L'ailier gauche helvétique trompa
le gardien tchécoslovaque mais son envoi
frappait le poteau. Sur le renvoi , Berra bien
placé pouvait ouvrir la marque pour son
équipe, à la grande stupéfaction des 7000
spectateurs de la halle des sports de Prague.
Cet exploit initial n'empêcha toutefois pas
la Suisse de subir une large défaite face à
la Tchécoslovaquie.

Si l'on compare le match de samedi à
celui joué lors de la journée d'ouverture, la
Suisse a, cette fois , quelque peu limité les
dégâts. Molina s'inclina en effet à ' douze

reprises contre dix-neuf le premier jour
pour Rigolet. Mais il faut relever toutefois
que les Tchécoslovaques n 'ont pas
renouvelé leur performance du match aller.
Ils se sont contentés d'assurer un succès
facile , ne cherchant jamais à forcer outre
mesure leur talent .

\ >̂} ' '

"$?C S \ classement

1. URSS 6 5 1 0 52- 9 U
2. Tchécoslovaquie 6 5 1 0  51-11 11
3. Suède 6 4 0 2 35-22 8
4. Finlande 6 2 0 4 29-28 4

' 5. Allemagne r 7 1 0  6 15-60 2
6. Suisse 7 1 0  6 17-69 2

AUJOURD'HUI
17 h Tchécoslovaquie-Suède
20 h 30 URSS-FinlûndeI-BSIB étouffés

FINLANDE-ALLEMAGNE 13-3
(4-0 5-2 4-1)

Prague. — 4000 spectateurs — Arbitres
Tegner-Lee (Su-Eu) . — pénalités : 4 x 2'
contre la Finlande ; 6 x 2' contre l'Allema-
gne.

Marqueurs : Sme Repo 1-0 ; 17me Num-
melin 2-0 ; 18me Peltonen 3-0 ; 19me Oysti-
la 4-0 ; 22me Turunen 5-0 ; 27me Ketola
6-0 ; 27me Hanig 6-1 ; 31me Turunen 7-1 ;
36me Schloder 7-2 ; 37me Turunen 8-2 ;
39me Ketola 9-2 ; 41me Turunen 10-2 ;
50me Mononen 11-2 ; 52me Ketola 12-2 ;
57me Hanig 12-3 ; 58me Mononen 13-3.

Finlande : Valtonen ; Rantasila , Riihiran-
ta ; Oystila, Nummelin ; Marjamaki ; Oksa-
nen , Ketola, Ahokainen ; Tammihen, Murto ,
Peltonen ; Mononen , Turunen, Repo ; Kei-
nonen.

Allemagne : F. Funk ; Kadow, Schneits-
berger ; Langner , Schichtl ; Thanner , Volk ;
Hofherr , Eimansbcrger , Philipp ; Rothkirch ,
L. Funk , Egger ; Schloder , Hani g, Kuhn.

Suissesses telles maier é K. Frltsciii
fStf/f l gymnastique j Match à tfOÉS

Le match à trois de gymnastique féminine
d'Augsbourg s'est terminé par la victoire
des Allemandes de l'Ouest, qui ont devancé
de 4,15 points les Bulgares et de 7 points
les Suissesses. Ces dernières n'ont ainsi pas
obtenu la revanche qu'elles attendaient sur
la Bulgarie. La raison principale est qu 'elles
furent privées de Liselotte Marti , blessée
dans le dos, pour les deux derniers exer-
cices libres.

Au classement individuel , les Allemandes
ont pris les deux premières places devant
Kaethi Fritschi. Cette dernière fut , comme
prévu, le meilleur élément de l'équipe helvé-
tique avec Patrizia Bazzi. Les autres Suis-
sesses n'ont pas réussi à rivaliser avec les
meilleures et c'est ce qui explique le résultat
d'ensemble assez décevant.

LES RÉSULTATS
Par équipes. — 1. Allemagne de l'Ouest ,

353,95 (imposés 177,95 - libres 176,00) ; 2.

Bulgarie 349.80 (175.65 - 174.15) ; 3. Suisse,
346,95 (174,10 - 172,95).

Individuel. — 1. Uta Schorn (All-O) 72,50
p. ; 2. Jutta Oltersdorf (All-O) 72,45 ; 3.
Kaethi Fritschi (S) 72,35 ; 4. Maja Blagoje-
wa (Bul) 71,55 ; 5. Patrizia Bazzi (S) 71,35 ;
6. Elena Kirova (Bul) 70,70 ; 7. Ingrid Sau-
ter (All-O) 70,55 ; 8. Evdokaja Pendezova
(Bul) 69,70. Puis : 13. Christine Steger (S)
68,00 ; 16. Ruth Steger (S) 66,40 ; 17. Judith
Steiger (S) 66,00; 18. Liselotte Marti (S)
51,50. .

Meilleures notes par engins. — Poutre :
Kaethi Fritschi, 9,25 ; Patrizia Bazzi 9,00.

Hugentobler vainqueur d un Tour du lac Léman
où les « pros » ont essuyé une nette défaite !

Ma, très et seigneurs au Grand prix de
Lancy samedi, les professionnels ont essuyé
un cuis sant échec dimanche au Tour du
lac Léman, plus vieille classique européenne.
Les amateurs — semonces par Oscar Platt-
ner, du moins ceux appartenant au cadre
national en vue de Munich — avaient une
revanche à prendre. Elle fut cinglante tout
au long des 180 kilomètres d'une épreuve
courue par un temps froid qu'une forte
bise de face sur la côte suisse ne facilita
pas. Volontaires, s'organisant pour affronter
le vent, les amateurs élites ne laissèrent
presque aucun espoir aux professionnels
(35 au départe de pallier le handicap ini-
tial fixé à six minutes.

ENCORE HUGENTOBLER !
Finalement, la course se cantonna à une

explication entre meilleurs amateurs élites du
pays, les Fuchs, Boifava et autre Panizza
étant dans l'impossibilité (ou l'incapacité ?)
de revenir ! A ce jeu , ce fut une fois encore
l'amateur John Hugentobler qui se chargea
de régler, en sa faveur , la question de la
première place. Ainsi , à trois ans d'inter-
valle, le mécanicien sur machine de Cip-
pingen (25 ans) réédite son exploit de 1969 :
réaliser le doublé en s'imposant à Fribourg
(GP des Trois-Tours) et à Genève à une
semaine d'intervalle.

Sur le plan tactique , la course est vite
narrée. Roulant à très vive, allure dès la
première heure de course (42 kilomètres
couverts !), les Hubschmidt , Salm, Hugen-

tobler, Ravasi et autre Keller bloquèrent
littéralement la course, toutes velléités de
fuite étant vouées à l'échec. De plus, non
seulement ils maintenaient les « pros » à
distance respectable ; mais encore ils les
récalaient à près de sept minutes à la sor-
tie de Villeune où seuls Sorlini (un lieu-
tenant de Boifava) et Dallai tentaient
« l'impossible » retour.

TRENTE KILOMÈTRES DÉCISIFS
A l'avant de la course, cinq hommes par-

venaient tout de même à sortir du peloton :
Wollemmann, Stocker, Dreyer, Bruno Kel-
ler et Lambelet. Cinq hommes représentant
les principales équipes candidates à la vic-
toire finale : Cilo, Tigra , Itca , Savro, Wolf !
Or, ce groupe , même s'il parvenait à creu-
ser un écart substantiel . (l'50" à Evian),
était voué à l'échec, aucun homme ne pos-
sédant les qualités de grimpeur nécessaires
pour « avaler » l'unique difficulté de la
journée , le côte de Vinzier. Finalement , un
regroupement général se produisit. Mais ,
cette fugue de quelque 30 kilomètres n'avait
d' autre but que de travailler < au corps »
les professionnels dont la réaction — sur
cette même distance — était vive, leur han-
dicap se réduisant de deux minutes et de-
mie ! Intervint alors une grave lacune dans
l'organisation selon les uns , une certaine
lassitude (pour ne pas, dire échec) chez les
« pros », pour les autres. A Evian, un
c manque de signalisation » lançait Tamazzio ,
Panizza , Pcrletto sur la route do Thonon ;

mais rapidement ce premier groupe reve-
nait dans le droit chemin. En revanche , le
solde des professionnels laissait la côte de
Vinzier sur sa gauche et abandonnait quel-
ques kilomètres plus loin étant complète-
ment sorti de la course ! Le service d'ordre
— il laissa quelque peu à désirer , de l'aveu
même de certains membres de l'UCS —
était un excellent prétexte afin de mini-
miser leur échec...

ACTE FINAL
Vint l'acte final de ce SOme tour du lac

Léman : Hubschmid (champion suisse 1971),
Hugentobler, Schmid, Leuenberger, Hans-
Ruedi Keller et Ravasi s'enfuyaient, aussi-
tôt rejoints par Voegele, à une dizaine de
kilomètres de l'arrivée et se présentaient
ensemble à Frontenex. Or, Tigra , en pla-
çan t trois hommes dans le bon € vagon »
(Keller, Voegele, Hugentobler) jouait sur
du velours pour la victoire finale, malgré
le « rush » de Leuenberger entré en tête
sur le vélodrome ; mais le sociétaire de
GS Itca resta impuissant au retour de
Hugentobler.

Ainsi, les « pros > se retirent archibattus
de la classique romande , les amateurs élites
effaçant , en partie , leur échec de la veille ,
Fuchs ayant dominé nettement le GP de
Lancy. Voilà le premier acte de la saison
cycliste romande clos. Le mois prochain ,
le Tour de Romandie ouvert aux profes-
sionnels uniquement , et le GP suisse de
la route monopoliseront l'intérêt. Il sera
dès lors intéressant de voir comment les
« purs » se comporteront sur une course
par étapes dont les données sont fonda-
mentalement différentes d'une épreuve en
ligne. Et l'occasion sera donnée à Oscar
Plattner de jauger le degré de forme de
son cadre national.

P.-H. BONVIN

CLASSEMENT
1 John Hugentobler (Klingnau) les

180 km en 4 h 35'. 2. Leuenberger
(Binningen) . 3. Hubschmid (Villnachern).
4. Ravasi (Yverdon) . 5. Schmid (S).
6. H.-R. Keller (S). 7. Voegele (S)
même temps. 8. Kurmann (S) 4 h 36'16"
9. Stitz (S). 10. J. Schneider (S). 11.
Steiger (S). 12. Auchli (S). 13. Kind
(S). 14. Stocker (S) 15. Lambelet (S)

LE DUO ICKK-ANURETTI INTOUCHABLE

<^^) automobij isroe A Brands Hatch

L'écurie « Ferrari > a fêté sa quatrième
double victoire à L'occasion de la quatrième
manche du championnat du monde des
constructeurs , aux 1000 km de Brands
Hatch : Ickx-Andretti ont conduit leur
bolide 312 P pour la troisième fois consécu-
tive au succès - après Daytona et Sebring.

ENNUIS POUR REGAZZONI
Ils furent les seuls à accomplir la distan-

ce totale de 235 tours. Le Suisse Clay
Regazzoni , qui avait été le plus rapide aux
essais, se maintint dans le groupe de tête,
en compagnie de son partenaire Brian Red-
man, jusqu 'à 30 tours avant la fin. Mais il
fut par la suite victime d'ennuis
mécaniques. Pour la quatrième fois, « Alfa
Romeo ,» avec Stommelen-Revson , a dû se
contenter de la troisième place.

SUCCESSION DE PORSCHE
Ickx-Andretti avaient pris la tête presque

immédiatement après le départ. Ils ne

devaient jamais céder le commandement
tout au long des six heures d'une course où
il fallait couvrir 235 fois un circuit de 4 km
260.

Le tour le plus rapide fut réalisé par les
trois « Ferrari » en l'27"4 (moyenne 175 km
350 heure).

« Ferrari » peut d'ores et déj à être désigné
comme le successeur de « Porsche » à la
victoire finale du championnat du monde
des constructeurs 1972. « Ferrari > compte
en effet le maximum de points, soit 80 et
mène largement devant « Alfa Romeo » (48).

Classement : 1. Jacky Ickx - Mario
Andretti (Be-E-U) sur « Ferrari 312 p ,» 5 h
55'52"5 (moyenne 169 km 170) ; 2. Ronnie
Peterson - Tim Schenken (Su-Aus) sur
« Ferrari 312 p » ; 3. Stomellen - Revson
(Al-E-U) sur « Alfa Romeo 33-TT » ; 4. de
Adamich - Elford (It-GB) sur « Alfa Romeo
33-TT»; 5. Robinson - Migault (GB-Fr) sur
« Chevron » ; 6. Clay Regazzoni - Brian
Redman (S-GB) sur « Ferrari 312 p ».

mmm è 5 mires 54!
H athlétisme *] Nouveau record

du monde au saut à la perche

Kjell Isaksson, le maître d'éducation
physique suédois de 24 ans qui , le sa-
medi précédent à Austin (Texas) était
devenu le premier athlète à franchir
5 m 51 à la perche, a amélioré son
record du monde de trois centimètres
en réussissant 5 m 54 samedi sur le
stade de l'Université de Californie à
Los-Angeles. C'est à son troisième es-
sai que le blond et mince Scandin ave
a réalisé son nouvel exploit.

D'UN SOUFFLE

Isaksson a échoué d'un souffle à
5 m 59. Après avoir réussi son record
du monde à 5 m 54, il fit , en effet ,
placer la barre à 5 m 59 et à sa
deuxième tentative, il ne la fit tomber
que du bout du pied après avoir fait
passer son corps entièrement par des-
sus. Il avait entamé le concours à
5 m 20, hauteur qu'il passa à son pre-
mier essai, tout comme ses deux ri-
vaux, son compatriote Hans Lagerqvist
et l'Américain Steve Smith. Il en fit
de même à 5 m 36, performance que
ses adversaires réussirent également avant
d'échouer au tour suivant, à 5 m 54,
hauteur qu'Isaksson sauta avec une mar-

ge de sécurité d'au moins cinq centi-
mètres.

Près de 12.000 spectateurs ont été
les témoins du saut-record d'Isaksson ,
par un temps idéalement beau.

« Mon record d'aujourd'hui me prou-
ve que je peux désormais être assez
régnlier h plus de 5 m 50, hauteur qu'il
faudra dépasser pour espérer me battre
à Munich » , a déclaré Isaksson, qui se
croit capable dans un proche avenir
d'atteindre 5 m 60.

Il a ajouté : « Le vent m'a aidé, car
il était assez constant. Mais avec un
peu plus de vitesse, les 5 m 59 étaient
à moi».

Le Suédois, qui s'entraîne depuis le
début de l'année sur les lieux mêmes de
son exploit de samedi, pense que le
jeune Américain Steve Smith (20 ans,
5 m 42 récemment), devrait être son
plus dangereux rival aux Jeux olym-
piques. « Smith, plus que l'Allemand
Woifgang Nordwig, sera difficile à bat-
tre cet été. Il franchira lui aussi plus
de 5 m 50 cette saison, il en a les
moyens. Ses progrès sont étonnants et
rapides. Aujourd'hui, il m'a donné un
moment l'impression qu'il réussirait
5 m 54 avant moi. »

*
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soignée an bureau du journal,
qui la vend au meilleur prix.

<spP motocyclisme

La première manche du champion -
nat suisse motocycliste sur route a
été marquée par plusieurs surprises. Le
Bernois de Chiètres Willi Schweitzer,
sur Honda 750 cmc, a battu le grand
favori du jour, le Neuchâtelois Philippe
Schreyer, sur Laverda, en réalisant le
temps de l'37"3, « chrono » imbattu
ensuite. '

Le deuxième meilleur temps de la
journée est également une surprise.
C'est en effet le Vaudois Gilbert Piot
qui l'a réalisé, au guidon d'une Husq-
varna dc cross, dans la catégorie
500 cmc.

Nous reviendrons plus en détail sur
cette manifestation dans notre édition
de mardi.

Ch.-F. P.

Surprises à Oulens
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loger de Wlaeminck cueille une magnifique victoire
)̂ cyclisme ] Dans l'enfer de Paris-Roubaix qu'il a franchi sans malheur

Roger de Vlaeminck, un coureur fla-
mand dont la valeur est bien connue de-
puis quelques années déjà, a remporté
Paris-Roubaix.

Pour beaucoup, c'est néanmoins une de-
mi-surprise, car le cadet des de Vlaeminck
(son frère est Eric, champion du monde de
cyclocross) était tombé malade après Paris-
Vimoutiers. Le dimanche précédent , il n'avait
pu participer au Tour des Flandres. Mais
lui croyait en ses chances : en dix jours ,
il avait couvert mille kilomètres en course
ou à l'entraînement. Sous la douche, il
savoura sa victoire. N'était-ce pas lui qui ,
il y a deux ans, lorsqu'il termina deuxième,
à 5'21" d'Eddy Merckx, n'avait pas craint
do déclarer : « Sans mes crevaisons, Merckx
ne m'aurait jamais lâché ». Ce dimanche ,
c'est lui qui a distancé Merckx.

Quand il démarra au ' 246me kilomètre,
de Vlaeminck était encore nettement pré-
cédé par son compatriote van Malderghem
qui finalement fut le héros malheureux de
cette course infernale. Il le rejoignit à
17 km du but , le laissa sur place pour
s'en aller recueillir une magnifique victoire.

Sans que cela n'enlève rien au succès
de de Vlaeminck, on doit signaler qu 'il
fut l'un des rares à traverser ce que l'on
appelle « l'enfer du Nord » sans connaître
de malheur.

HÉROS MALHEUREUX
Merckx tomba dans le boyau pavé de

la forêt de Wallers-Arenberg (195 km), se
releva avec une épaule endolorie et dut
livrer une dure poursuite pour rejoindre
un premier groupe au sein duquel se trou-

vaient notamment Gimondi , Léman, Roger
de Vlaeminck , Karstens , Janssen et Wolfs-
hohl. Poulidor , de son côté, creva , puis ,
au moment où il rejoignait , il brisa une
roue. Rosiers dut changer trois fois de roue.
Dierickx également. Ritter , Peelman , Kars-
tens, Hoban ne furent pas non plus épargnés.
Il y eut encore bien d'autres victimes puis-
qu 'on dénombra quelque 80 crevaisons , chu-
tes ou arrêts sur incidents mécaniques.
Parmi les malchanceux , on citera Verbeeck
qui, au 82me kilomètre, se fractura une
clavicule , Motta , qui creva deux fois au
moins , et Gimondi qui, gêné par une chute
de Wolfshohl au 236me kilomètre, ne put
jamais recoller au premier groupe et aban-
donnait.

Ce 70me Paris-Roubaix fut animé d'abord
par deux jeunes de 22 ans : le Belge Willy

van Malderghem , qui s'était révélé l'an der-
nier lors des Quatre jours de Dunkerque
et le Français Alain Santy. Ils démarrèrent
aux alentours du 200me kilomètre. Le pe-
loton était à deux minutes quand au 227me
kilomètr», Santy, pris par la fringale, dut
laisser partir le Belge. Celui-ci devait ré-
sister avec un cran admirable . Au 246me
kilomètre , de Vlaeminck engageait seul la
poursuite. On sait qu 'elle devait être rela-
tivement longue mais également victorieuse.
Derrière , on semblait manquer de convic-
tion. Merckx devait avouer que depuis sa
chute , il « ne croyait plus en ses chances ».

Quant à Poulidor , qui , avec son habituel
sourire, déclarait avoir finalement passé une
bonne journée anniversaire, il déclarait :
« J'ai bien vu partir de Vlaeminck, mais
j'ai manqué de confiance. Ensuite, j'ai dé-
marré à deux ou trois reprises, mais Merckx
est venu me chercher. »

Les commissaires ont décidé de déclasser
le Hollandais Gerben Karstens de la 6me
place de Paris-Roubaix et de le faire ré-
trograder à la fin du peloton , c'est-à-dire
à la 13me place. Ils lui reprochent d'avoir
tiré le maillot du Français Raymond Pou-
lidor au moment du sprint du premier pe-
loton. En conséquence, la 6me place est
maintenant occupée par le Belge van Roos-
broeck devant son compatriote Merckx et
le reste du peloton qui avance d'une place.

Quarante-neuf coureurs seulement, sur les
160 qui avaient pris le départ , sont allés
au bout de leur bien rude tâche.

CLASSEMENT : 1. Roger de Vlaeminck
(Be), les 272 km 500 en 7 h 24'05 ;
2. André Dierickx (Be) 7 h 26'02 ; 3.
Hoban (GB) 7 h 26T8 ; 4. Terlinck (Be)
7 h 26'39 ; 5. van Malderghem (Be) 7 h
26'31 ; 6. van Roosbroeck (Be) 7 h 26'44 ;
7. Merckx (Be) ; 8. Peelman (Be) ; 9. Ritter
(Dan) ; 10. Poulidor (Fr) ; 11. Rosiers (Be) ;
12. Swerts (Be) ; 13. Karstens , tous même
temps ; 14. Guimard (Fr) 7 h 28'45 ; 15.
Peffgen (All-O) ; 16. Mortensen (Dan) ; 17.
Paolini (It) ; 18. van Springel (Be), etc.

Probst à Genève...
Neuchâtelois vainqueurs

# Réservé aux amateurs, le Prix du
Genève olympique cycliste a réuni 120 cou-
reurs. Tracé sur la rive gauche du canton ,
le parcours comprenait un circuit de 16 km
à couvrir sept fois.

Une première décision intervint au troi -
sième tour avec la formation du groupe de
tête de neuf hommes qui devaient être
rejoints un tour plus tard par cinq autres
coureurs. Dans la dernière difficulté de la
course, la Côte de Vandœuvres , le Neu-
châtelois Georges Probst et le Zuricois
Werner Fretz se détachaient. Au sprint , sur
la piste du stade de Frontenex , Probst s'im-
posait aisément.

Fuchs vainqueur du GP de Lancy
Le néo-professionnel schwytzois Joseph Fuchs a renoué avec la victoire en enlevant

au sprint le Grand prix de Lancy, à Genève, couru par une température excessivement
basse et par moments sous la pluie. Fuchs, qui avait si bien commencé sa première
saison chez les coureurs de métier et notamment en Italie où il s'est signalé par des
exploits sympathiques (il avait été en tête durant les trois quarts de la course Milan -
San-Remo), avait marqué subitement le pas par la suite. Il a refait brusquement surface
samedi après-midi en battant de justesse le Français Christian Blain avec qui il est sorti
du peloton 2 kilomètres seulement avant l'arrivée.

CLASSEMENT : 1. Joseph Fuchs (S), les 160 km en 4 h 20'31 ; 2. Blain (Fr)
même temps ; 3. Millard (Fr) 4 h 20'54 ; 4. Rivory (Fr) 4 h 21'01 ; 5. Schneider (S)
même temps ; 6. Spah n (S) 4 h 21'22 ; 7. Rub (S) même temps ; 8. Schmid (S) — pre-
mier élite — même temps ; 9. Bischoff (S) 4 h 21'40 ; 10. Julien (Fr) 4 h 22'25 ;
11. Tartoni (It) 4 h 26'22 ; 12. Kipfer (S) 4 h 26'30 ; 13. Schneider (S) même temps ;
14. Casalini (It) même temps.

• C'est par un temps frais mais sous le
soleil que s'est déroulée , à Fully, la
deuxième manche de l'omnium des cadets.
Sur un parcours de 40 km , la décision est
intervenue au deuxième tour , lorsque Faude
(Gippingen) et Lanz (Nyon) faussèrent com-
pagnie au groupe de tête. Le Neuchâtelois
Schwab parvint cependant à revenir sur ces
deux coureurs et , à Fully, il s'imposa
devant Faude. Marcel Lanz avait pour sa
part été repris par le groupe de chasse.

...Schwab à Fully

URSS-ALLEMAGNE
UN TIERS A SUFFI..

URSS - Allemagne 7-0
(4-0 1-0 2-0)

Marqueurs : Vasiliev, Michailov (2),
Blinov , Petrov (2), Maltsev.

URSS : Shepovalpv ; Lutchenko, Romi-
chevski ; Kuzkin, Gusev ; Vasiliev, Ragulin ;
Anisin , Michkov, Jakuchev ; Michailov ,
Petrov , Blinov ; Vikulov , Maltsev , Charla-
mov.

Allemagne : F. Funk ; Thanner , Volk ;
Langner, Schichtl ; Eibl, Schneitsberger ;
Schloder, Hanig, Kuhn ; Rothkirch, L.
Funk, Egger ; Hofherr, Pohl, Philipp.

Arbitres : MM. Tegner (Suède) et Yisota-
lo (Finlande).

Notes : Halle des sports de Prague. 8000
spectateurs. Pénalités : 1 fois 2 minutes
contre l'URSS, 4 fois 2 minutes contre
l'Allemagne.

DÉFERLEMENT
Un seul tiers-temps , le premier , a suffi à

l'URSS pour prendre la mesure de l'Alle-
magne.

Très vite en action, les Russes ont voulu
d'entrée assurer leur succès. Lorsque, à la
12 me minute , Michailov inscrivit le 4-0, les
8000 spectateurs pensaient alors assister à
un véritable t carton ». Complètement
dépassée, l'équipe allemande avait assisté
jusque-là , impuissante, au déferlement des
attaques soviétiques.

Mais les joueurs de l'entraîneur Bobrov
se contentèrent alors de contrôler les opé-
rations. Si bien que les Allemands, qui ne
pensèrent tout au long de la rencontre qu 'à
se défendre , purent limiter les dégâts.

c£: hockey sur glace i Chai-ipiOIlI-Clt dU HlOI-dB Ù PHlQUe
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Logos - 20 brunes 'nature'
Recto bleu foncé. Verso bleu foncé. j nni'j.'̂ ;]j . i

La seule difiérence: une petite étiquette J ç̂ : ~\
blanche, toute simple. 
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Rosso Antico — au bouquet .de raisins, gorgés de soleil et de volupté.

Maintenant des Levis@pour
I J>ll V<Hàles tilles avec î ^^une silhouette ^IPïfV
J r-ii / À  rÂiÈÊikyyde tille. { ^t[W^0.

Parce que les jeunes filles ne veulent pas \//^ ̂
M\ 

\^̂
^

\ \ toujours avoir l'air de garçons. Et parce qu'elles ̂ y yj j / l s ^  f
veulentêtre admirées pour leurfantaisie, ^—W J
leur raffinement leurféminité. / /

Miss Levi's, une foule d'idées amusantes. f /
Dans les magasins amusants, m m /  Â

missLevrs/ / \

Claude lambelet / " ¦1 . 1 \\
Articles de sport / I \ \ j tâk

Saint-Honoré 3, Neuchâtel ^^^̂ -̂ ^̂ -Ugj __a_ff \

A ^ÊWl  B| Levfs'istheregisteredlrademarkof
k _____5" ^̂  LeviStrauss&Co.,SanFrancisco,Califomia;#

DÉMÉNAGEMENTS
D. ROTHPLETZ Saint-Nicolas 12, Neuchâtel. Tél. (038) 25 35 90.

Radia £udex
TÉLÉVISION

Vente et réparations soignées
de toutes marques

NEUCHATEL, Sablons 48, tél. 25 34 64
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•¦ " ^ BBl ^ î̂iB MAZDA immatriculées eu

nération de voitures MÀZDA. xg*» _¦»>. m* MjOto I l  _M_ jm» _g  ̂11 
mm J§ 

j Suisse. Aujourd'hui, l'estima-
Elles ont rapidement pris- leur l_i|l |lk H| ̂__firaH_______ tion est à 10 000. En 1971 par rap-
place au soleil grâce aune simple Ai|Bw__fftHi_j8 11  ̂ J__W _̂PHW5B_---I 

port à 1970, MAZDA montrait
formule - haute qualité + éco- *<m> m̂r P̂_B*»Hr 19 IBr «9_y ̂ BF B8 WHHV avec environ 165 % le plus fort
nomie. Elles sont produites par tauxd' accroissementsùrlemar-
Toyo Kogyo, depuis 1931 un des principaux constructeu rs automo- ché suisse parmi 23 marques d'automobiles. Ce succès s'explique
biles du Japon. Sa capacité de production est de 750 000 unités par par plusieurs facteurs: la qualité et la robustesse intrinsèques des
an et passera, en 1973, à environ un million d'unités. Connu pour voituresMAZDA,leurprix,leuréquipementetégalementleservice
son dynamisme, sa recherche de conceptions nouvelles et sa tech- après-vente. Voici pourquoi MAZDA, en un temps extrêmement
nologie d'avant-garde, MAZDA met à la portée de l'automobiliste court, a pu s'assurer une place comparable à celle de certaines
moyen des réalisations nouvelles d'un niveau plus élevé en matière grandes marques introduites depuis longtemps, un phénomène sans '
de performances, de sécurité, de confort et d'élégance. Il est signi- précédent, particulièrement dans notre marché où les positions
ficatif que ce soit MAZDA qui ait commercialisé le moteur à pistons acquises restent généralement stables.
rotatifs * dans des voitures de classe moyenne. —:—,,.„_ ,. , , - •______^_^_______________________________________ Service MAZDA dans toute la Suisse 

MAZDA: au premier rang mondial TT , , , , -in . , , . . , , . ., ,
pour les moteurs à pistons rotatifs Ul* rfésefu 

J 
?lus de 21

+° 
Pou\tsf

e ^ce 
et de 

vente triés sur le
c r volet est judicieusement reparti dans toute la Suisse. La qualité est

Cette place résulte de dix ans de recherches et de mises au point, à la mesure de la densité. Des techniciens et mécaniciens instruits
d'un investissement massif en capitaux, en cadres et en techniciens -
dans ce qui s'avère une révolution dans l'histoire déjà riche de pius de 21fJ conceSSionriaires et agents MAZDA en Suisse
l'automobile. Avec plus de 250000 voitures dotées de moteurs a
pistons rotatifs en service dans le monde et une production men- <mi_jn^—i \̂aL_
suelle de 15 000 unités, MAZDA est actuellement le plus important î .î™,' v £ * . *̂ ^!V.et le plus expérimenté des constructeurs de moteurs à pistons Ê\y i * ••:'.-A »^,

:v."""'•"• •/rotatifs. Jr\. 4*ÏV "'£à : ' '4*f
Pour l'automobiliste - qu'il possède une MAZDA à moteur à Ci__3'̂  'V •»•

"* * •" &.''*.'¦ /.VŜpistons rotatifs ou à moteur classique - cette compétence et cette r̂™ï* ••• • • •• "_<_ *''•'!'• * ":'j rif
expérience inégalées se traduisent par des produits les plus perfec- V " s'. " ''J \̂î t 'J^&r̂tiennes qu'on puisse imaginer. \imm r̂ ^\f ^^

Les dix-sept modèles MAZDA:
une gamme alliant l'économie à la qualité par des spécialistes formés à l'usine y sont à votre disposition. Le

0 " grand centre de pièces détachées pour laSuisse se trouve à Genève.
Les compétences technologiques exceptionnelles de MAZDA et Des hommes du métier expérimentés et une organisation équipée
ses techniques de construction d'avant-garde découlent de la réus- des auxiliaires les plus modernes sont en mesure de livrer n'importe
site de la mise au point et du grand nombre de moteurs a pistons quelle pièce de rechange à toute agence MAZDA en Suisse dans •
rotatifs déjà produits. On retrouve cette qualité dans l'ensemble un délai de quelques heures.
de la gamme MAZDA, tant pour les douze modèles équipés du T ¦ > x A rrr-. A - J .• .* 1
fameux moteur classique MAZDA à arbre à cames en tête (pour Le service MAZDA est assure dans pratiquement tous les pays
des cylindrées de 1000 ce à 1800 ce) que pour les cinq modèles à européens ou 1 on retrouve un développement de ventes similaire
pistons rotatifs R100, RX3 Deluxe, RX3 Coupé, RX2 Superdeluxe a celm de la bmsse-
et RX2 Coupé, de 110 à 130 CV. Ainsi, à la base du succès MAZDA en Suisse et partout dans le

! , _ monde se trouve la détermination du constructeur de fournir aux
Le succès MAZDA en Suisse clients MAZDA des automobiles qui, en ce qui concerne leur

Il y a un peu plus de deux ans, on ne comptait qu'une poignée de 4ualité> le" économie et leur M M  Aj H V m  M
; service,sesituentparmilesmeil- mêa JfÊ Jy BBim

Développement ventes MAZDA en Suisse " leures qu'on puisse souhaiter - f w Ëf / U Ëg J w  M S/ M *¦ , , aujourd'hui comme demain. S Wmf m mmm BmWa m

* Licence NSU-Wankel

¦ 
Hazda de fh 1.150.- à Fr. 15.100.->¦

_

.a 17 modèles MAZDA: 1000 7750.-; 1300 8750.-; 818 STD 9450.-, DX 9990.-,
I* Coupé 10700 -, Combi 10950.-; 616 STD 9900 -, DX 10950.-, Coupé 11950-,

1969 1970 1971 1972 Autom. 12250.-; 1800 12700 -, Combi 13400.-; R10011950.-;RX3 DX 13500.-,
550 2015 5342 9000** voitures coupéB9oo.-;RX2SDx i4 7oo.- coupé 15200.-.

JL"",___t ' -_L "̂ \ ' \ ( \  v '¦' T r / •  -v°v "̂ ~ r̂J 2__T£V_ wBur Iv&Mmmmwf ics  1 1/ =LA I a« (g> ____aiKSJl -«s»**^̂ h^̂ ^^̂ ^^̂iL M̂ ^ p̂d f̂ ẑ^ m̂
 ̂ %j

1
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I CRÉDIT OU... CONFIANCE? 1
tj^pj A Neuchâtel, il est un magasin où l'on préfère faire i*f«̂
|jj|?ij confiance plutôt que crédit. N'est-ce pas mieux ainsi ? Ï&J
$Êà Mais, cette totale confiance en leur clientèle (telle que s, '

|| fl personne, jamais, n'a osé en abuser) n'est que l'une pp
B des nombreuses qualités des Huguenin... i$Mà

|gO Pour tous vos problèmes de trousseau, Huguenin c'est |Ml
jRgs encore : compréhension, discrétion, élégance, goût, ||f l
w£â sagesse des conseils, amour du travail bien fait et... t ||
||$|| choix Immense. f%àt

'̂ m Les qualités, les Huguenin les ont toutes. Trousseau, ^M
j vaisselle, argenterie, rideaux, tapis ? Une seule fj \̂
«Sj adresse : Huguenin, 14, avenue du 1er-Mars, Neuchâtel, é6|

LONZA SA
Gàmpel (Valais} et Bâle

4 3/4 j0 Emprunt convertible 1972-90 de f r. 40 OOO OOO
dont le produit est destiné aux fins de financer des In-
vestissements.

100,60% Prix d'émission

y compris 0,60°/o moitié du timbre fédéral sur titres

Modalités de l'emprunt

Durée: au maximum 171/« ans; remboursable
par anticipation à partir du 31 décem-
bre 1976 avec primes dégressives

Titres: obligations au porteur de fr. 2000

Proportion
souscription: 10 actions au porteur donnent droit de

souscrire à 1 obligation convertible de
fr. 2000 valeur nominale

Droit de
souscription: coupon No 19 des actions au porteur

Droit de
conversion: 1 obligation de fr. 2000 valeur nominale

peut être échangée à partir du 1.1.1973
a tout temps contre 1 action au porteur

< Lonza de fr. 500 valeur nominale
i Prix de

conversion: fr. 2000 sous réserve de réductions
I ' selon chiffre 7 des conditions

de l'emprunt

Cotation: aux bourses de Bâle, Berne, Genève,
Lausanne et Zurich

Libération: 31 mai 1972

Délai de souscription du 17 au 26 avril 1972, d midi

Des prospectus peuvent être obtenus auprès des banques
soussignées.

Société de Banque Suisse
Crédit Suisse Union de Banques Suisses
Banque Leu SA Ehinger & Cie

B 14, avenue i
m du 1er-Mars H

¦y« Neuchâtel H

L-H

IU '*~ 'gf *
- f™, Nombreux types _^K"'""̂ M_S________|!'sj |̂ Sik

4t*/-"T-.*v':!''« ^___* disponibles AmmW^mfm
*
^'¦ -*:_HÎTITI ^JB̂ -B---I.f£\,«&\_^#~ *vS_k.de st0Ck _a-Bar^8lim(^l|^>_IM'/illllmiar̂ a^k.
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VESTES DE DAIM j
Confiez le nettoyage de vos vêtements en daim à fi
une maison spécialisée qui ne traite que le daim, ^3
et le traite bien ! p
R E N O V A O A I M  S.A., Gouttes-d'Or 92 (sous-sol), §
Neuchâtel. j£

• •
S Jardin joyeux S
| enfants heureux |
• Réouverture le lundi 17 avril •
| 1972 $• •• Programme d'été : •
0 Tous les jours promenades et Q
• jeux de plein air. Encore O
• quelques places de libres. •

J Tél. 24 06 26 ou 24 57 37, $
e avenue du 1er-Mars 20. •• •• •

\jM Un trousseau, on le monte Wm
PH soi-même ou on le reçoit, f ,̂
m d'une marraine, d'un oncle iy %

jp-_ j  ou de ses parents... mais sa[
îy| toujours selon les conseils &M

lëâ (14, avenue du 1er-Mars, fMt'm Neuchâtel, bien sûr. | ]
<?M Si vous préférez venir le £yj
$m soir, annoncez-vous au WM

Le pousse-repas fl
Pourquoi faut-il que les repas les meilleurs vous rpŜ iendorment toujours? mSSftLe pousse-café? Il vous réveille cinq minutes, pas plus. Alors? Ir ilMieux que le pousse-café, le pousse-repas. f

Un grand verre de VICHY-Célestins, douce, légèrement <̂ "~4r- '
pétillante à la fin de chaque repas... IM^̂ W^̂ ^4Et votre digestion deviendra toute simple. # M f4^ , l̂'$$»ï, I

i v/<Mf \îm
I .,_ .. , -» _____^^ éÉ^^%h ^̂^ Eau minérale
I Hôpital + Grande Grille 0  ̂ , ^  ̂~& bicarbonatée sodique

* I I

ngnSB Le vra ' spécialiste en
®^_f™ électro-ménagers vous gs
propose un grand choix de sa

machines à 9aver 1
plus de 20 modèles au choix. '

Dès 760 - Tout!s les
"c» M w. " grandes marques.

Très forte, reprise de votre ancienne machine. Pro-
fitez de nos prix sans concurrence. Offres sans
engagement. Prix fortement baissé sur modèles
exposés.

Discount du Vignoble
Fornachon & Cie - Tél. 46 18 77.
2022 Bevaix. .

"T* T ETS"v^ ______
^Bm V» n* G- Christen

m\ W Vî\ ^̂ ' Farces et Attrapes
§nb«rS_ Bombes de tables ,
mfHMSmwk. sketches , cotillons

HJ V̂$s
Cr'' '' ' Tél. (038) 53 32 33 2053 CERNIER (NE)

féâ II est des vendeuses, hélas, MOT
'fM qu'on a toujours Hmpres- pS
j^ sion de 

déranger) peur |» :j

W. Chez les Huguenin, rien de '
M. tel. Ils sont tout au service

g|j (Huguenin ? 14, avenue du l;j^
3(| ler-Mars, Neuchâtel, bien y j
it^a! i y ':i
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Les habitants des grandes villes n'osent plus sortir seuls la nuit

Au moment où les Etats-Unis traversent une des plus grandes crises
économiques de leur histoire, où l'étalon-dollar perd sa suprématie sur la
planète, le pays traverse une autre crise. Morale cette fois.

La violence fait partie du quotidien. Les crimes politiques ou simple-
ment de droit commun envahissent l'actualité. Dans les campus universi-
taires règne l'anarchie la plus complète. Les hippies, qui pendant quel-
ques mois avaient cru faire régner l'amour, ont sombré dans l'enfer de
la drogue. La sexualité explose dans une société qui se targuait autrefois
de puritanisme.

Chacun découvre avec effroi le drame de l'Oncle Sam. Le vieux rê-
ve américain est mort pour renaître dans un univers de cauchemar. S'agit-
il d'un phénomène normal dans un pays où, comme le dit Norman Mailer
« tragédies, gâchis et barbarie imprègnent nos pores et hantent le som-
meil de l'Amérique ?... » ou d'une étape inévitable commune à toutes les
civilisations qui se désagrègent

La présente enquête ne répond pas à la question. Elle ne cherche pas
à analyser les causes ou à exprimer un trop facile antiaméricanisme.
Elle expose les faits, sans les déformer, dans toute leur profondeur. Le
principal! demeure que l'Amérique, depuis quelques mois, a peur d'elle-
même et qu'elle ne sait pas très bien où cette peur s'arrêtera.

Autrefois, aux Etats-Unis, le crime
était, comme l'accident, considéré dans
l'esprit du citoyen moyen comme une
chose qui arrivait toujours à quelqu'un
d'autre. Il n'en est pas de même à l'heu-
re actuelle. De nouvelles catégories de
crimes se sont créées, de nouvelles mé-
thodes criminelles ont surgi, ou ressurgi,
et chaque Américain se sent aujourd'hui
bel et bien menacé dans ses biens et
surtout dans sa personne. Il n'a pas à
s'aventurer dans certains quartiers et
certains milieux pour courir un risque.
La délinquance est au coin de la rue.

Même au plus fort de la belle époque
de la guerre des gangs de Chicago, les
bandits se tuaient entre eux et ne fai-
saient qu'accidentellement des victimes
innocentes. Une célèbre exception fut le
cas du docteur Schwimmer, un homme
parfaitement honnête et judiciairement
« vierge » qui se fit tuer dans le fameux
massacre de la Saint-Vàlentin parce qu'il
aimait « s'encanailler » en fréquentant
des bandits. Il espérait acquérir à leur
contact un peu de ce prestige spécial
qu'ont toujours les mauvais garçons au-
près des femmes.

Des émules de Bonnie and Clyde
Une des premières mesures du prési-

dent Nixon fut de faire rallumer toutes
les lumières éclairant les pelouses de la
Maison-Blanche que Lyndon Johnson
avait décidé d'éteindre, par souci d'éco-
nomie, en janvier 1964. "

— Si j'ai donné l'ordre d'éclairer à
nouveau les pelouses, expliqua le prési-
dent américain, c'est pour essayer de ré-
duire la criminalité dans les environs.
Washington est devenue l'une des capi-
tales mondiales du crime. C'est une
honte nationale.

Dans la capitale fédérale, pour, pren-
dre l'autobus, il faut payer avec un je-
ton. Si vous n'avez pas la somme exacte,
le receveur vous remet un bon en guise
de monnaie. Les receveurs d'autobus ont
été si souvent attaqués qu'ils refusent de
transporter de l'argent. Le «Théâtre
National » a dû avancer d'une heure, à
19 h 30, le début de ses représentations
afin de limiter les risques courus par les
spectateurs lorsqu'ils rentrent chez eux.
Il n'est pas besoin de réserver une table
en soirée dans les restaurants de
Washington tant la clientèle se fait rare.

Dans l'ensemble de la capitale fédéra-
le, y compris à proximité de la Maison-
Blanche, la criminalité a augmenté de
26 % de 1967 à 1968. L'année dernière,
il y a eu plus de 12.000 vols de toute
nature, les vols à main armée marquant
une progression do plus de 100 % par
rapport à 1970. La population de
Washington compte 67 % de Noirs, le
taux le plus élevé de toutes les. villes des
Etats-Unis. Au fur et à mesure que les
Blancs partent habiter les banlieues plus
sûres du Maryland et de Virginie, les
Noirs viennent s'entasser dans les
ghettos de la capitale comme celui de
« Navy Yard » où la criminalité est en
constante augmentation, ces dernières
années.

Le cas de Washington n'est pas uni-
que et la vie devient problématique dans
toutes les grandes villes américaines. A
New-York, après dix heures du soir, ce-

lui qui va se promener à pied dans Cen-
tral Park est un candidat au suicide. La
nuit tombée, un chauffeur de taxi, même
s'il est de « couleur », refuse de trans-
porter un passager en dehors de
Manhattan. A Los Angeles, le fait de se
promener seul dans les rues, à n'importe
quelle heure du jour , apparaît automati-
quement suspect à la police. Pour être
seul, à pied, dans les rues, il faut être
soit un fou, soit un criminel en quête
d'un mauvais coup. Les gens honnêtes,
ou simplement prudents, roulent en voi-
ture. Là encore la sécurité n'est pas to-
tale et les femmes ont pris l'habitude,
dans les grandes agglomérations améri-
caines, de verrouiller toutes les portes de
l'intérieur, avant de mettre le contact...

La délinquance juvénile est l'un des
caractères frappants de la criminalité
américaine. Selon le rapport Katzenbach,
un adolescent sur neuf , un sur six pour
les garçons, a été déféré à un tribunal
avant ses 18 ans et les chiffres prouvent
que 90 % de ces jeunes délinquants ont
opéré en bandes. Ainsi , il y a quelques
années, des bandes de jeunes voyous
terrorisaient les voyageurs du métro de
New-York. Des actes de brutalité étaient
quotidiennement perpétués dans les va-
gons en marche. Les gens ne réagissaient
pratiquement pas et observaient cette rè-
gle sacrée du comportement américain :
« Don't get involved... Ne vous mêlez
pas de ces affaires ». Voyant cela les
émules de Bonnie and Clyde y allaient
gaillardement, sachant très bien qu'ils
pourraient, à trois ou quatre, dévaliser
et matraquer un homme devant quarante
voyageurs sans que personne n'intervien-
ne. La police a stoppé cette escalade de
violence, mais malgré les caméras de té-
lévision, les patrouilles de surveillance,
le maintien de principe dans chaque
compartiment d'un policeman, il est tou-
jours dangereux de prendre le métro
new-yorkais la nuit.

Partout règne la conspiration du si-
lence,' de la peur. Des dizaines de crimes

Dans les banlieues pauvres des grandes villes la police stationne aux carrefours, mais cela n'empêche pas les agres-
sions et les viols dehors, en plein jour (Photo Usis)

se commettent journellement devant des
spectateurs paralysés. Les mêmes faits
divers apparaissent à la une des jour-
naux : à l'heure du déjeuner, dans la
Cinquième Avenue, un jeune homme se
jette sur un passant et lui fend le crâne ;
à San Francisco, en plein centre du
quartier des affaires, une mère de fa-
mille subit des violences de la part d'un

L'éternel affrontement entre Blancs et Noirs
Emeutes et assassinats politiques ont

touché la conscience américaine en son
point le plus sensible. Historiens, juris-
tes, cinéastes et romanciers ont, chacun
à leur manière, cherché à analyser le
problème. Mais ils ont tous fait un
constat d'échec et découvert dans l'his-
toire de la société américaine les racines
profondes d'un mal qu'il paraît impossi-
ble d'extirper. En moins de deux siècles
d'histoire, la violence aux Etats-Unis a
revêtu des masques changeants : affron-
tements politiques, crimes racistes, per-
sécutions religieuses, meurtres crapuleux
dans un pays neuf peuplé de descen-
dants non seulement des Pères pèlerins
mais aussi des chercheurs d'or et des
aventuriers en quête d'une fortune rapi-
de. Mais si la violence fit parfois couler
plus de sang qu'aujourd'hui, il semble

La guerre raciale : une escalade sans précédent (Photo Archives — ASL)
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bien que jamais elle ne provoqua une
telle inquiétude.

L'inquiétude la plus forte réside dans
l'affrontement racial. Dans l'ensemble
des Etats-Unis, la guerre raciale subit
une escalade sans précédent. On n'en est
jlus aux coups de matraque, c'est aux
coups de fusil que lés choses se traitent
à présent. On paraît revenu à la période
la plus sombre de l'histoire de l'Améri-
que, celle qui suivit la guerre de Séces-
sion. Les conditions de vie désastreuse,
le désespoir physique, la déchéance mo-
rale, le chômage sont autant de facteurs
qui provoquent l'explosion de la violen-
ce dans les ghettos où vivent Noirs,
Mexicains et Porto-Ricains. , Certaines
villes, autour des Grands Lacs, sont en
perpétuel état de siège : la violence et le
crime y fleurissent avec une telle vi-
gueur que la police ne suffit plus à la
besogne et que souvent l'armée est ap-
pelée à l'aide. Les émeutes se succèdent
d'une manière aberrante. Aux Etats-
Unis, plus qu'ailleurs, le crime appelle le
crime 1

Au terrorisme noir des partisans de
Carmichael qui avait pour programme
politique,de « tuer autant de Blancs que
possible » ou de Clever qui préconisait à
ses débuts « le viol par , les Noirs de
toutes- les femmes blanches » répond
l'extrémisme des Minutemen, cesvexaltés

sadique ; à Chicago, des délinquants
motorisés comme ceux des « Anges de
l'Enfer » accumulent les actes de vanda-
lisme et torturent les passants pour les
dévaliser... Dans toutes les grandes villes
américaines, on enregistre les mêmes
craintes et lorsque les sirènes des voitu-
res de police se rapprochent, les témoins
<iu drame sont déjà loin.

qui entretiennent leur propre armée sur
le territoire américain, qui font du ma-
niement d'armes, stockent des explosifs
dans l'attente du jour où ils pourront
enfin faire place nette des Juifs , des nè-
gres, des catholiques, des Porti-Ricains et
de tout ce qui n'est pas exclusivement
W.A.S.P. (White Anglo-Saxon Protes-
tant). Chaque attentat des Panthères
noires grossit les rangs du Ku- Klux-
Klan dont la seule manifestation d'auto-
rité consiste à bousculer les Noirs dans
le caniveau et à en pendre un ou deux
de temps en temps.

De plus, le « Black Power », jugeant
que l'intégration raciale a échoué, rejette
en bloc tous ses anciens alliés blancs li-
béraux, en particulier les Juifs qu'il trai-
te désormais « d'exploiteurs coloniaux ».
Il professe un antisémitisme que. vient

accentuer sa' sympathie ouverte pour les
nations arabes dans leur conflit avec
l'Etat israélien. Des membres de sectes
néo-africaines se donnent des prénoms
arabes et déclarent que les « Juifs sont
l'ennemi ». Pour les habitants des
ghettos urbains, les Juifs sont identifiés
à l'oppresseur blanc.

Autre facteur de discorde : la rivalité
entre les religions. Elle est en train de
prendre aux Etats-Unis des proportions
inconnues. Il ne s'agit même plus d'anti-
sémitisme ou de discrémination raciale.
Dernièrement , un pasteur de Géorgie
commentant les événements d'Irlande du
Nord déclarait à ses ouailles : « Ici aussi
ce sont les catholiques qui mettent le
pays en l'air. Chaque église catholique
est un foyer d'agitation. Ils veulent
étouffer le protestantisme.» Il n'est pas
étonnant de voir des enfants catholiques
et protestants se battre à la sortie des
écoles. Cela ne veut pas dire que tout
soit rose au sein de la communauté pro-
testante elle-même. Entre les Baptistes,
les Méthodistes, les Adventistes du 7me
jour, il existe aux Etats-Unis, cinquan-
te-quatre confessions et la discrimination
entre les groupes sévit avec vigueur.

Tout est sujet à brutalité. Les diffé-
rences religieuses et même les différen-
ces d'origine. Lorsqu'un Américain fait
état de sa nationalité, il dit généralement
qu'il est Italien, Suédois, Polonais ou
autre chose encore. En fait, dans la ma-
jorité des cas, sa famille est Américaine
depuis six ou sept générations mais c'est
uniquement par désir de se' distinguer au
sein d'une . société pléthorique que
l'Américain moyen se targue ainsi de ses
ascendances. Cela fait parfois des étin-
celles. Il y a quelques années, dans un
bar d'Oakland, un géant roux assurait en
riant que « ce qu'il y a de plus stupide
qu'un Irlandais stupide, c'est un Suédois
intelligent»..: Il se retrouva dans, la
sciure, le crâne ouvert à coups de bou-
teille. Il s'avéra par la suite que son as-
saillant n 'était pas Suédois, mais Norvé-
gien : à quelques centaines de kilomètres
près, il s'était estimé mortellement in-
sulté, bien que le dernier membre de sa
famille qui ait connu la Norvège soit
son grand-père.

Les statistiques démontrent que la re-
crudescence de la violence, a été plus
forte dans les villes que dans les régions
rurales. La seule ville de Philadelphie
qui compte deux millions d'habitants a
connu le même nombre d'homicides cri-
minels que la Grande-Bretagne qui a
une population de 55 millions d'âmes.
De 1960 à 1967, le nombre des crimes a
augmenté de 88 % tandis que le taux
d'acroissement de la population nationa-
le n'a été que de 10 %,

La prolifération incontrôlée des armes
à feu est l'un des facteurs essentiels de
la criminalité aux Etats-Unis. Ces armes
ont été utilisées dans les trois quarts des
meurtres commis en 1971. Depuis le dé-
but du siècle, la détention d'armes à feu
par les particuliers a causé plus de
morts que toutes les guerres auxquelles
le . pays a participé : 800.000 contre
631.000. Alors que la Grande-Bretagne,
le Japon et l'Allemagne de l'Ouest, les
trois pays les plus industrialisés après les
Etats-Unis , ne comptent au total que 135
meurtres par armes à feu par an pour
une population de 214 millions d'habi-
tants, les Etats-Unis avec 200 millions
d'individus en dénombrent 6500, soit 48
fois plus.

Partout règne la conspiration du silence et de la peur. (Photo Archives - ASL)

Des sacrifices humains...

Le 8 août 1969, l'actrice Sharon Tate,
la belle hippie épouse du metteur en
scène F^man Polanski, était assassinée
dans sa maison de Los Angeles, avec
quatre autres personnes. Une équipe de
24 policiers examina toutes les hypothè-
ses depuis le début de l'enquête. En pre-
mier lieu celle d'un meurtre rituel ac-
compli par les membres d'une de ces
sectes qui prolifèrent en Californie. Les
mutilations subies par les victimes et
l'inscription en lettres de sang du mot
« pig » sur les murs de la villa sem-
blaient justi fier cette première direction
de l'enquête. Mais c'est finalement la
drogue qui parut être l'explication la
plus plausible de ce quintuple assassinat.

Cependant, depuis l'arrestation de
Charles Manson, les affaires de magie et
de sorcellerie se révèlent nombreuses
aux Etats-Unis. L'Amérique semble sé-
créter parallèlement la folie meurtrière
et l'opulence. Récemment, le corps d'une
étudiante était découvert à Boston, la
plus fermée et la plus traditionnelle des
villes américaines. Son crâne avait été
défoncé au marteau par le meurtrier qui
avait recouvert le cadavre d'une poudre
ocre identique à celle utilisée par les
sectes antiques lors des cérémonies funè-
bres. ,

L'horreur fut encore plus grande lors-
qu 'on découvrit, à Los Angeles, l'épou-
vantable mort du petit Johnny Oranger,
le benjamin d'une famille de trois en-
fants, sacrifié au dieu Terori. Son père ,
Don Granger, originaire du Mexique,
connaissait des moments difficiles. C'est
alors qu'il décida pour trouver un re-
mède à sa malchance de rendre visite au
grand prêtre du culte Terori et à ses
terrifiantes divinités aztèques. Ce dernier
lui conseilla d'offrir un sacrifice humain.
Pour les Granger, il n'y eut dès lors
qu'une solution pour implorer la protec-
tion du cruel dieu de leurs ancêtres :
immoler leur plus jeune enfant et le dé-
vorer encore tout vivant.

Ces récents meurtres rituels liés à
l'antique magie, le fait que les disciples
de Manson s'appelaient les esclaves du
Diable et qu'ils avaient élu domicile
dans la vallée de la Mort illustrent une
nouvelle criminalité engendrée par le re-
fus d'intégration sociale et le vide spiri-

tuel comblé par la drogue et le culte de
faux dieux.

L'augmentation des crimes sexuels sur
le territoire américain est incroyable. Il
se viole une femme toutes les vingt-huit
minutes, sur l'ensemble des cinquante
Etats — dont une toutes les cinq heures
dans la seule ville de Los Angeles —
d'après une récente statistique du
« Fédéral Bureau of Investigation »
(FBI) et il ne se passe pas une semaine
sans qu'une fillette soit découverte vio-
lée et étranglée. Dans les quartiers rési-
dentiels, les portes des habitations sont
verrouillées en permanence. Dans les
grands immeubles, l'entrée est gardée
jour et nuit par des hommes armés
payés par les résidents. Les Etats-Unis
reviennent aux temps héroïques des
« vigilants » du vieux Far West. Il n'y a
plus de garçons d'ascenseurs dans les
grands buildings, mais il a fallu mettre
un garde armé dans beaucoup d'ascen-
seurs automatiques car il arrivait fré-
quemment qu'un maniaque viole une
femme entre deux étages après avoir
bloqué la cabine au moyen du contact
de détresse.

La_ police demeure souvent le témoin
impuissant et généralement passif de
cette explosion de criminalité et de vio-
lence. Un témoin d'autant plus passif
que la loi américaine, modifiée, recodi-
fiée, perpétuellement amollie par des dé-
crets de la Cour suprême ne permet
pratiquement plus aux policiers d'exercer
un contrôle efficace. On ne . sait d'ail-
leurs plus ce qu'il faut désirer car la
police américaine elle-même est réputée
pour être la plus brutale du monde.

Les procédures d'arrestation qui sont
maintenant imposées par la loi aux for-
ces de police amoindrissent considéra-
blement leur pouvoir dé répression et
c'est en train de devenir un problème
majeur. La. moindre erreur technique ou
légale commise durant l'arrestation ou
l'emprisonnement d'un suspect peut per-
mettre au plus effroyable criminel de se
retrouver à l'air libre sans risque d'être
inquiété. Les choses se développent à
une telle ampleur qu'un groupe de séna-
teurs a tiré le signal d'alarme auprès du
président Nixon en constatant que «la
structure même de la société américaine
se trouve en danger d'anéantissement ».

Droits réservés A.P.P.
et Jean-Luc EVRAT

Dans les grands centres urbains toute la nuit les voitures patrouillent, mais ceci
reste insuffisant pour rendre la sécurité aux avenues (Photo Usis)

(A suivre. Prochain article : « Derrière le
masque souriant des hippies se cache un
univers de crasse et de drogue. »)
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JEAN S. MACLEOD

— Fut-ce entièrement... l'idée de Martin ?
— En un certain sens oui, je m'étais demandé si vous

seriez disposée à abandonner votre travail pour un poste...
si temporaire.

— J'avais quelques jours de vacances à prendre, cela
a facilité les choses, mais si Martin estime que je dois pro-
longer mon séjour, je le ferai volontiers.

L'hôtesse de l'air leur apporta du café et des sandwiches.
Janet soutint la tasse d'Ellis pendant qu'il buvait.

— Cela aurait dû être de vraies vacances vous n'auriez
pas dû être obligée de veiller sur un invalide pendant votre
premier voyage en avion.

— Je préfère être occupée, cela m'empêche de penser au
mal de l'air.

Il contempla par le hublot le jeu des nuages blancs.
— Après la première demi-heure, vous ne le sentirez plus,

la rassura-t-il. Dieu merci, je puis marcher et si je ferme
les yeux et concentre mes pensées sur vous, je puis m'ima-
giner que c'est notre voyage de noces.

Elle dit sans trop savoir pourquoi.
— Ellis... avez-vous... déjà aimé ?

ÉDITIONS DES REMPARTS, LYON

Il garda un instant les yeux clos, puis les ouvrant, il les
posa sur le visage de Janet, un étrange sourire flottant sur
ses lèvres.

— Quelle question à poser à un homme de mon âge ?
Si je vous réponds « non » vous ne me croirez pas.

— Donc vous avez aimé ? Serais-je cruelle en vous priant
de m'en parler ?

— Vous ne pouvez pas être intentionnellement cruelle,
Jan, dit-il en regardant de nouveau les nuages et pourquoi
ne vous en parlerais-je pas ? Il y a si longtemps : quand
j'y pense, il me semble que cela fait partie d'une autre exis-
tence. Nous avions tous les deux notre carrière, celle d'Irène
l'a emmenée d'un côté, la mienne d'un autre. Elle a épousé
un missionnaire et est partie. Je n'ai plus eu de nouvelles
d'elle depuis.

Rien , ni dans la voix ni dans l'expression ne révélait ses
sentiments actuels. L'ancien amour existait-il encore ou le
temps l'avait-il miséricordieusement effacé de son cœur ? Ses
yeux bleus étaient sereins, sa bouche généreuse s'incurvait
dans un sourire.

— Avez-vous des nouvelles de votre sœur ? demanda tout
à coup Janet.

— Non, mais que cela ne vous tourmente pas. Margaret
pouvait se trouver à des miles de sa base. Ces médecins
missionnaires sont tous les mêmes ! Absorbés par leur tra-
vail dans les avant-postes de l'empire, ils laissent les lettres
s'accumuler pendant des mois avant de prendre la peine
d'y répondre. De plus, Margaret n'a jamais été une bonne
correspondante. Elle écrit , quand elle a assez de choses à
dire pour remplir la moitié d'un livre et attend de moi que
je fasse de même par retour du courrier.

— Vous vous aimez beaucoup ?
— J'ai failli l'accompagner. Elle a fait de son mieux pour

m'y décider, mais mon désir de me spécialiser emporta fi-
nalement la victoire... Il resta plongé dans ses pensées, un
long moment, puis reprit... Quand on vieillit, on se surprend
parfois à regarder en arrière et à se demander ce qui serait

arrivé si lors d'un croisement de routes dans notre vie, on
avait pris l'autre.

— Eprouve-t-on des regrets ?
— Pas forcément. Nous ne savons jamais ce qu'aurait

été l'autre route.
Janet ne voulait pas penser à ce qui serait arrivé si elle

avait rencontré Martin le jour où elle l'avait vu à une
des extrémités de Horsehoe Lane alors qu'elle attendait l'au-
tobus à l'autre. Cela l'aurait-il empêchée de faire à Ellis
la promesse qui la liait maintenant ?

Nous ne savons jamais ce qu'aurait été l'autre route.
Comme c'était vrai ! Janet tenta de chasser de son esprit

la pensée de Martin en contemplant à travers le hublot le
dessin floconneux des nuages sur le bleu intense du ciel.
Très loin, au-dessous d'eux, elle aperçut la première tache
de neige sur la terre noire.

Comme ils approchaient de la barrière dentelée des Al-
pes, l'avion prit de l'altitude. Janet admira la ligne interrom-
pue des pics étincelant tourner au rose sous les rayons du
soleil couchant. Leur majesté lui coupa le souffle.

Bientôt le Léman leur apparut. Il reposait paisiblement sous
la dernière caresse du soleil de ce jour de janvier, sa rive
sud déjà plongée dans l'ombre, des lumières s'allumant sur
toute sa longueur.

Genève, ville scintillante, s'offrait à leurs regards. Janet
distingua de grands édifices blancs et de larges avenues.
Son cœur battit soudain follement.

Qu'est-ce que cette ville inconnue sommeillant près de son
beau lac avait à lui offrir ?

Que pouvait-elle lui promettre pour l'avenir ?
Un cœur brisé ou joyeux ? Une tranche de bonheur dont

les larmes constitueraient le levain ?
Ellis regardait par-dessus son épaule.
— Nous arrivons. Est-ce trop tôt pour vous demander vos

impressions ?
Janet sécha les pleurs qui brouillaient ses yeux avant de

se tourner vers lui.

— Comme je voudrais que nous n'ayons pas eu besoin
de voir cela pour la première fois en de pareilles circons-
tances !

Il lui prit la main et la port a à ses lèvres.
— Il y en aura de plus heureuses, Jan, du moins , nous

pouvons l'espérer.
L'appareil se préparait à atterrir. Le blanc était la cou-

leur dominante. Des maisons blanches bordaient l'aérodrome
recouvert de neige : des montagnes blanches frangeaient le
ciel parsemé de nuages blancs.

— Mr Spencer-Wroe, s'il vous plaît ?
Un chauffeur à l'élégance tenue, casquette à la main,

s'avança et les débarrassa de leurs bagages en expliquant
dans un anglais parfait avec juste une pointe d'accent que
le professeur Hochsolden regrettait de n'avoir pas pu venir
mais il avait deux opérations urgentes.

Ils montèrent dans la voiture qui les emporta vers le
cœur de la ville aux nombreux ponts. Ils longèrent bien-
tôt le lac et les immeubles luxueux cédèrent petit à petit
la place à de coquettes villas rêvant derrière de hauts murs
de pierres.

Un chauffeur à l'élégance tenue, casquette à la main,
les et monta une allée de gravier où la neige avait dispa-
ru bien qu'elle demeurât immaculée sur les pelouses de cha-
que côté.

— Nous sommes arrivés monsieur. .
Une porte éclairée par une lanterne encastrée dans du fer

forgé s'ouvrit et une infirmière parut lorsque la voiture s'im-
mobilisa au pied des marches. Elle salua Ellis en anglais.

— Le professeur n'a pas terminé ses opérations, mais
peut-être voudrez-vous bien venir vous installer dans votre
chambre, dit-elle, puis se tournant vers Janet avec un sou-
rire de bienvenue. Vous êtes la petite infirmière anglaise
pour qui nous avons retenu une chambre au Manoir ! J'es-
père que vous y serez bien. Ce n'est pas un grand hôtel,
mais beaucoup de nos collègues y descendent lorsqu'elles
viennent à Genève pour une conférence.

(A suivre)

TOIT L'AMOll DE MA VIE...
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vous pourrez admirer vos rideaux. Il est possible également 

^
i 

^_ 
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car il seront déjà posés. Il va de soi de coudre les rideaux  ̂ I Mn..w__ _...l r>»_.*..;+l
' que nous nous chargeons aussi de leur soi-même. Vous nous envoyez le coupon reouveau. uraïuix .

installation ; ci- centre. Vous recevez le Je désire prendre moi-même les ,
V mètre pliant gratuit et le schéma pour dimensions de mes rideaux. Veuillez

9
'c ¦ ~* * 

prendre les mesures. Dans l'un de nos 18 m'envoyer un mètre pliant gratuit,
Z* o6iy IC6 (prêt a pOSer> studios-rideaux, vous choissisez le tissu ainsi que le schéma et les instruc-
II est possible aussi de prendre les dimen- qUj vous convient et vous nous commun!- tions pour les mesures,
sîons soi-même. Vous nous envoyez le quez les dimensions. Nous vous expé-
coupoh ci-dessous. Vous recevez le dions alors l'étoffe coupée avec toutes 

^
om.: : 

mètre pliant gratuit, un schéma et des |es instructions nécessaires, pour coudre ™ ^u^'lT' instructions pour les mesures. Si vous |es rideaux. postal/localité: 
avez besoin d'autres indications, notre N° tel.: ,
conseiller vous renseignera volontiers par 

_*•-. _*. , _  Prière de détacher et d'envoyer à:téléphone. Vous choisissez vos nouveaux Savez-vous que Pfister-rideaux (plus Pfister ameublements S A.
rideaùx dans l'un de nosIS studios- connu sous le nom de Pfister ameu- 1000 Lausanne, Montchoisi 5,rideaux et nous vous les livrons termines, blements) peut vous présenter 1076 service rideaux
par la poste, après quelques jours. rideaux différents? I ' 

, . 403

Pfï_5t_ai*l-S^̂ ^H ll̂ sam d̂ im i icuuitM i iciais sa 
BIENNE Place du Marché-Neuf * 8 étages d'exposition * Le plus beau choix du Jura à des prix imbattables * NEUCHATEL Terreaux 7

| CHEMISERIE j
ET TOUTES LES NOUVEAUTÉS MASCULINES l

j CHEZ LE SPÉCIALISTE j
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Mécontent
de votre
radioi ou

téléviseur !
Téléphonez
au 25 54 93

F. STIEGER
Bercles 5
Seulement

la réparation

THEATRE DE LA CHAUX-DE-FONDS
SAMEDI 22 AVRIL, à 20 h 30

NOUVEAU RÉCITAL
PANTOMIMES DE STYLE ET PANTOMIMES DE BIP
par

MARCEL MARCEAU
avec PIERRE VERRY

UNIQUE REPRÉSENTATION DANS LA RÉGION
LOCATION : TABATIÈRE DU THÉÂTRE,
tél. (039) 22 53 53.

de nouveau un
Wagirus-Deutz
w ' 91
mÊÊL ¦ ^s^rl

«EStHBwWl ' ]^__§îna_-_____t

jj_^ Ŝ^Sw_----K SjOjflB.' __a
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Neuchâtel : AUTO-SENN, Pierre-à-Mazel 43.
GARAGE E. BUHLER, Bellevaux. Valangin :
GARAGE DE LA STATION, M. Lautenbacher.
Couvet : GARAGE L. DUTHÉ, Crêt-de-l'Eau.
Fleurier : GARAGE MODERNE, W. Gattoliat.
Diesse : GARAGE DE L'ÉTOILE, W. Bour-
quin. Saint-Aubin : GARAGE ALFTER.

Vacances au Tessin
Maison tranquille et ensoleillés
dans village typiquement, tessi-
nois, à 6 km au nord de Luganc
(près de l'entrée de l'autoroute).
Toutes les chambres avec eau
courante ; terrasse ; grand jardin
ombragé. .Chambre aveo petit dé-
jeuner et souper, 16 fr. par jour
du 1er mai au 15 juin ; ensuite
22 francs.
PROFITEZ DONC DE CES PRIX:
Restaurant-pension LA PERGOLA,
6911 Bedano.
Tél. (091) 9 5214 - 3 71 04.
Propr. t
Famille A. Baratti-Schreiber.
Distractions publiques au village,
piscine couverte - équitatlon -
sauna - excursions.
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< > 16.45 Le Jardin de Romarin
% 17.05 La boite à surprises
j! 18.00 Téléjournal
| 18.05 (C) Off we go
< 18.30 Football sous la loupe
S 18.50 (C) Trois petits tours
', ', et puis s'en vont
* 19.00 (C) Courrier romand
2 19.10 Les Dernières Volontés
| de Richard Lagrange

| 19.40 Téléjournal
i 20.00 (C) Carrefour
<; 20.20 (C) Les Monroe
i 21.10 En direct avec...
| 22.20 env Téléjournal
S (C) Portrait en 7 images
<; 22.30 (C) Hockey sur glace
•i 0.30 Fin
«j

!> 16.30 (C) Carnaval zuricois
<; 18.15 Championnats du monde
$ de hockey sur glace
;; 19.15 L'antenne
| 20.00 Téléjournal
| 20.20 (C) Visite sur une
% petite planète
| 21.55 Téléjournal
il 22.05 (C) Art noir
% 22.30 Télévision éducative
*

« > 10.25 Télévision scolaire
| 12.30 Midi trente
S 13.00 Télé-midi
% 13.30 Cours de la Bourse
I 14.05 Télévision scolaire

| 14.25 Les Bricoleurs
•; 17.30 Télévision scolaire
i 18.30 Dernière heure
> 18.35 Vivre au présent
'; 18.55 Pour les petits...
;! 19.00 Actualités régionales
', • 19.25 Réponse à tout

| 19.45 Télé-soir
I 20.15 L'Inconnue du vol 141
5 20.30 Spécial-radio
< > '

20.35 Les évasions célèbres • >
21.25 Label France < ;
22.20 Coupe dé France { ',

des orchestres , j!
22.50 Hockey sur glace '. '>
23.25 Télé-nuit ;•

n̂ M_HHM|BaM BBn8ajn_inBaj ^

18.00 (N) Cours du Conservatoire |
national des. arts et métiers ', ',

19.00 (N) Actualités régionales <\
19.20 (C) Colorix •;
19.30 (C) Coup double ', ',
20.00 (C) 24 heures sur la II î;

AU THÉÂTRE CE SOIR : <;
20.30 Le Gendre de M. Poirier \
22.10 (C) Horizons ]',
23.00 (C) 24 heures dernière S
23.10 (C) On en parle •;

17.15 (C) Per I plccoll ;•
17.40 (C) Dlsco su ghiacclo |
19.05 Telegiornale j ;
19.15 Guten Tag ;!
20.20 Telegiornale S
19.50 Oblettlvo Sport |
20.40 Quiz al volante i
21.25 Enciclopedla TV ',',
22.15 La collana S
22.40 Telegiornale >

WBTmrjvm r r̂mwm !______-__-M-_t__- i___a___i ?
16.20, l'économie aux abords des j j

autoroutes du nord de l'Italie. 17.05, «J
Plumps et Bautz. 17.35, suggestions !>
amusantes pour vos loisirs. 17.55, ','<
téléjournal. 20 h, téléjournal, météo, j !
20.15, panorama. 21 h, musique au ',',
studio B. 21.45, signe de notre temps. j j
22.30, téléjournal, météo. 22.50, Mé- 5
dée. |________________________________ <l__ttff_l'li,_rS!^_y|8_ __^f^BkBWi__ l <_-___-_a--___ _̂__-__te-------M i

17.35, cours Buddy, cours. 18.05, «j
plaque tournante. 18.35, dessins ani- <;
mes. 19.10, révolte des esclaves. !;
19.45, informations, météo. 20.15, re- '< >
cherche et technique. 21 h, 20.000 i
ans à Sing-Sing. 22.20, informations, * ',
météo. 22.35, consommation d'éner- ;;
gie, tendance en hausse. «;

| CHAQUE MERCREDI; dans la FAN-L'EXPRESS, vous trouverez sans dépense < ',
| supplémentaire notre mini-hebdomadaire FAN-L'EXPRESS MAGAZINE. %
% Guide Indispensable du téléspectateur, FAN-L'EXPRESS MAGAZINE vous !;
% renseigne d'avance sur les émissions de toute la semaine, à ne pas man- •',

\ \  quer. Il vous apporte en outre les commentaires et Illustrations nécessaires ', '.

| à l'utilisation rationnelle des programmes de télévision. |
5 < >

_

Sottens et télédiffusion
6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 10 h, 11 h, 12 h,

12.30, 14 h, 15 h, 16 h, 17 h, 18 h, 19 h,
22.30, 23.55, informations. 6 h, bonjour à
tous, miroir-première. 6.35, et 8.10, la route
ce matin. 7 h, le journal du matin. 8.05,
la revue de presse. 8.15, cent mille notes
de musique. 9.05, à votre service. 10.05,
Eve au rendez-vous. 11.05, crescendo. 12 h,
le journal de midi, on cause, on cause, à
mots couverts. 12.30, miroir-midi. 12.50,
hockey sur glace. 13 h, le carnet de route.
14.05, réalités. 15.05, concert chez soi.

16.05, le rendez-vous de seize heures et le
feuilleton. 16.50, bonjour les enfants. 17.05,
histoire et littérature. 17.30, bonjour-bonsoir ,
à tire-d'aile, les freins à disques. 18.30,
le journal du soir, le micro dans la
vie. 18.45, hockey sur glace. 19 h, le miroir
du monde. 19.30, magazine 72. 20 h,
la bonne tranche. 20.30, Une aventure
de Sherlock Holmes. 21.20, quand ça
balance. 22.10, le jeu de l'histoire et du
hasard. 22.40, club de nuit. 23.30, aspects
du jazz. 23.55, miroir-dernière.

Second programme
10 h, panorama quotidien de la musique

en Suisse romande. 10.15, radioscolaire.
10.45, cours d'anglais de la BBC. 11 h,
université radiophonique internationale.
11.30, initiation musicale. 12 h, midi-
musique. 14 h, Musik am Nachmittag.

17 h, musica .di fine pomeriggio, 18 h, le
journal romand. 18.30, rhythm 'n pop. 19 h,
émission d'ensemble. 20 h, informations.
20.05, on cause, on cause. 20.05, sciences
et techniques. 20.30, le chœur de la Radio
suisse romande. 21 h, Katerina Ismaïlova,
opéra, extrait Chostakovitch. 22 h, un grand
chef d'orchestre Ernest Ansermet. 22.30,
Le Havre fugitif. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 18 h, 22.15, 23.25, informations.
6.10, bonjour. 6.20, musique récréative ct
récit. 6.50, méditation. 7.10, auto-radio.
8.30, chansons de marins. 9.15, lettre d'un
capitaine de frégate à so_n fils. 9.25, opéras
dè Wagner. 10.05, divertissement populaire
pour jeunes et vieux. 11.05, Orchestre ré-
créatif et de danse de Beromunster. 12 h,
C. Bolling et ensemble F. Papetti. 12.40,
rendez-vous de midi. 14 h, à traves la
Foire de Bâle. 14.30, orchestre de la Radio
bavaroise. . 15.05, Sios Makawa. 15.30, musi-
que champêtre et jodels.

16.05, théâtre en dialecte. 17.20, inter-
mède. 17.30, pour les enfants. 18.15, radio-
jeunesse. 19 h, sports , communiqués. 19.15,
informations, actualités. 20 h, disques des
auditeurs. 22.30, sérénade pour Linda.
23.30, choix musical de P. Kœlliker, avec
H. Weber.

HORIZONTALEMENT
1. Merlan. 2. Abréviation du matin. —

Opération de teinturier. 3. Est serré. — De-
mi-douzaine. — Auteur fécond. 4. Ni chaud,
ni froid. — Est pris par de nombreux An-
glais. 5. Agit. — Fameux hérésiarque. 6.
Exécuta une commande. — Article. 7. In-
terjection. — A beaucoup de boutons. 8.
Un ami doit l'être. — Pronom. — Appré-
cie une bonne poire. 9. Partie du squelette.
10. A éviter dans la conduite.

VERTICALEMENT
1. Divisés. 2. Sur les dents. — Avale ou

sent. 3. Héros légendaire. — Est couvert
de pierrailles. 4. -Haut éclaireur. — Ani-
mal qui brame. — Assure une ligne par-
faite. 5. Laitue de mer. — Autre nom du
sisymbre. 6. Sert à interroger. — Pince.
7. Sa suite est sans fin. — Un acteur le
redoute. — Préfixe. 8. Chef-lieu de la Mol-
davie. — Rond. 9. Cassées près de l'auver-
ture. 10. Brame. — Des pieds y sont à
l'abri.
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Un menu
Potage à la semoule
Laitues braisées
Lard et saucisson
Pommes au sel
Crème caramel

LE PLAT DU JOUR :

Crème caramel
Pour 8 personnes : préparation 10 mi-
nutes, cuisson 30 minutes, i
Ingrédients : 100 g de sucre cristallisé,
V2 litre de lait, Va gousse de vanille,
2 œufs entiers et 4 jaunes, 1 sachet
de caramel en poudre, 100 g de lan-
gues de chat.
Faites bouillir le lait avec la vanille
et le sucre. Versez le lait chaud, mais
non bouillant, sur les oeufs et les jau-
nes battus en omelette. Bien battre et
mélanger. Retirer l'écume, passer à tra-
vers une fine passoire. Ajouter la moi-
tié du paquet de poudre de caramel,
mélanger et verser dans un moule sau-
poudré avec le reste du caramel. Cuire
au bain-marie au four. Laisser refroidir
avant de démouler, servir entouré de
langues de chat ou avec des gaufrettes.

Rions un peu
Un cultivateur s'éprend d'une jolie fille
de la ville. Pour Noël elle lui offre un
joli petit écrin contenant des boutons
de manchettes ; il la remercie chaude-
ment et, quelque temps après, se ren-
dant à la ville, il se présente à l'hôpital
et demande à voir le chirurgien de ser-
vice.
— C'est à quel sujet ? lui demande
celui-ci.
— Voilà, répond le cultivateur les yeux
baissés, c'est pour me faire percer les
poignets...

Jambes
Pour avoir de jolies Jambes, il faut
qu'elles soient parfaitement nettes. Il

est en effet Inadmissible d'avoir des
duvets apparents. Voici quelques mé-
thodes pour les faire disparaître :
— Si vous en avez peu, qu'ils sont
fins, une simple décoloration suffit.
Vous la ferez à l'aide d'eau oxygénée
à 20 volumes à laquelle vous ajouterez
une cuillerée d'ammoniaque pour 4
d'eau oxygénée. Appliquez une crème
adoucissante à la fin après le rinçage.
— Si vous avez du courage, poncez
vos jambes. C'est long, fastidieux et
risqué. Avec une pierre ponce vous
risquez de vous écorcher et de vous
irriter la peau, c'est un recours à très
long terme ; terme très écourté avec
une crème dépilatoire si vous la sup-
portez (après un test et en suivant
scrupuleusement le mode d'emploi).
En fait, si vous souhaitez avoir des
jambes parfaites,- le meilleur moyen,
c'est l'épilation à la cire chaude. Si
vous n'êtes pas très experte, faites-le
faire par une esthéticienne, elle vous
épilera les jambes jusqu 'aux genoux.
Si vous désirez le faire vous-même
achetez de la cire dans une parfumerie
ou une pharmacie et suivez rigoureuse-
ment le mode d'emploi.

Salade
Si votre salade est un peu fanée, fai-
tes-la tremper pendant une heure dans
de l'eau fraîche additionnée d'un peu
de vinaigre.

Bouillon
Votre bouillon est trouble ? Battez un
blanc d'oeuf en neige et versez-le dans
le bouillon. Laissez reposer pendant
une demi-heure et versez le bouillon
dans une passoire dans le fond de la-
quelle vous aurez mis un linge mouillé.

A méditer
La résignation est la vertu des lâches.

C. DULLIN

NEUCHÂTEL
EXPOSITIONS. — Galerie-Club : Exposi-

tion de photographies.
Hall du collège latin : Exposition de des-

sins d'enfants.
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-

gnements, place Numa-Droz 1, télépho-
ne 25 42 42.

CINÉMAS. — Apollo : 14 h 30 et 20 h,
Nicolas et Alexandra. 12 ans.

Palace : 20 h 30, Le Saut de l'ange. 18
ans.

Arcades : 14 h 30 et 20 h 15, My fair
lady. 12 ans.

Rex : 20 h 45, L'Institu t de miss Karla.
20 ans.

Studio : 20 h 30, Les Aristochats. Enfants
admis.

Bio : 15 h et 20 h, Le Chagrin et la
pitié. 16 ans.

Pharmacie d'office : Bl. Cart, rue de l'Hô-
pital. La période de service commence
à 8 h. La pharmacie de service est ou-
verte jusqu'à 23 h. De 23 h à 8 h, le
poste de police (25 10 17) indique le
pharmacien à disposition en cas d'ur-
gence.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry - la Côte. Mme S. Marx , Cor-
taillod , tél. 42 16 44.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, L'Exécuteur.

Rien de particulièrement marquant pour cette matinée. Par contre, l'après-midi et la soirée
seront propices pour tous les travaux qui demandent de la précision et de la réflexion.
Naissances : Les enfants de ce jour auront une nature emportée, nerveuse et très irritable.
BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Faites des repas plus légers le soir ,
vous dormirez mieux. Amour : Modérez
votre enthousiasme. Affaires : Vos diverses
activités seront favorisées.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Risques de troubles digestifs.
Amour : Oubliez vos vieilles querelles , soyez
généreux. Affaires : Mettez un peu d'ordre
dans vos affaires.

GÉMEAUX (2 1/5-21/6)
Santé : Ne négligez pas les soins esthétiques.
Amour : Recherchez la présence de vieux
amis. Affaires : Prenez en considération les
conseils.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Buvez chaque matin un verre d'eau
minérale. Amour : Soyez plus • discret sur
votre vie privée. Affaires : Evitez les discus-
sions qui n'apportent rien.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Vous devriez surveillez régulièrement
votre tension. Amour : Ne négligez pas vos
amis. Affaires : Evitez de prêter de l'argent.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Respectez les prescriptions de votre
médecin. Amour : N'agissez pas avec impul-
sivité. Affaires : Evitez de contracter des
dettes aujourd'hui.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Prenez des bains de pieds chauds.
Amour : Vos sentiments seront mis à
l'épreuve. Affaires : Le travail qui vous sera
confié est délicat.

SCORPION (24/10 - 22/11)
Santé : Votre vie est régulière, continuez
ainsi. Amour : Respectez l'indépendance de
vos proches. Affaires : Réglez les questions
en instance.

SAGITTAIRE (23/11 - 21/12)
Santé : Stimulez vos fonctions intestinales.
Amour : Ne rendez pas jaloux l'être aimé.

Affaires : Concentrez votre attention sur vos
objectifs.

CAPRICORNE (22/12 - 19/1)
Santé : Respectez un peu plus vos heures de
sommeil. Amour : Modifiez votre attitude ,
soyez plus communicatif. Affaires : Méfiez-
vous des personnes de mauvaise foi.

VERSEAU (20/ 1 - 18/2)
Santé : Vos maux de tête sont d'origine
di gestive. Amour : Ne mettez pas la sincéri-
té de l'être aimé en doute. Affaires : Impo-
sez vos idées et vos conceptions.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Pratiquez un sport , la marche est
recommandée. Amour : Il est encore temps
de dire non avant de vous engager. Affai-
res : N'agissez pas trop préciptamment.

D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Le Dr Simon Puzzatelli neutralise à sa manière le fi
H guetteur de la bande adverse. ||

Des pêcheurs de langoustes

« Ce sont des barques de pêcheurs napolitains , ou sardes , qui
viennent chaque année ici à la langouste , » dit le médecin. « Ouais, li
fit Hubert. Ce sont des langoustes qui crient comme ça?»  De H
celle des deux cabanes dont les volets laissaient passer une lumière
jaunâtre , montaient des éclats de voix. « Allons-y, » décida Hubert,
certain qu 'il existait un escalier taillé dans la falaise abrupte. Il ||f

y y en découvrit l'accès à quelques mètres de là, et s'y engagea le gl
premier, pistolet au poing. » Il faut faire vite , dit-il à son com-
pagnon. Sur la craie blanche , nous sommes bons pour le jeu M

j|| de massacre. > m.
m 'm

Mais les deux hommes arrivèrent sans encombre sur la plage. De
; la cabane la plus proche , faite comme l'autre de planches enduites S

de goudron et recouverte de papier bitumé, s'éleva un hurlement ék
atroce. Hubert pressa le pas. et se colla contre la fenêtre aux il
volets disjoints. Sur une longue table de bois brut, Forestier était ; y
étendu , inerte. Deux individus, habillés en pêcheurs, se penchaient 11
sur lui. Hubert vit l'un d'eux soulever une des paupières du blessé,
puis l'entendit invectiver l'autre en russe. Son vocabulaire était par-
ticulièrement bien fourni. wk

Hubert tourna son attention vers la porte et vit que le volet de H
bois qui permettait de la verrouiller était levé. D'un coup de |M
coude, il fit comprendre à Puzzatelli qu'il allait passer à l'action. JÉ|
L'homme qui criai t reprochait à l'autre d'être responsable de l'éva- r

nouissement du prisonnier. Hors d'haleine, il s'arrêta. C'est le A
moment que choisit Hubert pour repousser brutalement la porte.
« Les mains en l'air ! » hurla-t-il. Stupéfaits , les deux hommes se II
retournèrent. « Les mains en l'air ! » répéta Hubert en russe. Ils il
obéirent lentement. « Le nez face au mur ! ordonna Hubert. Vos
doigts dessus ! Reculez vos pieds ! Encore ! Encore !» Il

Poussant le cran de sûreté de son automatique, Hubert retourna §1
son arme et abattit la crosse sur le crâne de l'homme qui s'était
fait invectiver. Il le vit s'écrouler comme un tas de son. Déjà , j |l
ses mains palpaient l'autre , qu 'elles soulagèrent d'un joli Beretta
du type « Bri gadier = , calibre 9 mm , et d'un poignard de plongée.
Le tout fut déposé sur un coffre voisin . Après un clin d'œil à
Puzzatelli pour lui recommander la vigilance , Hubert sortit pour
prendre un filet de pêche qu'il avait repéré , accroché à des filets.
« Reculez de quatre pas ! » dit-il en russe.
(Copyright Opéra Mundi) A
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Demain: Deux équipements de plongée
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AARQAU 5001 Aarau Frite Qlaus S Co, Hohlgass-Garage, Enttslderatr. 8, 064«21332 «663 Aorburg Paul PIQss AQ, Garage, Olteneretrasse, 062 414666 Sablons 47-51,038 241842 NIDWALDEN 6064 Kems FahizeugvertriebKems AG.041684466 6370 Stans L Niaderberger, Garage,Tottikonstr.62.041 84160S
6623 Boswil Garage Mêler AQ, Murlstr., 057 74173 5268 Bken R. Frei, BP-Service-Statlon. Hauptslr. 291, 064 61 25 26 5400 Ennelbaden A. Sdinelder AG, ST. OALLEN 8450 Altstatten E. Mary AG, Garage, Im Fleuben. 071 751212 9442 Berneck R. Kaulmann, Garage, Musterplatz, 071 713078 9242 Oberuzwll Max
Garage, Sonnenbergstrassse 26, 056 25566 6525 Flsdibach Rudolf Seller, Garage, 057 6 47 90 5728 Gontenschwll Kurt Schlatter, Garage, 064 731205 Frei, Garage, 073 516751 9473 Gams A. S J. Hâttensdiwller, Hof-Garage, 085 71119 8737 Gommlswald B. Rûegg-Gubler, Gult-Garage. 055 8 2107 9424
6502 Hunzenschwll Robert Hochstrasser, Garage. Hauplstrasse 440, 064 472626 5426Lengnau Garage EhrlsmannAG, 056 511152 4113 Môhlln W.Hedlger. Rtielneck K.Welpe. Garage, Bahnholstr., 071 441610 9013 StGallon Eckmann Auto AG.Oberstr,071 222044 9C08 St Gallon H.Lntz. Metro-Garage, Vadlan-
Sonnenberg-Garage. 061 881700 5432 Neuenhof G. Egloff. Sport-Garage, Dorfstrasso 21, 05664686 5622 Waltenschwil Anton Elmlger, Garage, 057 6 2811 otrasse57,071232362/242121 8880Walenstadt E.Rasctile,Garage.vorm.Gruber,085367778872Weeaen P.Jôrg, Garage. 058 35130 9500Wil Lindengut-Ga-
APPENZELL 9050 Appenzell W. Baumann, Garage, Weissbadstrasse, 071 871466 BASEL 4002 Basel Agence Américaine Automobiles SA, Werkalitten rage AG,Toggenburgerstr.98,073226262 SCHAFFHAUSEN8200SctiaffhausenB.Jacquemettaz,Garage, HocHstr.32,05358349 B200SchaHhau8en J.J.Scnai-
Dreispltz, BrOglingerstr.. 061 342233 4410 Llestal H-Petltjean, Garage Total, Rheinstr. 103, 061 841191 4132 Muttenz Agence Américaine Automobiles SA, CM), Fulach-Garage, 053 43415, Frohberg-Garage, 555 30 SOLOTHURN 3361 Aeachl P. Gerspactier-Bieri, Ring-Garage, 042 53859 46650ttrlngen P. PlûasAa
Verkaufscenter.Prattelerstr.25, 061 426260 4456 Tenniken A. Hug. Garage, 061 851683 BERN 4912 Aarwangen Rindlisbacher & Wettsteln, Hard-Garage, Garage.Zflrichstr., 062411320 4654 Lostort J. Ulrich, Garage. Hauptstr. 34, 062 481737 4600 Olten J.Imobersteg, Garage, Solothurnerstr., 062 324241 4500
Langenthalslr.,06320644 3296 Arch O.Lehmann, Garage,06593434 3000BeraW.SchlatterAG, Automobile. Erlactlstr.7,031 230778 2500 Biel H.Burkhalter, Solothum O.Muller, Welssenstein-Garage, 065 21442 SCHWYZ 8806 Bach A. Knecht, Garage, 01 760962 6423 Seewen ICEIchhorn. Garage, 043 31555 8834
Garage, Freiestr.7, 03222524 2500 Blel-Mott M. Hirschi. ARP-Center, Llndenhofstr. 40, 032 420262 3855 Brienz E Abegglen, Klenhok-Garaga, 036 512165 Schlndellegl H.Schwyter, Garage, Etzelstr., 01760609 8855 Wanoen J.Vogt-Zûger, Garage, 055 75453 TICINO 6982 Agno W. Robblanl; Garage, 091 591210
3400 Burgdorf Emil Anderegg AG, Garage, 03422865 2905 " 6500 Bellinzona Francesco Tachelli. Total-Garage, Wa San
Courtedoux Garage de l'Aérodrome, 066 67724 2608 Courte- ^—^-«^. J m̂ II1 ¦> _jr»>, .mm Gottardo, 092 57775 6528 Camorlno RIII R.+S. Prato, Garage
lary Dalla Bona+Zwahlen, Garage, 039 413477/441444 2852 ".'-T* ' Mb. m , ¦» ilflrj *nf> JfSÉ.SCm. AmW M Quadrifoglio. 092 58732 6825 Capolago Garage Cremonini,
Courtétolle Garage & Carrosserie du Moulin SA, 068 2243 51 K . .-•• -: Sflk, A— f,-... - mm, MmwXlBm. dm ' rV\ 091 6 2231 6600 Locarno-Muralto G. Franzoni. Garage. Via
2923 Courtemaîche Robert Crétin, Garage de la Plaine. *.' - -j ^  ̂ OÊSam. ÉMm rfWHHlfc B— KIM E B & Kj t H m h .  9S*S* «ïSSSSEÎS* Bi Mk Gottardo, 093 73387 6963 Lugano-Pregassono R+M.Lazza-
066 662877 2800 Delémont A. III. Touring-Garage. 066 22 &"„'' 'ï .VA^HB ŒlViSim mBf£%3m «H<:?i"W/ WËS™ «*&"& ESHMsm fcïjfiSi '- '¦ î -" SH JSrSKJe JÔSSB ES '•"'U'irWm roni. Garage Stadio 091 51 7831 6703 Osogna-Crosclano
1742 4952 Erlawil E.Adam. Garage. Hinterdorf, 063 75181 SV^II »¦ 

ÎFV H «Ë3J! W ~* J ~8Hi ¦ ~'1 HJ"§K vm BŒÏsir^WaSPÏ mmViW^mmt O.Thoma. Garage. 092 6 3253 6598 Tenero M. Fochetti. Gran
2902 Fontenala R Crétin. Garage. La Côte 350, 066 663387 1 WWpM^̂^ F MBHL ~ Hj 

Sïïf VJUl 

Î'?A:,J f nH fiffl Hall MIM BMt Garage, 09384302 THOHQAU 8355 Aadort Eugen Ruckstuhl,
3714 FruUgen Albert Schmid. Garage, Lelschen, 033711663 I V:S1 MM r̂ S» Beflm UfflTjlll u I *?. „ #, - F»«J ï ':~~m r amWB HBffli ML.:> |- .7M MSSKm Garage, Morgentalstr., 052 472792 8580 Amriswil A. SchlSp-
3211 Gempenach Rudolf Schueber, Avia-Service-Station, t-M m i m m S  AmZ D. I. '/ . fl iWfl lw 'SSîiâ Sr -'f ÏA* KP&k HH K /''•:' - '•HBTS^'-TB ter. Garage, Grenzstrasse 32,071 673643 8586 Erlen R Bains,
Murtenstrasse, 031 95 07 72 3805 Goldswll bol Interlaken f^ 

S» 
MpnŒBm B Hnil k^SHBHH «S iSW E$fSï BSBB H -;> « It^'in i Bahnhof-Garage, 072 3 78 28 8560 Mâretetten Max Rom,

WernerMuller, Garage. Bnenzerseestrasse, 036 221043 3360 Kèe Hf IB M flff B /nVh yfiMBMHlMH H SsS* ^mm&ssJHBBbm lfflr ->"<1af ^B',>-̂ H» Bahnhof-Garage, 072 5 71 77.8590 Romanshom H. Krels,
Herzogenbuchsee Dora & Jean-Jacques Wagner, Garage, *. A,-,">>VW HIMW AH WÎ iBMf:mM mifW ̂ "'Ife F S HB /j S S^ ^ ^m m-  "'^^mW Ml MW Garage am Bâchll, Kreuzlingerstrasso 41, 071 632705 8590
Zurlchstr. 21,06351661 3122 Kehraatz Salvatore Rapisarda,  ̂ WmW VBrW I W W W VWti mMdF/ àf y-n^ ^MMr Romanshom Camag Automobile, Arbonerstr. 8, 071 6319 6S
.Autogarage, 031 543743 3425 KoppIgenW. Nyffeler. Garage, """̂ ^*r ' "' ^*̂ 

-^^̂ r- 
"ViniH ^̂ mœ/ m f '̂ l '*'

;i
Si^̂ '"mi£î̂ . ^^̂  8266 Steckborn J.Bûrgi's Erben, Bahnhof-Garage, 05482251

034 34307 3706 Lelsslgen J.Seydoux, Garage. 036 471127 . / ?,] K }<JI l̂ lF0tîr?*m OW 6460 Alldort Walter Musch, Autoring, Pflstergasse 6.
4253 LIesberg GebruderGrun, Garage. 061 8901 95 3518 T)p 1 PtltraiTl SUT la TOUtC. EtOnnamnient eCOIlOIIlIClUe. ,.#K/ ffî f ' ¦fïï »iii iin""Tffl t\4 Im 044 2 23 55 6472 Erstfold H. Kessler, Garage. 044 516 86
Llnden PaulGasser,Garage.Jassbach,031 926053 3250 Lyss Dl 1 CUUdUt am ift 1UU15. L,iuuua mmsui s-wiiuiui viuv. & i #t 

JJmË>&Èm§kmM^Wk WLA/S 1917 Ardon S. Weiss , Garage du Moulin, 027 8 13 57
Alfred Krahenbuhl. Aulobahn-Garage, 032 843838 3053 Mun- T ^ ,, •+.,,.- Hnnt Oil CSt fief. . KIMI TiM|||| «lf «f™

,,̂
^i ¦IMUMB. 396O Chermlgnon-Des3U3R.Barras.Garage,0274251039O2

dienbuchaeo Peter Ruch Gulf-Garage, 031 8616 26 3110 Une VOlTOro OOIll. UU rat uv , 
Jfflmm3£MEM mWMJM «f ,. Glia wrSeemalter. Garage, rte du Simplon. 028 3 28 07 1891

MUnalngen H. Haudenschild, Central-Garage, 031 921621 . ^--..-..r prit SU! I aiUl"6* '.Wm. Massongex MorlsodFrères,Garage,02543735192OMartlgny
2725 Lo NoIrmont Paul Nufor, Garage. 039 531187 2542 »,nrtPS QUI S OUVl̂ uv u 

^-sss*' ' " - M ' .«Il B. Mottier, Garage du Rallye, rto du Simplon, 026 2 27721961
Pleterlen Franz Muller, Garage, Hauptstr.4, 032 871116 2900 OUattC p01<-ca M _^srf:" ^̂ "mSi f̂̂ ^̂ B̂ Ê 

Haute-Nendaz 
V. Girolamo, Garage do Nendaz. 027 45549

Porrentruy GabrielJobln. Station Chevron, 06662922 4983 "* . ._c. rnTia U.eie. ^rf* i 3942 Raion W. Kalbermalton, Garage Elite, 023 512121965
Rohrbach Gebr. P. + O. Fuhrer, Garage. Hauptstr, 08382752 , 0=Qai — VCOSJ ^«"n ¦> - . y. àBBI» Savièao J. Bernard Locher, Station Royal, 027 2 7159 1933
3204 Rosahâusern Alfred Stooss, Garage, 031 950226 3150 \jne=>3'"- . _ flnK : ^^*^Mt""'"™»"ir"l"lm"B"jW||M̂ SembrancherLMagnin, Garage, 026 88217 3960 Sierre Jean
Schwarzenburg Hans Bill, Auto-Garage, Bernstr..031 6921 20 A ¦rjOÎ'*' aÈ^W?- ' ^MMMMMMê W Zermatten , Garage do Finges, 027 51006 1950 Sion W. U.
3136 Seftlgen H. R Glaus, Garage, 033 451275 3700 Splez » i"*Of.V£S Y 3H ' SHB ^BM p Théier, Garage, route do Bramois. 027 2 48 46 3964 Veyro»
Walter Burkhardt, Schônegg-Garage, Oberiandstrasse 54,033 „,rvr\S *• r ,i «~f «£&»jw : mMMMmW WÊmfflSi G.Perren, Garage Muzot, rte de Mlége.02751225 VAUO1860
54 2158 3066 Stettlen Rudolf Ramseyer, Auto-Garage, 031 ¦VeïSlul r'oVtpe A Vï:-S'ïK2<®&*b«r̂ :* - ¦ Jm Aigle B.Gross.Garage. rie d'Evian.025 216021880 Bex A.N.
514176 3454 Sumiswald Edwin Gerber,.Garage Gammental, , WlcicrOU- -l„t \8CJ f̂essî™^a&*CT-' " ' ¦ ' j é m W  Schaer, Garage des Alpes, 025 52272 1098 Cully L_ Marzo,
034 41169 3600 Thun Paul Wenger, Oberland-Garage, W <*D _r»tYlt>l61, if̂ S^S îlBSS^̂ ^̂ ^̂ - , 'i«f Garage et Station, rte Cantonale. 021 9911521024 Ecublens
Bernstrassa 14, 033 3 46 33 3226 Treiten Garage M. Plûsa wiPtft cul\̂ 1 'S ŝ̂ BÎS^̂ ^ R̂ S^̂ ^S^̂ »- . ' J T \m W  pnnnnu Savaro fils, Garage de l'Université, rto du lac, St-Sulpice,
032 83 23 83 3512 Walkrlngen E. Sturzenegger. Auto-Garage, ^n«tu6w

JS
' irrQUlS  ̂ ^me n̂ m̂Tf f'' \ ^̂ »*-. ««.<« , - 'Jf -^m bUUfUH 021 24 71 02 1599 Hennlez M. Scheiterberg, Garage du Vieux

Wikartswil, 031 91 5565 FRIBOUR0 1630 Bulle Garage Mo- Jiqyi-f T)^.'-'-' «M MKî Ŝ HS# j .  - /F Clornmrinlafinn DATq i IM lonrt Billard,037641588 114aL'lsIeJ.D.Chapuis,Auto-Garago.021
derne SA, rue de la Paterne, 029 26363 1618 Châtel St-Denia  ̂x VL 

!̂ÈmÊmm lS!kmlÊ SË£&  ̂ ^MMmm ^S  ̂
documentation DATSUN 

1200 8751481004 Lausanne REmery, Garage dela Blecherette.1.
G. Pachoud. Garage Dent-Lys, 021 567183 1784 Courtepin T»ÈRwBïlSïHHB»BïB KS'S> WgBBB—WmP _ . .,  chemin des sauges. 02! 3570571006 Lausanne Garage des
RaymondDula,Clty-Garago,0373412141564DomdIdlorHan3 Mil̂ y^Bfc^igSWIaagSlBËjg^y JW|IBi  ̂

hAN 
Sports,1,av.dolaHarpe,021 26523'à 1000 Lausanne Charles

Aegerter,Garage, 037 751269 3186 DDdlngen Franz Vonlan- ^BMÉitOliTB̂ SĴ SMÉliSa gp îl̂ W5 ' wPnvIon adresse: von Rohr. 12, ch. des Paloyres. 021 276554 10OO Lausanne
then,Garage,037 43116717OO Frlbourg FrèdyHânnl,Garage, •̂S'VH£ 9lâ ^̂ ^«BnNSM K: -VWmF ~~~~~~~ ~~"—"~—"~™"™"~—~"~~~™ Wist et Remy, Garage.119, av. d'Echallens, 021 250014 1820
76a.rte doMarly, 037223203 321OKerzera WalterSchweizer. ^Bafelk ' -'JSHBI '̂ ^SSaSS^̂ S Wf Ë̂lmS ^M MontreuxGarageG.+M.Widmer ,rtedelagare ,0216236711110
Auto-Garage, 031 95 5375 1716 Platfelen E. Boschung AG. fr> irr-i uli Garantie: 12 ITIOlS OU 20000 km "^^9Bm% »/«» Morges Autao SA. 12, rue de la Gare, 021 727361 1260 Nyon
Garage Edelweiss, 037 391243 3185 Schmltten E.Schôpfor, LIA SUN c™,w. .i„. j. «n .»»».«. .. et... ^*8K8iIPSIf!f r.rf»̂  > ¦ ' ¦ ¦—: TTT R. Pinel, Garage da la Ruche. 14, av. Vlolller, 022 6132171B07
Garage, 037 361271 1711 Tontllngen B. Oberson, Garage. I"Ç2'~~M| Service: plUS de 1BO agences en SUIS8» ^̂ ^MjWl8ffll ImPTl 

A renvoyer à DATSUN (Suisse) SA Palézieux H. Pousaz i Fils. Garage. 021 938168 1032 Roma-
037 3816 87 1687 Vulatornens-dt-Romont Ed. Gay, Garage, ^gf  ̂ "w mÊMmWmm Staaffacherstr. 45, E004 Zurich nei P. Ansermet, Garage L'Orio , 021 349371 1450 Ste-Crolx
037 551313 GENEVE 1202 Genève A. Wagner, Garage de Rufener & Fûllemann, Garage du Collège, 024 63 34 68 1803
Vermont, 67, rue de Montbrlllanr, 022 336982 1227 Genève Autos-Import SA, rue Viguet 1, 022 425804 OLARUS 8750 Glaru* L Pûnchera-Milt, Garage Mift, Vevey-ChardonneG.Amsteln,Garage du Bugnon,021 510763 1400 Yverdon D.Nocera,Garage-Carrosserie,41,av.de Grandson, 024254 69 ZUQ 6340 Baar Hs.
Kirchweg 88/90,05852727 GRAUBUNDEN 7499Cazla Arep-Garage AG, 081812531 70OOChur J.Wattenhofer, Garage, Klrchgasse37, 081 224583 7000 Chur BlnzeggerJun.,Neufeld-Garage,042312187Z(3wCH8134Adllawil H.Hunziker,Garage,Lettenstr.763,01 9159918412Aeschb.NeftenbachAuto-Kraft AG.Hùnl-
Sportplatz Garage AG, 081 24 2040 7270 Davos-Platz J. Jost+ C.Stiffler. Hof-Garage. 083 33673 7504 Pontrealna L. Casanova, Bernina-Garage, 082 66450 kon, 052 311947 8303 Bassersdorf K. Schneiter, Garage Altbach, Klotenerstr.46,01936627 8133 Essllngen H- Mêler AG, Kreuz-Garage, 01 860571 8340 Hlnwll
7549 Susch Hugo Rainalter, Flùela-Garage, 082 81245 LUZERN 6030 Ebikon Kurt Pfyffer, Garage, 041 369288 6030 Ebikon Zal-Automoblle. Luzerner- E. Klâui. Ûberland-Garage , 01 780208 8412 Hilnlkon Auto-KraftAG.052311947 8802Kilchberg Du LacGarageAG.Seestr.,0191500087060bermeilenW Forrer
strasse 57, 041 36 75.00 6032 Emmen Fahrzeugverkauf AG, Seetalstrasse 102, 041 556663 6162 Entlebuch Ulrich Zemp, Schùtzonmatt-Garago, 041 875477 Dérfiigarage, 01 7309348912Obfelden E.Muller]un., GarageOberlunnern, 01 994174 8805RlchterswUJ.Steiner,Garage,Zûrcherstr.,01 760074 8952Sdllle-
6173 FIDhll Josef Wlckl, Touring-Garage, 041 866431 6122 Gelas Fritz Hocher, Garage, 041 878341 6048 Horw W. Linlger, Garage Waldegg, 041 413274 renStreagAuto-HandelsAG,Zûrcherstr.9S,01 982281 8352Schottlkon P.NQssIi, Garage, AltoSt.Gallerstr.549, 052 361977 8306Schwerzenbach H. Stàdell
6000 Luzern Zal & Co., Automobile, Ebikon. Luzernerstr. 57.041 367500 6207 Nottwil Nord-Sûd Automobll AG. 045 33330 6260 Relden H. R. Kaufmann. Garage, Dorfstr.Ha, 01853084 8304 Wallisellen K.FIury, Neugut-Garage.Neugutstr.57,01 934070 8408 Winterthur G.SancassanL Garage, Wûlfllngerstr.393,
Turm-Garage, 062 811544 6105 Schachen Werner Kramer, Garage, 041 972767 6153 Ufhusen Jakob Schârll, Dort-Garage, 045 68868 NEUCHATEL 2300 052 252961 8400 Winterthur H.Schlndele. Garage, Buchackerstr.111,052 222848 8633 V/olfhouson E.Buhler, Automobile, 055 49455 8004ZfJridh Prado
La Chaux-de-Fonds R Baumgartner, Garage de (aTranchée, 43a. rue Jacquot-Droz, 039 222032 2300 LaChaux-de-FondsRBolchatStatlon-Sorvice-Shell, Garage AG, Stauffacherstr. 45,01 393440/397834 8046 Zurich Hch.Steffan, Garage, Wehnthalerstr.332,01577669804SZurichStreagAuto-HandelsAQ,Bade-
147, av. Léopold-Robert, 039 237049 £052 Fontainemelon W. Christlnat, Garage, av. Robert, 038 533477 2002 Neuchâtel Mario Bardo, Garage-Carrosserie, nerstr.610,01545700 LIECHTENSTEIN 9493 Mauron NorbertRitter, Garage, 075 32358 9494 Scnoai» AdalbettKonrad, Faluzeuge, Egertastr.359,075 21631

A G E N c E A Garage Mario BARDO ï DéMONSTRATIONS
Pnnrmâ û 1 9 sans engagement

I l IKipdlU M Sablons 47 - NEUCHATEL <f> (038) 24 18 42 M n , , .. ,¦ ¦ M - i» i i |g Ouvert le dimanche matin
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grande première Yopiâit!̂
i - n^^^TiTiffiM iAl TiHf \i Uinfll ' «;r̂ ,«PsifSs^SraaapBVH Dl ¦ lilr wU'Wf 11 I W'U'Brrt-iffll BR?? vtSXi i i» SSf B

KpEH
V YOGOURTS ¦ DESSERTS ET FROMAGES FRAIS /̂

Prolongation
Du 18 au 23 avril 1972

SPLENDIDE EXCURSION DE PRINTEMPS
au

LAC D'ANNECY
Retour par le col de la Faucille - France

Magnifique promenade en car confortable et agréable après-midi libre
à Annecy.

REPAS COPIEUX dans une sympathique
auberge de la campagne genevoise \
Menu : consommé, rôti, légumes, frites, salade, dessert. *

Avant le repas, projection d'un film documentaire.

Prix pour cette journée : Fr. 25.—
DINER COMPRIS

Départ : 7 h 00 - Quai du Port, Neuchâtel

Veuillez vous inscrire au plus tôt aux Voyages *

Rue Saint-Honoré 2 - NEUCHATEL ¦ - Tél. 25 82 82 |
Organisation : Globomat S. A., Bâle

Le voyage a lieu par n'importe quel temps.
N'oubliez' pas votre passeport ou carte d'identité.

LE TENNIS DE TABLE, EN FAMILLE...

| ,yy<tëéÈÊÉmmm m̂mm\ " '-^

raquettes f**B»s«sa&v. i déJà à partir
filets ^Ŝ XK^Sa>*o  ̂ 1 de Fr- 278-_housses contre "̂**S

*<*W»J1

Voyez ces tables exposées

chez «f̂ QiL3LilL7 sport
Colombier tél. 41 23 12.

¦ ¦ ||f|| fSyi BMt\ BEk M

la moto la plus vendue au monde fsSj

TOUTE LA GAMME EN EXPOSITION PERMANENTE f|j
AU CENTRE DES 2 ROUES ^J\

Agent officiel Lï|

Maison GEORGES C0RDEY & Fils 1
Ecluse 47-49 - NEUCHATEL - Tél. 25 34 27 pj

On achète sa moto où on la répare >- ¦

Splendide choix
de cuisinières

électriques

I ^

aWaW Ẑ, j B MBm ̂x !t
âm^̂^^M^^^̂  :y y- y y A 

^̂

Nos prix spécialement étudiés

de 368.- a 1298.-

Ecriteaux en vente au bureau du journal
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LE VIEUX MANOIR
Hôtel - Restaurant - Bar

Morat-Meyriez
Situation et cadre uniques au bord
du lac - Tranquillité - Confort
Idéal pour vacances et week-end

Fêtes- de famille, assemblées,
déjeuner d'affaires, etc.

Une des meilleures cuisines
de Suisse ***

Hans Buol, propr.
Tél. (037) 71 12 83

DELÉMONT

(c) Pour la quatrième fois , le garage Frei
S.A., situé aux portes de Delémont , a été
visité , dans la nuit , de vendredi à samedi,
par des mauvais garçons qui s'y sont intro-
duits par une fenêtre , ont fracturé deux
portes, descellé et emporté le coffre-fort qui
contenait 2500 francs. Récemment, ce sont
deux voitures qui ont disparu de nuit. Une
seulement a été retrouvée à ce jour.

Nouveau cambriolage
Film controversé

à Lucerne:
alerte à la bombe !

.„ ¦ ( i Syî &MÉilÉI

(c) Alarme générale hier peu avant 21 h
au cinéma lucernois où passe actuelle-
ment le film « Maedcbenreport 2 », in-
terdit vendredi par le procureur de la
ville de Lucerne. En pleine séance, la
lumière a été faite et le directeur de
la salle, s'adressant au public, devait
rendre attentif chacun, qu'un inconnu
avait téléphoné à la police et déclaré
qu'une bombe exploserait à 21 h si le
propriétaire de la salle ne renonçait pas
à la projection du film en question.

Les spectateurs ont quitté leurs sièges,
une partie se rendant dans la rue. Le
cinéma a été fouillé de fond en comble
par le personnel et la police, mais rien
dc suspect n'a pu être découvert. La
séance a donc repris normalement.

(Lire également en page 11)

CRESSIER: la 29me journée de l'Union des paysannes neuchâteloises
est endeuillée par le brusque décès de la présidente cantonale

wfj SÊï M3TÎ1^

Les femmes paysannes du canton se
sont réunies hier à Cressier. La partici-
pation atteignait un chiffre record puisque
275 membres s'étaient déplacés. La jour-
née qui avait bien débuté par un culte de
circonstance que présidait le pasteur Co-
chand de Cornaux , devait se terminer dans
la tristesse à la suite du décès subit de la
présidente cantonale , Mme Madeleine Pe-
titpierre , domiciliée à Boveresse. C'est aprè s
avoir terminé la partie administrative qui
se tenait au Centre protestant , que Mme
Petitpierre rendit le dernier soupir dans
cet édifice, victime d'une crise cardiaque
alors que la plupart des participantes avaient
déjà quitté ce lieu pour se rendre au
Château où était servi un vin d'honneur
offert par la commune.

Mme ' Madeleine Petitpierre , née Paris ,
présidait depuis 18 ans l'Union des pay-
sannes neuchâteloises. Après avoir obtenu
son brevet d'institutrice, elle épousait M.
Louis Petitpierre, agriculteur à Boveresse,
décédé il y a quelques années. Elle était
mère de quatre enfants. Née en 1902 à
Colombier, elle était la fille du notaire
Eugène Paris, de Colombier et sœur du
notaire Louis Paris qui pratique toujours
le notariat dans ce village.

CONSÉQUENCES
DE L'INDUSTRIALISATION

Après le culte, M. Henri Berger, prési-
dent de commune, souhaitait une cordiale
bienvenue aux participantes. H parla de
l'envahissement de l'industrie qui a eu
pour effe t la diminution de la population
agricole. En 1840 il y avait à_ Cressier 75
agriculteurs possédant 1300 têtes de bo-
vins et petits bovins, chiffres qui en 1948
se sont réduits à 45 agriculteurs et 760
têtes de bétail pour ramener aujourd'hui
le nombre des agriculteurs à 3 (un à Cres-
sier, un à Frochaux et un à Bellevue).
Si les terres agricoles ont diminué dans
une forte proportion , le vignoble, lui, a
pu être sauvegardé grâce à la diligence
et à la compréhension des autorités puis-
qu'aujourd'hui c'est encore une surface de
450.000 mètres carrés qui est cultivée. Puis
M. Berger de parler des réalisations com-
munales sur le plan social, spirituel, culturel,
scolaire et sportif. Agrandissement de l'hos-
pice, centre protestant, maison Vallier et
collège et salle de gymnastique. Mme Pe-
titpierre présenta ensuite son rapport de
gestion. Qui alors se serait douté que
c'était le ! dernier et que la présidente qui
maîtrisait avec compétence cette importan-

te réunion allait subitement disparaître.
Elle souhaita la bienvenue au pasteur Co-
chand et à M. Berger , président de com-
mune. Elle excusa l'absence de M. Jac-
ques Béguin , président du Conseil d'Etat
et de Madame, retenus par une fête de
famille. Elle salua les représentants des
sections vaudoises et genevoises et Mme
Marthe Droz-Virchaux , membre fondatrice ,
âgée de 88 ans. Elle remercia tout parti-
culièrement Mme Droz-Bill et son groupe
de l'organisation de cette journée. Mme
Georges Droz-Bill lut ensuite le procès-
verbal de la séance du 16 mai 1971, à
Bevaix.

Dans son rapport de gestion Mme Pe-
titp ierre retraça l'activité de l'Union neu-
châteloise qui compte 1869 membres et
souligna avec plaisir l'augmentation de l'ef-
fectif de 14 membres.

Après avoir honoré la mémoire des dis-
parus , la présidente retraça l'activité
du comité cantonal qui a enregistré trois
démissions , celles de Mme Geiser d'Enges,
remplacée par Mme Irma Geiser, de Mme
Jacqueline Grether du Brouillet , remplacée
par Mme Liliane Duvanel et celle de Mme
Suzanne Perrin de la Sagne, remplacée
par Mme Jacqueline Perret. Le comité
cantonal s'est réuni trois fois ; la première
au Signal de Bougy, le 21 septembre 1971,
la deuxième et la troisième fois à Neu-
châtel. Lors de cette dernière réunion , le
pasteur Clerc présentait , avec MM. Jaquet
et Kloke, le problème « Aspects » de la
jeunesse 72. Le rapport présidentiel fit en-
core ressortir certains éléments d'activité :
journée des paysannes suisses à Rapperswil ,
vacances pour les paysannes fatiguées , ap-
prentissage ménager rural, costumes neuchâ-
telois , campagne « fondants > pour les per-
sonnes atteignant 70 ans en 1971, organ i-
sation de 18 cours , dont 7 de couture , 3
de cuisine , un de broderie , un de crochet ,
2 de soins aux malades, un de rénovation

de vieux meubles , un de jardinage , 2 de
cuisine. Les dépenses inhérentes à ces cours
atteignent la somme de 5055 fr.

Puis , la présidente exposa l'activité des
différentes sections. Notons entre autres qu 'il
a été enregistré 30 naissances et 20 ma-
riages de jeunes paysannes qui toutes sont
restées fidèles à la campagne. Les membres
des sections assistèrent à différentes confé-
rences et participèrent à quelques courses
aussi bien de descentes qu'éducatrices.

APPEL AU DEVOIR CIVIQUE

Mme Petitpierre signala ensuite que 32
machines communautaires étaient à dispo-
sition des membres (fers à bricelets , à^ gau-
fres, machines à coudre, presse-fruits , ma-
chines à polycopier, etc) et divers achats
en commun des sections. Elle termin a son
rapport en adressant des remerciements à
ses collègues du comité, notamment à Mme
Stuby, caissière et à la vice-présidente-se-
crétaire , Mme Georges Droz-Bill , et lança
un appel à toutes les participantes pour
qu'elles remplissent leur devoir civique
lors des prochaines élections communales.

Puis Mme Stuby, alerte octogénaire, pré-
senta le rapport de caisse duquel il ressort
que le bénéfice de l'exercice se monte à
693 fr. 10.

Mlle Cécile Clerc, ancien professeur , mem-
bre fondatrice de l'Union des paysannes
neuchâteloises , avait légué à ce groupe-
ment une somme de 20.000 fr. Le capi-
tal ne peut être utilisé,. mais les in-
térêts doivent permettre de venir en
aide aux membres ayant des difficultés.
En 1971, 700 francs ont été utilisés dans
ce but.

LA JEUNESSE RURALE
M. Fluck présenta ensuite le rapport de

la jeunesse rurale qui a pour but de créer

des contacts entre les jeunes du canton.
Plusieurs membres élaient intervenus ces
derniers temps pour que la réunion se fas-
se non plus le dimanche, mais un jour
de semaine. Le comité a procédé à une
consultation écrite de ses membres ; le ré-
sultat est le suivant : 140 membres sont
favorables à une réunion un jour de se-
maine, 274 membres sont satisfaits du statu
quo. Dans les divers, Mme Stuby reçut un
présent en remerciement de son travail et
Mme Georges Droz-Bill , de Cornaux , prin-
cipale responsable de l'organisation , donna
quelques renseignements sur le déroulement
de la journée. Mme Droz est en même
temps vice-présidente cantonale. Elle com-
mençait sa communication en ces termes :
la vie est faite de joie, de travail , de plai-
sir... ; une heure plus tard , à la Maison
Vallier, elle annonçait la triste nouvelle
du décès de la présidente cantonale en
disant : « L'homme propose , Dieu dispose ».

En plus de la charge de l'organisation ,
Mme Droz-Bill dut brusquement accepter
celle de président ; elle l'a rempli avec
beaucoup de tact et de compétence. Les
productions prévues ont été immédiatement
annulées , la journée s'est terminée dans la
dignité, la tristesse marquait bien des visa-
ges et on le comprend.

Retour inopiné de la
neige e! du froid

Certes , on sait que l'arrivée des forains à
la Chaux-de-Fonds est le signe avant-
coureur d'un brutal retour de l'hiver , à telle
enseigne que plus personne ne s'étonne, ici ,
lorsque la neige se met à tomber à gros
flocons au moment ou peu après l'arrivée
des carrousels.

Mais voilà que les gens du voyage sont
là depuis bientôt une quinzaine. Ils espé-
raient profiter d'un week-end agréablement
chaud. Ce ne fut pas le cas ! La neige
revenue causa quelques inconvénients aux
automobilistes. Aussi, a-t-on assisté à un
sérieux embouteillage samedi après-midi sur
la route de la Vue-des-Alpes. Des conduc-
teurs ont dû patienter , parfois plus d'une
heure , avant de pouvoir franchir le passage.
Les services de l'Etat de même que la gen-
darmerie ont apporté le maximum d'aide,
mais la présence des pneus d'été ne facili-
tait guère la progression.

Les . rues , à la Chaux-de-Fonds et au
Locle, étaient très glissantes.

Malaise mortel
(c) Samedi, un pénible accident est survenu
vers 11 h 30 à l'avenue Léopold-Robert. Un
touriste de passage, domicilié en Suisse alle-
mande, M. P. M., qui se promenait à la
hauteur de l'immeuble 84, s'est subitement
affaissé.

Des ambulanciers arrivèrent sur place et
trouvèrent le Dr Bourquin, qui n'avait pu
que coastater que le décès de M. P. M.,
dont la famille n'a pu être avertie hier soir.

LE MOURET

Dérapage
(c) Flier, vers 13 h 55, M. Roger Baeriswyl ,
22 ans, de Bonnefontaine , circulait du
Mouret à Fribourg. Dans un virage de la
Crausaz, son véhicule dérapa sur une traî-
née d'huile. La voiture de M. Baeriswyl
entra en collision avec une voiture qui arri-
vait en sens inverse, conduite par M. Pa-
trice Lambelet, 24 ans, de Villars-sur-Glâne.
La femme de ce dernier , Mme Gisèle Lam-
belet , 19 ans, a été blessée à une j ambe.
4000 francs de dégâts.

Moscou condamne
les raids sur Hanoï

et Haïphong

Autour du monde
en quelques Signes

MOSCOU, (AP). — L'Union soviétique a
condamné hier les raids américains dans les
régions de Hanoï et de Haïphong.

L'agence Tass s'est dite « autorisée à
déclarer les dirigeants soviétiques suivent de
près le développement de la situation, con-
cernant les nouveaux actes d'agression amé-
ricains au Viêt-nam.

« Le nouveau renforcement des forces
aériennes et navales américaines dans la ré-
gion de l'Indochine , la reprise des raids sur
le territoire de la R.D.V., la décision de
Washington d'interrompre « Sine die » les
pourparlers de Paris — tout cela est en
contradiction absolue avec les déclarations
officielles au sujet des efforts des Etats-Unis
pour parvenir à un règlement pacifique
dans cette région », déclare Tass.

Il roulait à gauche
collision'

trois blessés
(c) Hier matin, vers 2 h 15, M. Nicolas
Reynaud, 25 ans, à Fribourg, circulait
au volant d'un taxi route Saint-Barthé-
lémy. Il transportait M. Antonio In-
grasso, 36 ans, à Fribourg. Peu avant le
carrefour, le taxi se trouva nez à nez
avec un véhicule qui circulait à gauche,
conduit par M. Hubert Podaril, 31 ans,
de Fribourg. Les trois occupants des
voitures durent être transportés à l'hôpi-
tal des Bourgeois, souffrant de diverses
blessures. 8000 francs de dégâts.
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Le quintet François Lindemann
au Free Jazz Club

Mi-pop, mi-jazz , avec quelques relents
de « free » dans les soli, telle fut la mu-
sique jouée samedi soir au Free Jazz Club
par le quintet de François Lindemann.

Composée d'un trompettiste, (jouant aussi
du bugle), d'un saxophoniste alto, d'un
pianiste (au piano électrique), d'un contre-
bassiste et d'un batteur, cette formation
lausannoise s'exprime dans un style nette-
ment influencé par les recherches actuelles
de Miles Davis. C'est dire que si la mu-
sique se veut avant tout libre, une large
place est également faite au rythme et à
l'agressivité. Agressivité des sons tout d'abord ,
où trompette et saxophone sont davantage
traités comme matériau sonore que comme
instrument de musique et où le piano
électrique déroul e des phrases venues d'un
autre monde. Agressivité du rythme en-

suite, où à force d'interventions , de rup-
tures et d'inventions, la batterie crée à elle
seule tout un univers sonore visant à l'ob-
session.

Mais une fois de plus dans ce genre
de musique, à trop vouloir se libérer de
toutes contraintes, on risque de tourner
en rond et de n'aboutir finalement qu'à
un amalgame sonore d'un effet certes assez
impressionnant, mais où les passages vrai -
ment intéressants sont trop rares. A rele-
ver toutefois la bonne cohésion de la ryth-
mique et l'excellent travail du batteur Alain
Petitmermet, très à l'aise ce soir-là, et qui
fit qu'on ne savait plus très bien si l'on
assistait à un concert de j azz ou à un
récital de batterie.

JBW

(c) L'exercice général du corps des sa-
peurs-pompiers a eu lieu samedi après-
midi. Le travail des hommes placés sous
le commandement du capitaine Jenzer a
donné satisfaction à la commission de po-
lice du feu. Des remerciements ont été
adressés aux officiers , sous-officiers et sa-
peurs par M. Gougler , président de la com-
mission du feu qui a remis un souvenir
à M. Gungerich qui quitte la commission
après 25 ans d'activité. Notons aussi que
MM. Persoz et Jungo qui ont également
décidé de ne plus accepter de mandat au
sein de cette commission, ont aussi été re-
merciés.

Sapeurs-pompiers

Hier, vers 23 h 15, au carrefour du
Landeron, un automobiliste, M. . Mario
Andry, 27 ans, domicilié au Noirmont, a eu
sa route coupée par une voiture surve-
nant de la rue Saint-Maurice. M. Andry,
souffrant d'une fracture à la jambe gau-
che et de plaies au visage , a été conduit
à l'hôpital de la Providence.

Coiiision au Landeron :
un blessé

« Loehnt d'Jurrasier lo go » (laissez partir
les Jurassiens) : c'est le slogan que les Ber-
noises et les Bernois qui se rendaient au
marché ou à leur travail ont pu lire samedi
matin. En effet , les partisans d'un canton
du Jura ont collé dans la nuit de vendredi
à samedi de nombreuses affichettes orange
portant ce texte sur de nombreuses vitrines
du centre de la ville.

Â Berne, affichettes
pro-séparatistes

Stop trop bref
(c) Hier, vers 12 h 45, une voiture conduite
par Mme E. G., de la Chaux-de-Fonds, cir-
culait rue du Grenier en direction sud.
Après s'être régulièrement arrêtée au
« stop » de la rue du Manège, la conduc-
trice en est repartie prématurément et a
coupé la route à une auto allemande pilotée
par Mme I. H.

Il coupe la route...
(c) Samedi, à 15 h 45, une voiture conduite
par M. S.-F. R., domiciliée en ville, quittait
sa place de stationnement rue du Grenier,
en direction sud. Au cours de cette manœu-
vre, elle a coupé la route à une autre auto
pilotée par M. S. G., de la ville également.
Dégâts.

Perte de maîtrise
(c) Dans la nuit de samedi à dimanche, peu
après minuit , une voiture conduite par M.
D. M., domicilié au Locle, roulait rue de
l'Hôtel-de-Ville. Le conducteur ayant perdu
la maîtrise de sa machine, celle-ci heurta
une auto en stationnement. Dégâts.



SAIGON (ATS). — Le week-end a
été marqué au Viêt-nam du Sud par
la poursuite de l'attaque nord-vietna-
mienne contre la ville d'An-loc, chef-
lieu de la province de Binh. Sous le
couvert d'un barrage d'artillerie et ap-
puyé par 4 chars, les Nord-Vietnamiens
ont attaqué la ville et dans le courant
de l'après-midi, l'agence de presse nord-
vietnamienne annonçait la prise de la
ville, en précisant que les forces ad-
verses, soit 12.000 hommes avaient été
soit tués, soit blessés, soit faits prison-
niers.

Cependant, les commandements viet-
namien et -américain à Saigon ont dé-
menti cette information, affirmant que
les assaillants avaient été repoussés du
secteur nord de la ville, mais laissant
entendre qu'une autre attaque était en
cours au sud-ouest.

A DANANG AUSSI
D'autre part, la ville de Danang a

également subi des attaques nord-vietna-
miennes : plus de 10 super-roquettes dc

122 mm sont en effet tombées sur le
port de la ville, faisant une vingtaine
dc morts parmi la population civile. La
base aérienne de la ville a également
été touchée.

Sur les hauts plateaux, la base d'artil-
lerie sud-vietnamienne « Charlie », située
au nord-ouest de Kontum, est tombée
aux mains des Nord-Vietnamiens après
un violent combat d'artillerie. La chute
de cette base aggrave considérablement
pour les Sud-Vietnamiens une situation
qui était déjà auparavant qualifiée de
grave sur les hauts plateaux.
Quant à la base de « Bastogne » si-
tuée au nord, elle était toujours encer-
clée durant le week-end, mais son ra-
vitaillement notamment en eau, a pu
être assuré grâce à un pont aérien.
La zone de Quang-tri, en revanche, a
été relativement calme.

Dans l'ensemble, et grâce à l'avia-
tion américaine, les Sud-Vietnamiens
« tiennent » sur tous les fronts malgré
la très forte pression des Nord-Vietna-
miens.

Il ne parait donc pas encore possi-
ble de prédire l'issue de cette batail-
le qui déterminera le succès ou l'échec
de la politique de vietnamisation du
président Nixon et la survie ou non du
régime de Saigon.

AU CAMBODGE
Au Cambodge, la journée de samedi

a été marquée par un violent combat
qui s'est déroulé dans la ville de Kpom-
pong-trach, à 122 km au sud de Pnom-
penh. La cité d'Ankor a également été
le théâtre d'opérations militaires qui ont
coûté la vie à un soldat cambodgien
et qui en ont blessé un autre.

L'aéroport de Pnom-penh, enfin , a été
la cible de roquettes tirées par les Nord-
Vietnamiens.

AÉROPORT LAOTIEN ATTAQUÉ
Enfin, au Laos, cinq roquettes de

122 mm ont été tirées samedi soir con-
tre l'aéroport de Louang-Prabang, alors
que les représentants diplomatiques
de plusieurs pays communistes assis-
taient au dîner de gala offert à trois

kilomètres de là par le roi Savang
Vatthana. Il n'y a pas eu de victimes.

C'est la première fois depuis plus
d'un an que la capitale royale lao-
tienne essuie des tirs de ce genre.

L'attaque s'est produite juste après
minuit, alors que le bal royal bat-
tait son plein. L'ambassadeur soviéti-
que M. Victor Minine et le chargé
d'affaires chinois, M. Kuo-ying y assis-
taient. D'après des sources à Vien-
tiane, le chargé d'affaires du Viêt-nam
du Nord, M. Nguyen-Giap aurait éga-
lement été présent.

La cérémonie d'inauguration des nou-
velles installations de l'aéroport s'est
déroulée comme prévue dimanche matin.

Sur la route numéro 13 menant à An-loc, des soldats sud-vietnamiens
bloqués dans leur avance par d'intenses bombardements communistes.

(Téléphoto AP)

Viet nam : les communistes maintiennent
une fnrte pressiun sur tnus les fronts

Un des cbeis de l'IRA abattu à Belfast
BELFAST (AP). — Des fusillades et

des émeutes se sont produites diman-
che dans deux des principales villes
d'Irlande du Nord après un week-end
de violences au cours duquel trois per-
sonnes au moins ont été tuées.

Trois soldats ont été blessés à Lon-
donderry lors d'un échange de coups
de feu avec des tireurs hors-Ia-loi. L'un
d'eux est mort quelques heures plus
tard à l'hôpital.

A Belfast, l'armée britannique a es-
suyé des coups d'armes automatiques
pendant une attaque de terroristes con-
tre un poste militaire. Mais il n'y au-

rait pas eu de victimes. Deux postes de
police ont été pris sous le feu de gué-
rilleros et un troisième a été lapidé
par une bande de jeunes gens.

Les violences ont été marquées parla
mort, samedi après-midi, de Joseph
McCann, 25 ans, l'un des chefs pour
Belfast de la branche « officielle » de
l'IRA.

M. McCann a été interpellé dans la
rue par des hommes de la force de
sécurité, qui l'ont reconnu dans le quar-
tier du marché, proche du centre.

Selon l'armée, il a été tué alors
qu'il tentait de s'enfuir.

Des bus flambent dans un quartier de Belfast.
(Téléphoto AP)

Selon l'IRA, McCann, qui était pè-
re de quatre enfants, a été frappé dans
le dos alors qu'il ne portait pas d'arme.
L'armée a objecté qu'il fallait, avant
d'affirmer quoi que ce soit, attendre le
rapport du médecin légiste.

Peu après la mort de McCann, un
jeune homme de 17 ans, Sean McCon-
ville, a été tué par un tireur en voiture
sur la Crumlin Road, qui sépare les
quartiers catholiques et protestants..

McConville était catholique et des
voisins ont affirmé qu'il a été tué par
un protestant.

Des tireurs ont attaqué deux postes
militaires à Londopderry.

L'armée s'est servie de gaz lacrymo-
gènes et de balles en caoutchouc pour
disperser un rassemblement de person-
nes qui mettaient le feu à un bureau
de poste protestant situé à la limite du
Bogside.

Selon des habitants protestants de ce
quartier, une famille aurait été expulsée
de chez elle sous peine d'en être chas-
sée par les flammes. Ils ont demandé
une plus ample protection policière et
militaire.

UNE « DÉMOCRATIE SENSÉE »
Pour sa part, le secrétaire d'Etat

britannique chargé des affaires de l'Uls-
ter, M. William Whifelaw a déclaré sa-
medi soir à Prescot dans le Lancashire
qu'il était convaincu qu'un nombre crois-
sant d'Irlandais préférait une démocra-
tie sensée à la « loi des armes ». M.
Whitelaw a conclu son exposé en con-
firmant sa volonté d'appliquer un pro-
gramme de pacification.

Moscou : un enjeu plus important
que Pékin pour le président Nixon

NEW-YORK (ATS). — A certains
points de vue, le voyage à Moscou du
président Nixon revêt plus d'importance
que son voyage en Chine. A Moscou, en
effet, le chef de l'exécutif américain ne
pourra pas se contenter du simple fait
que le voyage ait lieu : il lui faudra, au

contraire, rapporter aux Etats-Unis, dans
ses bagages, des résultats tangibles et
substantiels.

L'INTERET DU KREMLIN
On considère comme certain, à

Washington, que Moscou est prêt à

signer un accord partiel dans le cadre
des pourparlers SALT. Mais cela signi-
fie, bien entendu, que d'ici là, le texte
de l'accord soit mis au point et prêt à la
signature. En outre, davantage qu'à
Pékin, l'accent sera mis à Moscou sur le
ton de des divers entretiens. Car, le
sentiment subsiste, au Etats-Unis, que le
gouvernement soviétique n'a pas encore
tout à fait admis la visite en Chine du
président Nixon et qu'il continue à
craindre l'éventualité d'une entente sino-
américaine obtenue contre lui.

Les attaques souvent violentes de la
presse soviétique, comme aussi les criti-
ques élevées un peu partout dans le
monde contre les diplomates soviétiques,
ne peuvent dissimuler que le Kremlin
est plus intéressé que jamais à des dis-
cussions avec le président Nixon.

Enfin, la rencontre sino-américaine de
Pékin n'enlève rien au fait que
l'équilibre nucléaire mondial reste sous
la responsabilité des deux super-grands :
les Etats-Unis et l'Union soviétiques.

Sur le chemin de Moscou, où il est
attendu le 22 mai prochain, le prési-
dent Nixon fera escale à Salzbourg, en
Autriche, où il se reposera pendant un
ou deux jours, a annoncé samedi à
Ottawa un porte-parole de la Maison-
Blanche.

D'autre part, une mission américaine
préparatoire à la visitie présidentielle en
URSS à partir du 22 mai prochain
quitte Washington aujourd'hui. La
mission préparatoire américaine se' com-
posera d'une vingtaine de fonctionnaires
de la Maison-Blanche et du conseil
national de sécurité.

Le président, qui terminait samedi sa
visite au Canada, a regagné Washing-
ton. M. Nixon s'est entretenu durant son
séjour avec M. Pierre Trudeau, premier
ministre canadien, et a signé avec le
Canada un accord visant à empêcher la
pollution des grand lacs.

Déraillement en Yougoslavie : 3 morts
BELGRADE, (AFP). — L'express

Belgrade-Zagreb-Paris a déraillé dans la
nuit de vendredi à samedi. Trois person-
nes au moins ont trouvé la mort et qua-
rante-deux ont été blessées à une qua-
rantaine de kilomètres au sud-est de
Zagreb. Il semble, selon des informa-
tions non confirmées reçues à Zagreb,
que plusieurs autres personnes auraient
également trouvé la mort dans l'acci-
dent. Celui-ci s'est produit à Deanovac,
près de Jvanic Grad, en Croatie, à une
quarantaine de kilomètres au sud-est de
Zagreb.

Une erreur d'aiguillage due à une
mauvaise transmission de signaux semble
être à l'origine du déraillement, précise
l'agence de presse yougoslave Banjoung.

Les médecins des hôpitaux de la
légion de Zagreb ont déclaré que la
plupart des blessés étaient hors de dan-
ger, et que 18 d'entre eux avaient été
autorisés à repartir, après avoir reçu des
soins.

C'est entre Zagreb et Belgrade que
l'accident s'est produit : les voitures se

sont alors renversées et un incendie s'est
déclaré. Six voitures ont été complète-
ment détruites par les flammes.

CATASTROPHE ÉVITÉE
DE JUSTESSE

Mais, tandis que se poursuit l'enquête
sur les déraillement du Paris-Athènes,
survenu samedi dans les environs de
Zagreb, un nouveau déraillement a eu
lieu dimanche en Yougoslavie. Ce
dernier accident n'a, heureusement, pas
fait de victimes et les quelques voya-
geurs ont été légèrement blessés.

C'est le train Skoplje-Belgrade qui a
heurté dimanche l'arrière d'un train de
marchandises en stationnement, dont le
wagon était un réservoir contenant du
gaz butane.

Le mécanicien du train de voyageurs
a évité la catastrophe en parvenant à
ralentir son convoi à trente kilomètres à
l'heure, avant que ne se produise la col-
lision, et le gaz ne s'est pas enflammé,
rapporte l'agence de presse Tanjug. La
collision s'est produite à la gare de Pa-
racin , à 120 km au sud-est de Belgrade.

Quelques-unes des voitures renversées et incendiées.
(Téléphoto AP)

Suisse condamné
en France

VALENCE, (Reuter). — Le tribunal de
grande instance de Valence (Drôme) vient
de condamner un jeune ressortissant suisse
de 18 ans à deux mois de prison pour vol
et détention de stupéfiant.

En sa qualitant d'assistant psychiatrique, le
jeune homme s'était rendu récemment au
Maroc pour certaines tâches. Il se fit
rétribuer en nature, notamment 500 gram-
mes de kif.

C'est lors d'un vol de cyclomoteur à
Pierrelatte (Drôme) après son retour en
France qu'il fut arrêté et que les policiers
découvrirent le stupéfient caché dans des
bottes.

Terreur à Prague
La population tchèque subit une nou-

velle vague de répression policière dont
l'objectif est de museler définitivement
l'opposition. Fait nouveau : depuis que
Vasil Bilak, No 1 du régime d'occu-
pation, a été nommé responsable de
la sécurité au sein du comité central
du P.C., les organes soviétiques super-
visent toutes les opérations de la police
tchèque. Un rapport récent du vice-
ministre tchèque de l'intérieur Kesnar
au Parlement fédéral, admet que 80 %
des activités actuelles de ses services
sont dirigées contre les forces de « droi-
te ». Les plus acharnés sont les mem-
bres du S.T.B. (police secrète) qui exi-
gent sans arrêt de nouvelles arresta-
tions sous le prétexte que les anciens
partisans de Dubcek maintiennent tou-
jours des contacts avec l'émigration et
les officines d'espionnage occidentales.
Le S.T.B., a reconnu le ministre fédé-
ral de l'intérieur, Kaska, exige l'arres-
tation de Dubcek, Smrkovsky, Kriegel
et d'autres anciens dirigeants du « Prin-
temps ». Au cours d'une réunion hou-
leuse de chefs de la police secrète,
le ministre Kaska a expose les raisons
« humanitaires » pour lesquelles le P.C.
hésite à jeter en prison Smrkovsky :
« Cet individu est gravement malade
et risque de décéder au cours des in-
terrogatoires, ce qui donnerait le signal
d'une nouvelle campagne anti-tchécoslo-
vaque à l'étranger».

Mais le S.T.B. agit en dehors des
lois, arrêtant des journalistes, des pro-
fesseurs, des étudiants, des prêtres, com-
me Karel Kyncl , Jiri Hochman, Novok,
Stachova, et procédant à des perquisi-
tions sans l'autorisation des autorités
judiciaires.

Selon le journal « Listy », les diri-
geants soviétiques auraient décidé d'en
finir avec les ¦¦ dissidents » non seule-
ment eu URSS, mais également dans
tous les pays satellites, à l'approche
des premières réunions sur la « sécurité
européenne ». L'ambassadeur de l'URSS
à Prague aurait attiré l'attention de
Husak sur le fait que les « activités
subversives » des « opportunistes de droi-
te » sèment le chaos dans les rangs
du mouvement communiste internatio-
nal et portent atteinte au prestige de
l'URSS.

L'actuel président du Parlement fé-
déral, Aloïs Indra, se serait récem-
ment rendu à Moscou pour se plain-
dre à Brejnev du manque de fermeté
de Husak à l'égard de l'opposition. Mais
Brejnev, soucieux de maintenir . lestatu
quo actuel en Europe orientale a in-
formé Husak de ces doléances. Indra
a été immédiatement écarté du secré-
tariat du P.C., mais ses partisans ont
riposté en publiant un document « se-
cret » qui affirme que près de 450.000
membres du P.C. tchèque sabotent la
« normalisation » ct que des dizaines
de milliers d'autres communistes, pour
la plupart des ouvriers, sympathisent
ouvertement avec l'opposition. Le même
document reconnaît que 20 % des élec-
teurs ont boycotté les dernières élec-
tions et parmi eux, cite les noms de
Dubcek, Smrkovsky, Kriegel, Pavel,
Vodslou et de leurs compagnes.

De son côté, le journal morave « No-
va svoboda » (Nouvelle liberté !) cite
le cas de l'instituteur Zdenek K., mem-
bre actif du P.C. et d'une commission
électorale, condamné à 20 mois de pri-
son, pour avoir diffusé clandestinement
des tracts appelant la population à boy-
cotter les élections.

Face à la nouvelle vague de terreur,
l'« Opposition socialiste » tchécoslovaque
souligne l'importance de la solidarité
internationale et invite l'opinion mon-
diale à élever sa voix contre la répres-
sion policière en Tchécoslovaquie.

Jaime PINTO

Attentats en Uruguay
MONTEVIDEO, (AP). — plusieurs atten-

tats attribués à des éléments de droite ont
eu lieu dimanche contre des permanences
du parti communiste et les domiciles de
militants de gauche.

Ces attentats , qui n'ont causé que des dé-
gâts matériels, semblent constituer une
réponse aux actes de terrorisme des Tupa-
maros qui ont assassiné quatre personnes
vendredi. Huit des rebelles gauchistes ont
été abattus par la police et une dizaine
d'autres arrêtés.

Le parlement uruguayen a décrété samedi
l'état de guerre intérieurs et suspendu les
garanties constitutionnelles pour permettre
au gouvernement du président Bordaberry
de lutter plus efficacement contre le terro-
risme urbain.

Les anti-Marché commun
CALAIS, (AFP). — Les 300 syndicalistes

britanniques, adversaires de l'entrée de la
Grande-Bretagne dans le Marché commun
et qui avaient embarqué dimanche matin à
Douvres à bord du ferry-boat « Invicta »,
n'ont pu débarquer à Calais.

Dès l'arrivée du bateau, un commissaire
de police et des gardiens de la paix sont
montés à bord et ont commencé à filtrer
les passagers. Quelques heurts se sont pro-
duits quand des policiers ont tenté d'enlever
les pancartes anti-Marché commun portées
par certains d'entre-eux.

Les syndicalistes britanniques devaient
participer à un défilé dans les rues de Calais
et à une réuiùon avec des spécialistes cégé-
tistes.

Nouvelle affa ire
de fuites à Bonn ?

BONN (AFP). — Un nouvel événe-
ment mystérieux dans la polémique qui
oppose le gouvernement Brandt-Scheel et
l'opposition chrétienne-démocrate CDU-
CSU au sujet des traités de Moscou et
de Varsovie est intervenue en fin de
semaine à Bonn.

On apprenait , en effet, que certains
députés de l'opposition avaient reçu une
lettre anonyme et confidentielle de six
pages, contenant de prétendus extraits
des procès-verbaux secrets des négocia-
tions sur le traité de Moscou. Or, le
gouvernement Brandt a toujours refusé
de communiquer ces notes in-extenso à
la CDU-CSU.

M. Barzel, président du groupe parle-
mentaire chrétien-démocrate, au cours de
son entretien mercredi soir avec -le chan-
celier Brandt , aurait — selon la « Welt
am Sonntag » — remis un exemplaire
d'une de ces lettres au chef du gouver-
nement, pour lui demander d'en vérifier
l'authenticité.

Le ministre des affaires étrangères au-
rait été chargé de procéder à une véri-
fication. La réponse devrait être trans-
mise au début de cette semaine.

Accidents d'avions : 10 morts
TURIN (Reuter) (AFP). — Un avion

privé a explosé samedi au décollage de
l'aéroport de Turin. Les cinq personnes
qui se trouvaient à bord , deux couples
et un bambin , ont été tuées sur le coup.

D'autre part , un avion de tourisme c Pi-
per Commanche » s'est écrasé samedi en
fin de matinée au sud de la France alors

qu 'il faisait le trajet Limoges - Perpi-
gnan avec cinq personnes à son bord. Il
n'y a aucun survivant.

La campagne électorale
en Italie

ROME (AFP). — La soirée de samedi,
dans diverses villes italiennes, a été mar-
quée par de nombreux affrontements ayant
pour origine, la plupart du temps, la tenue
de réunions électorales par la « droite na-
tionale ».

Les incidents les plus violents ont éclaté
à "Brescia, dans le nord, où M. Giorgio
Almiraute, secrétaire national du M.S.I.
(néo-fasciste) prenait la parole. Des contre-
manifestants d'extrême-gauche, qui ont tenté
de perturber la réunion, se sont heurtés
aux forces de police. Six personnes ont
été blessées, dont l'une grièvement, et 45
autres ont été appréhendées.

Le même scénario s'est reproduit à Sa-
vone où dix contre-manifestants ont été
arrêtés. Des incidents similaires se sont pro-
duits à Prato, près de Florence, à Milan
et à Reggio de Calabre.

Par ailleurs , le secrétaire de la démo-
cratie chrétienne, M. Arnaldo Forlani, a
rejeté toute possibilité d'accord tant avec
le parti communiste qu'avec le Mouvement
social italien néo-fasciste, et cela quels que
soient les résultats des élections.

De leur côté, les autorités italiennes pour-
suivent leur offensive contre les fauteurs
de trouble à l'approche des élections gé-
nérales du 7 mai prochain. 279 personnes
ont été arrêtées. 570 armes de guerre,
3741 ormes communes et 314 armes blan-
ches ont été récupérées.

L'opération a permis de récupérer éga-
lement 71 véhicules et des objets volés
pour une valeur de 70 millions de lires
(environ 800.000 francs).

Fin de la visite
de M. Pompidou en Lorraine

PARIS (ATS). — Samedi s'est achevé le
voyage en Lorraine du président de la
République française. Au cours de cette
tournée, M. Pompidou a notamment rappelé
ses conceptions de la construction d'une
« Europe européenne » liée à la construction
d'une France européenne », capable de
jouer un premier rôle dans la compétition
européenne. L'accueil chaleureux que le pré-
sident de la République a rencontré dans la
plupart des villes où il s'est arrêté semble
démontrer qu 'il a atteint le but qu'il s'était
proposé : reprendre en main le bastion gaul-
liste de la Lorraine,

Rebondissement dans l'affaire
Feltrinelli

MILAN (AFP). — Giuseppe Saba, qui
était recherché depuis le 23 mars en rela-
tion avec l'enquête sur la mort de l'édi-
teur milanais d'extrême-gauche Giangiaco-
mo Feltrinelli , a été arrêté , samedi soir,
dans un appartement de la capitale lom-
barde.

Saba, technicien en électricité , Sarde, âgé
de 27 ans, a tenté de résister à l'aide
d'un pistolet , mais il a été désarmé avant
d'avoir pu tirer. Les policiers ont trouvé
dans l'appartement qu'il occupait des ar-
mes, des explosifs ainsi que des docu-
ments qui ont été immédiatement remis
aux magistrats enquêteurs.

Saba est considéré comme un homme-
clé dans l'affaire Feltrinelli. Il semble en
effet qu'il ait donné à réparer à un gara-
giste la camionnette retrouvée non loin
du pylône à haute tension près duquel le
corps de l'éditeur fut découvert , déchi-
queté par l'explosion de charges de dyna-
mite. Le technicien sarde était recherché
dans toute l'Italie et Interpol avait été
alerté.

Manifestation à Budapest
VIENNE, (Reuter). — Le quotidien hon-

grois « Nep Szabadsag » a confirmé diman-
che que des jeunes gens avaient manifesté
contre les autorités hongroises à Budapest ,
le mois dernier. Mais, le journal a démenti
une information parue dans la presse occi-
dentale selon laquelle la police aurait été
contrainte d'ériger des barricades dans les
rues.

Les manifestations ont eu lieu le 15
^ 
mars,

anniversaire de l'insurrection hongroise de
1848 contre l'administration autrichienne.
Mais le journal s'est abstenu de révéler les
motifs des manifestants.

D'après des informations non confirmées,
les manifestations étaient dirigées contre le
niveau de vie jugé élevé des responsables
du parti communiste hongrois et contre le
rythme jugé trop lent de la vie économique.

Evasions en Israël
TEL-AVIV (AP). Les Israéliens ont re-

pris dimanche un prisonnier de guerre sy-
rien près de la gare routière de Tel-
Aviv quatre heures après qu'il se fut
évadé de prison, mais ses deux coévadés
n'ont pas été retrouvés, a annoncé l'ar-
mée. Des recherches intensives se poursui-
vent pour les rattraper. Aucun détail sur
leur évasion de la prison centrale d'Is-
raël n'a été révélé par les autorités.

Le commandement militaire a lancé un
appel au public pour qu'il signale toute
personne suspecte.

C'est la première fois que des 
^ 
prison-

niers de guerre arabes réussissent à s'éva-
der en Israël depuis la guerre de juin
1967.
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Mort d'un prix Nobel au Japon
YOKOHAMA (AP). — Le romancier

japonais Yasunari Kawabata, lauréat du
prix Nobel de littérature en 1968, s'est
donné la mort, dimanche, dans le cabi-
net de travail de sa maison de Zuschi,
une station balnéaire pro che de Yoko-
hama.

D'après la police, il a été découvert
par son concierge un tuyau d'arrivée de
gaz dans la bouche. L'écrivain était âgé
de 72 ans. Il laisse une femme, une fille
et deux petits-enfants.

Kawabata n'a laissé aucune lettre pour
exp liquer les raisons de son geste. Il
était né à Osaka en 1899.

La police a déclaré que Kawabata
souffrait ces derniers jours d'une inflam-
mation de la vésicule biliaire.

Selon certains critiques, l'écrivain était
une sorte de « nihiliste oriental » pour
lequel la vie avait peu de prix.

Dans sa déclaration à Stockholm lors
de la remise de son prix, il avait fait
observer que « le suicide ne constitue
pas une form e d'enrichissement ».

«Si admirable que soit l'homme qui
se suicide, il demeure éloigné du
royaume de la sainteté », avait-il dit.

Le 25 novembre 1970, l'écrivain Yukio
Mishima s'était fait  hara-kiri dans un
Q.G. des forces d' autodéfense à Tokio

pour protester contre la constitution
« pacifiste » du Japon.

Mishima était considéré comme un
lauréat potentiel du prix Nobel de
littérature et Kawabata avait contribué à
faire connaître le talent de Mishima.

Le romancier Yasunari Kawabata
(Téléphoto AP)


